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PROSPECTUS.
Ab RÉGÉ DE l ’h ISTOIKE UNIVERSELLE, ANC1ENNE 

e t  mo d e r n e , á l’usage de la jeunesse, par 
M. le comte de Se g u r , de l’académie 
frangaise : 44 vol. in-18, de six á sept 
feuilles chacun , imprimes en méme ca- 
ractere et méme papier que le présent 
prospectus. Les volumes serón t ornes de 
15o caries ou gravures représentant les 
empires , les royaumes, les monumens, 
les costumes, les portraits des grands 
hommes et leurs principales actions. 11 y 
aura une carie géograplüque pour chaqué 
pays, et un plan pour chacune des capi
tales anciennes et modernes, aux cotes 
desquels on aura soin de re résenter, en 
forme de cartouche , les principaux mo
numens. Les dessins et la gravure ont été 
confies aux plus hábiles arlistes de París.

Les 9 premiers volumes sont en vente.
On souscrit á París chez Alex. Ey me r y , 

libraire-édileur, rueMazarine, n°. 3o 5 et 
chez les principaux Libraires des départe- 
mens et de Fétranger.
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División de cet ouvrage.
irc. livraison. Hist. ancienne. (en vente) 9 vo!.

romaine................................5
du Bas-Empire, ou histoire

intermédiaire............. 1
3«.
4e- 
5e.
6e.
*)'- 
Se.
ge.

10e.
Xic. 
12®. 
13e.

15e.
160.
17=.

de France....................... 
d’Angleterre.................... 3 

d'Espagne........................  
de Portugal.................... , 

d’Allemagneetd’Autriche. 4 
de Prussc......................... , 

de Pologne......................... x 
de Russie............................ a 

de Turquie.....................   
de Suéde............................ x 
de Danemarck.................... j 
dcHollandeetdesPays-Bas. 2 
de Suisse........................ x 
d’Italic.............................. 2 
des Chinois, Indiens et 

Arabes............................

Chaqué livraison renfermera l’histoire 
d un pays. Le tablean de chaqué partió, de 
chaqué regne , contiendra les événemens les 
plus remarquables , les plus propres á faire 
une utile et durable impression , et sera 
terminé par quelques réflexions courtes et 
clan-es , qm donneront aux jeunes gens de 
justes notions sur le caractére etsur la mo- 
rahté des actions dont on aura fait le récit.
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L’ín t e n t io d t  de l’editeur étáit de com- 
prendre dans Xapremiére lívratson , sous le 
litre ¿VHistoire ancienne , les volumes de 
1 ns^re romaine • mais Pauteur, voulant 
oftrir au public un ouvrage digne de son 
atiente, a cru devoir donner á cette partie 
esbentielle tout le developpement qn’elle 
mente, ce qui a exige deur volumes de 
plus. CommeTémission de ces deux volu
mes retarderait encore de quelque temps la 
hvraison promise, et que Féditeur désire 
surtQut de repondré a rempressement avec 
lequel cet ouvrage estattcndu, il se deter
mine a la diviser en deux parties. II publie 
aujourd’lmi la premiére, composee de 9 
volumes qui contiennent rHistoire an
cienne proprement dite3 savoir :
L’Histoire des Égyptiens etdes Assyriens. 1 vol. 

des M¿des et des Perses................  
des Juifs........................ 
de la Gréce.............. ...  
de Sicile et de Carthage............... .

9
La seconde contenant VHistoire ro- 

maine, qui termine VHistoire ancienne, 
formera 5 vol. (3 pour la premiére épo- 
<iue de cette histoire et 2 pour les empe- 
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reurs), dont les trois premiers sont deja im« 
primes; et paraítra eu juin prochain.

En subdivisant ainsi la premiere livrai- 
son, l’éditeur nc s'ecarte nullemcnt du plan 
qu’il a ^dopté de ne meltre en vente que 
des pajiles completes de FAbrégé d’ílistoire 
universelle. Rollin a tout-¿-fait separé l’his- 
loireromaine de celle des anciens peuples; 
M. de Segur a voulu , au contraire, les réu- 
nir; inais, dans la publication de son tra- 
vail , il n’y a aucun inconvénicnt á présen- 
ter d’abord ce qui correspond á l’Histoire 
ancicnne de Rollin, puisque cela n’ótera 
ríen á Fintérét de ce qui sera public' en
suite, et que par la les locteurs jouiront 
plus tót de plusieurs parties achevées d’un 
ouvrage qui n’éprouve de rctard que pour 
acquérir toujours un plus haut degre de 
perfection.

La forcé des volumes et le nombre des 
caries et planches don.t ils sont enrichis , 
obligent 1 éditeur á en fixer le prix á deux 
franes chacun avec les figures en noir, el á 
deux Jrancs cinquante centimes avec les 
figures soigneusement coloriées , pour les 
non-soyseripteurs.

Quant aux personnes qui ont souscrit ou 
qu; désirent souscrire, elles ne paieront la 
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totaliié de l’ouvrage que 75 francs au lien 
de 88. Mais, pour jouir de cette favcur, il 
esl indispensable qu’elles acquitlent le 
montant de la souscription en recevant les 
premiprs volumes. Les exemplaires , ornes 
de figures coloriées, leur serón t donnes 
nioyennant cinquante centimes en sus par 
volume.

La souscription sera ouverte jusqu’á la 
mise en vente de VHistoire romaine, for- 
inar.t le comple’ment de l’Ilisloire ancienne 
et de la premiére livraison. Passé cette épo- 
que, 1 ouvrage ne sera plus donné a per- 
sonne qu a raison de 2 fr. par volume.

, On trouve chez le meme libraire les 
livres suivans :

OUVKAGES DE Mme . DUFRÉNOY.
Btograplúe des jeunes Demoiselles, ou 

Vies abrégées des femmes de tous les sié- 
cles qui se sont le plus illustrées par leurs 
vertuset leurs talens, depuis les Hebreux 
jusqu ¿ nos jours.Ouvrage moral etamu- 
sant, destiné á l’instruction de la jeu- 
nesse, et orné degravures. 2 vol. in-125 
pi ix , 7 fr.

Cabinel dupelit Naluralisie, deuxiémeédi- 
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tion revuoet corrigée. i fort volume 
in 18 orne de 14 gravures, comprenant 
plus de 15o sujets-prix , 1 fr. 8oc.;avec 
les figures coloriées, 2 fr. 50 c.

Les derniers snomens de Boyará , poéme 
couronne a la troisiéme clásse de Finsti- 
tut, le 5 avril .SrS.avecdes noleshis- 
tonques. Brochure in-8"., avec une jolie 
couverture , imprimée sur grand papier 
superfm ; prix, , fr. . vélin, , fr

Mégles, sumes de poésies diverses, troi- 
s.eme édition, revue, corrigée et aug- 
meutee. i vel. i,!-„, imprimé sur beau 
pap.er et orné de 4 bellos gravures: 
prix, 3 fr.- vélin, 6 fr.

L’Er^fance éclaMe, ou les Vertus et les 
' ices • deuxiéme édition , revue et corri- 

gec. Vol. m-18, orné de i o gravures; 
pnx , i fr. 8o cent.; avec gravures colo- 

, nees, 2 fr. 5o c.
¿trennes d ma Filie, ou Soirées amusantes 

de lajeunesse, seconde édition, revue 
corrigée et augmentée de six nouvelles 
medites. 2 vol. in-I2, ornes de jolies 
gravures, 6 fr.; avec grav. color., 8 fr 

La peine Ménagére , ou FÉducation ma- 
ternelle. 4 vol. in-.S, avec 24 jolies 
gravures; pnx, 7 fr.; fig. co]or. ? g fr
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PeliteEng-etopédiedc rEnfame, 2 yol 
.‘""^’^c^vures^nx^f tavec 
les gravures coloriées 6 fr

L= Tour du Monde , ou Tabican geogra- 
ph.qneethistorique de tons Ies penples 
de la terre conlenant une description 
sácemete des pays qu'ils habitent; un 
aperan des mmurs, coutnmes, religions

, 5 íulles «gissent, ainsi qnc les ré- 
TOlulionspolitiquee qu'ils ontéprouvées; 
-n expose de leurs principa,,x monu- 
mens et antiquite’s, des notices biogra- 
ph.ques sur les hommes les plus ilIustL, 
letal de leurs productiohs, industrie 
commeice, etc., etc. 6grosyol. in-ig’ 
ornes de 48 gravures et de 3 cartes, avec 
One ]0he couyerture en papier de cou- 
i=Ur, impnmee par Didot; dedié á ma- 
dame la conuesse de Segur. Prix, en beau 
P pier d Auvergne, 12 fr., arce Ies grav 
^es-soigneusement coloriées, 18 fr ■ na- 
S^M&-;aVeC,eS^-éoIa.

OÜVKÁGES DE M. GALLAND.
Cour. praltque JÉducalion, á Fusage des 

unes demoiselles , et convenable aux 
)«m=s gensqui ne sont pas ó portée de ™We iesétudes decoirégeouquile:
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ont suivies sans succés; contenant la 
granimaire, précédéc de principes de 
lecture servant d’introduclion : la rhéto- 
rique, Farithmétique, la cosmograpliie, 
la ge'ographie, Fhisloire et lamythologie, 
trailées séparément pour Fenfance et 
pour Fadolescence, par demandes ct par 
répqpsés, dedica S. A. R. Madame, du- 
chesse d’Angouléme; par P.-J. Galland , 
chef d’inslitution de jeunes demoiselles. 
Trois vol. in-12 de plus de 5oopag. cha- 
cun , prix, lofr. broches.

Education complete de l’Enfance, extraite 
del’ouvrage ci-dessus; contenantla gram- 
maire , Farithmétique, la ge'ographie, 
Fhisloire et la mythologie , précédées de 
principes de lecture et d’écriture, et suii 
vies d’élémens de musique et de dessin , 
par demandes et par réponses. Un fort 
vol. in-12 5 prix , 4 fi"- broché.

Principe? élémentaires de lecture, d'écri- 
ture, de musique el de dessin, extraits de 
l’Éducation complete de FEnfance, ac- 
compagnés d’exemples a l’appui du prc- 
cepte , et parfaitement graves par de
mandes et par réponses. Un vol. in-12 5 
prix , 2 fr.

IMPRIMERIE DE FAIN , PLACE DE t’ODÉON.
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AVANT-PROPOS.

Caí qui^em Un sunt stoici assensi, nt 
qutdquid honesfum esset, id utile ess’e 
censerent; nec utile quidquam, quod non 
honestunu Cic e r o . De Officiis.

Lesstoicienspensaient comme lur (So- 
crate); ils disaient que llionnete est 
toujours utile , et qu’il n’y a ríen d’utile 

. que ce qui est honnéte.
Cic e r ó n . Des Devoirs, liv. 3. 

J’é c r is ce livre pour la jeunesse ; 

ma vieillesse veut luí étre utile. L e
lude de Fhistoire est, selonmoi, la plus 
necessaireaux hommes, quels que soient 
leur age et la carriére á laquelle ils se 
destment. Les exemples frappent plus 
que les lecons ; ils leur servent de preu
ves pour convaincre-, ils les accompa- 
gnent d images pour intéresser; l’his- 
toire renfermé l’expérience du monde et 
la raison des siécles.

Nous sommcs organisés comme les 
hommes des temps les plus recules; nous

a
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avons les mémes vertus , les mémes 
vices. Entrainés comme eux par nos pas- 
sions , nous écoutons avec défiance les 
censeurs qui contrarient nos penchans , 
et qui nous avertissent de nos erreurs , 
de nos dangers. Notre folie resiste á leur 
sagesse , nos esperances se rient de leurs 
craintes.

Mais 1 histoire est un maitre impar- 
tial, dont nous ne pouvons réfuter les 
raisonnemens appuyés sur des faits. II 
nous montre le passé pour nous annon- 
cer ravenir; c’est le miroir de la vérité.

Les pcuples les plus fameux, les hom- 
mes les plus célebres , sont jugés á nos 
yeux par le temps qui détruit toute illu- 
sion, par la juslice qu’aucun intérét vi
van t ne pcut corrompre. Devant le tri
bunal de Fliistoire , les conquérans des- 
cendént de leurs chars de triomphe, les 
tyrans n’effrayent plus par leurs satel- 
lites, les princes nous apparaissent sans 
leur cortége , et dépouillés de la fausse 
grandeur que leurprétait la flatterie.

Vbus détestez sans danger la féro-
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7
cité de Nerón, les cruautés de Sylla, 
les débauches d’Héliogabale, l’hypo- 
crisie de Tibére ; si vous avez; vu Dcnis 
terrible á Syracuse, vous le voyez hu- 
milié á Corinthe.

Les applaudissemcns d’une incon
stante multitude ne trompent pas volee 
jugement en faveur d’Anitus et de Méli- 
tus ; vous méprisez leurs délations, leurs 
calomnies, ct vous suivez avee enthou- 
siasme le vertueux Socrate dans sa pri- 
son, le juste Aristide dans son exil.

Si vous admirez la valeur d’Alexan- 
dre sur les bords du Granique , dans les 
plaines d Arbelles, vous lui reprochez 
sans crainte son ambition démesurée qui 
Fentraíne au fond de linde , et les dé
bauches honteuses qui ternissent á Ba- 
bylone la fin de sa vie. Vous préférerez 
a sa fausse gloire la renommee intacte 
ct la vertu sans omhre d Épaminondas , 
de Leónidas, de Titus , de Marc-Au- 
rélc.

L amour des Grecs pour la liberté 
peut échaufier votre ame: mais leurs
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jalousics, leur légéreté , leúr ingrati- 
tude , IcurS querelles sanglantes et leur 
corruplion , vous annoncént et vous ex- 
pliquent leur ruiné.

Si le colosse romain vous impose 
par sa vaste puissance, vous ne tardez 
pas long-temps á distinguer les vertus 
qui firent .sa grandeur, ét les vices qui 
amenérent sa décadence.

La nuit de l'ignorance couvre la terre, 
la barbarie la devaste comme un déíuge; 
les débris de Fempire sont disperses et 
ensanglantes par des sauvages , qui vous 
font mieux sentir tous les avantages des 
Sciences qu ilsontchassées, des lois qu’ils 
ont detruites. Mais enfin les lumiéres 
d’une religión spirituelle dissipent les er- 
reurs de l’idolatrie; les vices ne sont 
plus dans le ciel, Dieu seul y régne ; la 
vertu ne manque plus de base solide : 
aussi,vous trouyerez, généralement dans 
le monde moderne, une civilisation 
mieux éclairée, des moeurs plus douces; 
un lien de fraternite unit le faibleau fort, 
le pátivre au riche, les rois aux bergers.
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Mais cette Religión n’est pas toujours 

écoutée; ses ministres en abusent; les 
peuples l’outragent; les ambitieux la 
bravénf, les princes Foublient : aussi , á 
cóté d’un petit nombre de béros parfaits, 
au milieu de quelques époques tran- 
quilles et glorieuses, vous revoyez des 
monarqucs et des pontifes sanguinaires , 
dés révolutions funestes, des guerres ci
viles et religieuses. Le flambeau de l’his- 
toire, qui ne vous quitte pas, vousmon- 
tre constamment la justice entource de 
la paix , de Famour et de Festime ; tan- 
dis que Fambition , le fanatisme , la ré- 
bellion et la tyrannie, sont toujours pu- 
nis par de longs malheurs , et flétris 
par les inflexibles arrets de la postérité.

Lliabileté de Louis xi, les intrigues 
de Philippe n, la fortune insolente de 
Borgia , ne vous empéchcnt pas de haír 
leur mémoire ; vous brúleriez de parta- 
ger la captivité du vertueux saint Louis : 
vous gémissez sur la victoire du conné- 
table qui combat contre sa patrie ; vous 
enviez le bonheur de Bayard qui meurt
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pour la défendre. Partout, enfin , vous 
trouvez la preuve de cette antique máxi
me , qu a la longue, il n y a d’utile que 
ce qui est honnéte, qu’on n’est vérita- 
blementgrand que parla justice, etcom- 
plétemeut heureux que par la vertu. Le 
temps distribue avec équité les recom
penses ct les chátimcns , et vous pouvez 
mesurer Faccroissement et la décadence 
des peuples sur la sévérité ou sur la dé- 
pravation de leurs moeurs. La vertu est le 
ciment de la puissance des nations; elles 
tombent des qu’elles sont corrompues.

Mais plus les lecons de Fhistoire sont 
útiles , plus il est important qu’elles 
soient bien présentées. 11 n’est que trop 
d’historiens propres á égarcr ceux qui 
les lisent; leurs plumes éloquentes ne 
sont pas toujours asscz impartíales, asscz 
exemptes de passions ; ellos nous trom- 
pent quclquefois, et flattent nos pen- 
chans. Bcaucoup d’écrivains, éblouis par 
la célébrité , la prennent pour la gloire ; 
dautres mettent de faux et passagers 
inte'réts á ¡a place de la justice ; et eos
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11
juges des rois et des peuples prononccut 
souveñt au hasard des arréts que leur 
dicte la crainte ou Fespérance , la recon- 
naissance ou la haine 3 et Fesprit de sectc 
ou de partí.

II faudrait done, pour former des ci- 
toyens vertueux, et pour éclairer les 
hommes sur leur bonheur, que celui qui 
leur apprcnd 1 histoire, se dépouillant 
de tout esprit de circonstance et de sys- 
téme , leur fit juger les hommes et les 
événemens , uniquement d’aprés les re
gles de la morale; car Fesprit de secte 
et de partí n’est que pour un temps , la 
justice et la vérité sont de tous les lieux 
et de tous les siécles.

Le premier devoir d’un historien est 
de, faire admirer la vertu , méme lors- 
qu’elle est persécutée ; de faire hair le 
crime, malgré le succés précaire dont le 
couronne quelquefois le destín ; et d’in- 
spirer un juste mépris pour levice, de 
quelque forme séduisante qu’il se mon- 
tre souvent revétu.

En développant a\ix yeux de nos dis-
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ciples le vaste tablean de rhistoire dy 
monde, nous leur présentons a la fois 
tous les excmples qu’ils doivent fuir et 
tous ceux qu’ils doivent imiter-, mais la 
vue de ces modeles a son danger comme 
son utilité.

Ceshommes célebres, qui viennent en 
foulc de tous les pays et de tous les sié- 
cles pour appuyer nos préceptes, oñrent 
un assemblage perpétuel de vertus et de 
vices , de grands talens et de honteuses 
faiblesses, de succés iujustes et de revers 
non mérités.

Nous devons done, avec le plus grand 
soin, accoutumer la jeunesse á bien dis- 
tinguer dáns ce mélange l’ombre de la 
lumicre , á juger les hommes et leurs 
actions par leur moralilé, etnon d'aprés 
les hasards des événcmens. 11 faut enfip 
lui apprendre sans cesse, en admirant les 
vertus, les talens des hommes les plus 
¡Ilustres , a rcconnaitre, a condamner 
leurs faiblesses et leurs défauts, de quel- 
quc éclat qu’ils puissent étre converts 
par la fortune et par le génie.
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Id

En presentant ainsi aux yeux des j cu
nes gens les honunes et les événemens 
sous leur véritable jour, le but de l’lus- 
torien doit étrc d imprimer dans oes ames 
tendres le respect pour la divinité, le 
dévouement á la patrie et au rol, la vé- 
nération pour la justice, Famour d’une 
sage liberté, etle plus inefíacable mépris 
pour tout ce qui blesse Flionneur et la 
vertu.

En camposant cette hisloire univer- 
selle, je me suis penétre des principes 
que je viens d'cxposer : c’est ce qui me 
fait espérer que nion travail sera utile. 
Bcaucoup d’autres, avec plus de lalcnt, 
m’ont précédé dans cette carriere : jai 
proüté de leurs lumiéres, et ¡e no me 
suis éloigné d’eux que lorsqu ils m’ont 
paru sacrifier, en quelque partie, la jus
tice et la vérité a Féclat de la fausse 
gloire , aux préjugés des temps, aux 
caprices de la fortune , et aux passions 
poli tiques ou rcligieuses.

Cependant, leserreurs en ce genre sont 
si races diez les bons historiens, et si faci- 

t o me  r. 
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lesa relever que ce moüfseul nem’aurait 
pas fait enlreprendre un aussi long ou- 
vrage.

La plupart des homines sont obligés 
de consacrer leur temps á divers genres 
d’études, surtout dans un siécle oú, les 
arts el les Sciences ayant fait tant de pro
gres , on scnt le désir el le Lesoin de sa- 
voir un peu de tout.

II resulte de cette multitude de con- 
naissances qu on veut acquérir, une im- 
possibilité presque absolue d’en appro- 
fondir aucune. Peu de personnes ont le 
loisir delire delongs volumes,etbeaucoup 
de livres d’histoire sont trop étcndus 
pour atlirer etfixer une jeunesse dont lant 
d/autres objets partagent rattention.

Les grands auteurs de l anliquité sont 
des sources intarissables de mócale et 
d’instruction; mais la jeunesse n’en lit 
que quelques morceaux choisis. Les sa- 
vans seuls jouissentcomplétementde ces 
trésors.

Les écrivains francais qui nous ont 
donné des histoires genérales; craignant

M.C.D. 2022
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de se repeler, nont point ccrit 1 histoire , 
suivie de chaqué peuple depuis son : 
origine jusqu’á sa fin , el le jeune hom- 
me qui étudie leurs ouvrages, está tout . 
moment intcrrompu dans cette lecture. 
On luí fait quitter l’Égypie des que 
Cambyse s’en empare, pour reprendre 
l’histoire de Perse ; il est forcé d’aban- 
donner celle de Perse pour rhistoire de 
la Gréce, lorsque les successeurs d'A- 
lexandre se partagent son empire : de 
sorte que, promené d’un pays á 1 autre , 5 
comme dans un labyrinthe, il perd le 
fil des événemens, et se retrouve avec 
peine dans un tablean trace avec si pcu 
d’ordre et de suite.

On a fait, je le sais , beaucoup d’a- 
brégés de chaqué histoire; mais ils m ont 
paru généralement trop secs et trop in- 
complets; beaucoup d’événemens im- 
portans et de traits rcmarquables y sont 
oubliés; et, d’un autre colé, on y trouve, 
comme dans les histoires plus volumi- 
neuses , de trop longues réflcxions , qui 
coupent ct ralentissent la narration.
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Les auteurs modernes veulent presque 
tous se trop montrer dansleurs ouvrages; 
leurs dissertations morales font dispa- 
raitre l’intérét du récit. Ce n’est plus 
Fhistoire qu’on lit, c’est le professeur 
qu on entend , et le charme cesse.

II me semble que la reflexión doit 
naítre des faits; il faUt l indiquer plus 
que la faire : plus elle est rápido, mieux 
elle penétre ; elle perd sa forcé dés 
qu elle s’étend.

D’aprés ces observations, que je crois 
justes, j’ai tenté de suivre une marche 
difíérente. On trouvera dans cetouvrage 
riiistoire non interrompue de chaqué 
peuple, depuis sa naissance jusqn’au 
moment oñ il a cessé totalement d’exis- 
ter comme nation in dependan te.

J ai voulu rassembler, dansle cadre le 
plus resserré, et sans confusión, le plus 
d’événemens possibles ; j’ai cherché á y 
placer tóales les actions, tous les traits 
dignes d’étre cites , et á n’y rien omettre 
de tout ce que la lecture des meilleurs 
historiens m afaitdésirer de reteñir.
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Je me suis efforcé d’y peindre fidélc- 

ment tous les hommes célébres par leur, 
deslinées, par leurs vertus, par eurs 
erimes, par leurs talens, et par lems 
rices; i’ai fait le plus souvent leurs poi- 
traits et prononcé leur élogc ou leur cen
sure, en racontaut simplement leurs ac- 
tions, et en répétant leurs paroles.

De courtes réttexions indiquen! a Ja 
jeunesse le jugement qu’elle don portee 
sur les hommes et sur les faits ; elles font 
remarqueraussila cause déla grandeur 
et de la décadence des états. ,

SiFontronve maBarration,morale,in- 
téressanteetclaire,monstyle concissans 
séchcresse, et exempt de tonto aiTectation 
sansétretotalementdépourvud’élégance; 
si i’ai surtout trouvé le moyen d instruiré 
mesieunes lecteurs en les attachant, et 
de leur donner d’utiles lecons de morale 
et de polilique sans les fatiguer, ] aurai 
atteint mon but, et j’espérerai que, mal- 
gré la inste modestie du titre d un ou- 
vrage dédié á la jeunesse , il pourra etre 
luavecfruitetavecplaisirparleshommcs.
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HISTOIRE
ANCIENNE.

CHAPITRE PREMIER.

DES ANCIENS PEUPLES.

Le s  savans ne sont pas d’accord. sur l’an- 
cienneté des peuples : les uns pensent que 
les Chaldéens ont été la prémiere nation 
civilise'e ; beaucoup d’autres attribuent 
cette anteriorité aux Égyptiens; et, sui- 
vant 1’opinión de quelques autres, les In- 
diens et les Chinois la leur disputent avec 
a van ta ge.

Cette question, qui a occupé tant de grands 
esprits, nous parait impossible á resondre , 
puisque chacun de ces diffe'rens systcmes ne 
s’appuie que sur des fables ou sur des faits 
épars, douteux et contestes ; d’ailleurs nous 
ne voyons pas bien á quoi pourrait servir 
la solution de ce grand probléme. Ce qui 
est important pour tous les hommos , n’est 
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pas de savoir quel est le premier peuple 
sorti de Fétat sauvage pour vivre sous l’em- 
pire des lois: Tessentiel est de connaitre 
les lois des différentes nations, leurs moeurs, 
leurs révolutions, l’histoire de leur gou- 
vernement, et de bien étudier, pour notre 
propre intérét, les causes de leur grandeur 
et de leur décadence, et tout ce qui peut 
avoir quelque influence sur la forcé, la du- 
rée des gouvernemeus et sur le bonheur 
des hommes.

Les philosophes se sont efforce's , tout 
aussi vainement, de faire prévaloir leurs 
différens systemes sur l’origine de la civili- 
sation ; d’abord Fétat de puré nature nous 
semble une abstraction chimériquex: car 
des qu’il y a famille, il y a société et com- 
mencementde civilisation ; etcette famille, 
gouvernée d’abord, si Fon veut, par le 
pouvoir monarchique du pére, a pu Fétre 
républicainement á sa mort, si la nature 
ou le hasard n’ont pas donné á Fainé des 
enfans les ni oyens de succéder á Fauto- 
rite' paternelle.

La reunión plus ou moins prompte de 
plusieurs familles pour former un peuple , 
a du de'pendre de la diíférence des loca-
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lites , du climat, et de mille circonstances 
trop varices pour servir de base á une opi
nión certaine. ,

Dans les zones brillantes ou glacées , la 
reunión des familles a du paraxtre plus dif- 
ficile et moins néccssaire. L’homme, se 
nourrissant de la chasse dans les climats 
froids, vit errant et isolé ; dans les con- 
trées que le soleil féconde presque seul, le 
travail est peu nécessaire pour satisfaire les 
besoins de la vie ; mais les hommes y sont 
indolens et sans industrie. Aussi tous les 
peuples dont la civilisation est la plus an- 
ciennement connue , habitent les climats 
temperes. Au reste, partout les peuples 
chasseurs , et apres eux les peuples pas- 
teurs, ont été les plus lents á se civiliser 
et les nations livrées aux travaux de Fagr^ 
culture, sont celles dont les progrés ont 
été les plus rapides. L’on en congoit facile- 
ment la raison , puisque Fart de cultiver 
la terre rend les Sciences nécessaires et l’in- 
dustrie indispensable. Cet art demande des 
instrumens , fait naitre les fabriques et les 
métiers , exige la connaissance du temps , 
des saisons et du cours des astres ; enfin , 
Fagriculture multiplie les lumiéres des 
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hommes, leurs rapports, leurs besoins el 
leurs jouissances.

Quant a la forme variée des gouverne- 
mens que se sont donnés difíerens peuples, 
elle a dependa de la position dans laquelle 
ils se trouvaient, de la nécessilc plus ou 
moins pressante de se défcndre conlre l’in- 
vasion des tribus nómades ou contre le 
pillage des chasseurs , et surtout du carac- 
tere des hommes que cette nécessité leur 
aura fait prendre pour chefs. Ainsi Fon 
pourrait croire qu’une peuplade tranquillo , 
n’ayant á craindre que le choc des intéréts 
particuliers , a pu long-temps se laisser 
gouverner pacifiquement par la sagesse des 
vieillards ; tandis qu’une nation , menacée 
par ses voisins et forcee d’obcir au plus 
brave pour se défendre , aura marche plus 
rapidement a l’état monarchique.

Au surplus, comme les peuples n ont 
écrit l’histoire de leur gouvernement que 
lorsqu’ils ont été fort avances dans leur ci- 
vilisation , il est évident que nous ne pou- 
vons savoir rien de positif sur 1 origine et 
Ies premiers progrés de ce meme gouver
nement. Tout ce qu’ont recueilli á ce sujet 
Ies auteurs les plus savans, n est fonde que
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sur des traditions incertaines, mélées de 
ces fablés qm entourent le berceau des 
peuples , córame elles amusent l’enfance 
des homines. ,

Nous croyons done devoir nous abstenir 
de toutes recherches inútiles et de toutes 
discussions approfondies sur cette matiére 
qui , véritablement , est plus curieuse 
qu’importante. Ainsi, nous commence- 
rons cet abrégé de l’histoire genérale , par 
cclle des Égyptiens , puisque cette nation , 
quand mérac elle ne serait pas la plus an- 
cienne , est celle dont nous pouvons suivre 
avec moins de doute les traces daus les 
temps les plus recules, et qui offre encere 
á notre vue d’indeslructibles et d’admira- 
bles raonumens pour appuyer ses antiques 
traditions.

Les livres sacre's, en nous présentant 
l’histoire du peuple hébreu , nous font 
bien connaitre la suite non interrompue 
des grands événemens du monde depuis 
la créalion de la terre jusqu’á la naissance 
de J.-C.; mais cette histoire , tracée par 
une main divine et que la foi respecte , 
doit étre soigneusement séparée de toutes 
les histoires profanes. D’ailleurs le peuple 
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hebrea ne fut jusqu a Jacob qu’une famille; 
et, tandis que les autres descendans de Noé 
se dispersaient sur la terre , la famille d’A- 
braham vécut dans la simplicité pastoraje. 
Les Eébreux ne devinrent une nation 
nómbrense que pendant leur captivite' en 
Égypte, monarchie deja puissante et riche, 
dont les rois avaient de grands et de m- 
gnifiques palais , quand Israel était encore 
sous les tentes ; enfin la civilisation des Is- 
raélites naquit a leur sortie d’Égypte, au 
milieu du désert ; elle ne suivit point les 
progres plus ou moins lents des legisla— 
tions humaines, et Dieu lui-méme dicta le 
code de Moise, ce code inunortel qui gou- 
verna toujours Ies Juifs lorsqu’ils formaient 
une nation , et qui les régit encore de- 
puis qu’ils sont disperses. Ainsi nous 
croyons qu’on peut, en suivant méme les 
lumiéres de Fhistoire sainte , regarder le 
gouvernement, la civilisation et la le'gis- 
lation des Égyptiens comme les nionumens 
historiques les plus ancienuement counus.
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CHAPITRE II.

DE L’ÉGYPTE ET DE SES ROIS.

De s quatre parties du Monde, l’Afrique 
est la seule qui, jusqu’á nos jours , ait eté 
presque totalement privée des lumiéres qui 
adoucissent les mosurs des hommes en les 
éclairant; et, á l’exceplion des Égypliens 
et des Carthaginois, tous les peuples qui 
habitent ce vaste 'continent sont restes 
dans Fignorance et dans Penfance de la ci
vil isa tion.

L’Égypte est un pays resserré par deux 
chaines de inontagnes, qui ne laissent en
tre elles et le Mil qu’une plaine dont la 
plus grande étendue est de cinquante lieues; 
la longueur de cette vallée célebre est de 
deux cents lieues ; elle est bornée au le- 
vant par la mer Rouge et par l’isthnie de 
Suez ; au midi par l’Éthiopie; au conchan t 
par la Libye ; et au nord par la mer ivlédi- 
terranée.

Hérodote prétendait que, sous le régne 
d’Amasis, on trouvait dans ce pays viugt 

t o me i. 1- -
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mille villes habitecs ; mais cc qui est prou- 
vé par toas les monuinens de l’histoire, 
c’est qu’autrefois ce royanme etait trés- 

'riche et tres-peuplé.
On divisait l’ancienne Égypte en trois 

parties : la plus méridionale se nommait 
Thébaide; celle dumilieu, Heptanome ; on 
nommait Bassc-Égypte , ou Delta , les con- 
trées septentrionales. Strabon rapporte que 
lorsque Sésostris réunit tout le royanme 
sous sa domination , il le parlagea en 
trente-six gouvernemens.

Les ruines qui attestent encoré á nos 
yeux l’antique magnificence de l’Égypte, se 
trouvent principalcment dans la Thébaide 
et dans FHeptanome. On voit encore aux 
lieuxoii fut Thébes, cetleville dont Ilomere 
a chanté la puissance, la terre couverle 
d’une quantité innombrable de colonnes , 
de statues, et des allées á perte de vue , 
bordées de sphinx ; on y admire les restes 
d’un magnifique palais , ou l’antique pein- 
ture ótale encore ses couleurs. Homére dit 
que Thébes avait cent portes, et que sa por 
pulation permettait de faire sortir par cha- 
cune d’elles deux cents chariots et dix mille 
hommes. On voyait aussi dans la The-
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baide la fameuse statue de Memnon , qui 
rcndait un son articulé lorsqu’elle était 
frappée par les premiers rayóns du soleil. 
L’Heptanome possédait une grande quariti- 
tc de temples , entre autres celui d’Apis , 
un des dieux les plus révérés par les Égyp- 
tiens. Memphis était la capitale de cette 
contrée ; on l’appelle aujourd’hui le Caire ; 
on y montre encore aux voyageurs le puits 
de Joseph, taillé dans le roe , et d’une pro- 
fondeur prodigieuse, qui servait dans les 
temps de sécheresse a élever les eaux du 
Mil sur une colline, pour les distribuer par 
différcns canaux. Cette contrée est encore 
illustrée par les pyramides , monumens 
prodígieux que le temps n’a pu détruire , 
et qu’on comptait autrefois parmi les sept 
merveilles du monde; tristes et vastes te- 
moins de l’orgueil insensé de ces monar- 
ques qui ont fait périr tant de milliers 
d’hommes pour se batir des tombeaux.

Tous ces édifices étaient couverts de des- 
sins et de figures qu’on appelle lúérogly- 
phes. lis étaient destinés á conserver le 
souvenir des événemens les plus remar- 
quables; mais, jusqu’á présent, les savans 
ii’onl pu parvenir á retrouver la clef com-

M.C.D. 2022



28
píete de celte écriture Symbolique, qui au- 
rait répandu parmi nous de grandes lu- 
miéres sur ces temps recules.

Non loin de Mempbis, il existait une mer- 
veille plus surprenante encore que les py- 
ramides ; c’était un ¡mínense édifice com
posé par la reunión de douze palais qui con- 
tenaient quinze cents chambres au-dessus du 
*ol et quinze cents au-dessous. La dificulté 
de se relrouver dans le nombre infini deter- 
rasses et de galeries qui servaient de com- 
munication á tous ces apparlemens, avait 
fait donner á cet édifice le nom de Laby- 
ríndie. 11 servait á la ibis de sépulture aux 
rois et d habitation aux crocodiles sacres.

, Un monument plus utile était le lac Mm- 
ris, creusé en partie par la main des 
hommes, et qui, si les anciens récits étaient 
parvenus jusqu a nous sans erreur, aurait 
eu cent quatre-vingts licúes de tour et trois 
cents pieds de profondeur. Au reste, le but 
de cet ouvrage , incontestablement grand 
et admirable, était de corriger, autant qu’on 
le pouvait, les irrégularités du Nil , qui 
seul rendait l’Égypte fécondc ou stérile, 
par 1 abondance ou la rareté de ses eaux. 
Le lac en dcchargeait la térro lorsqu’elle
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était trop inondée , ou s’ouvrait pour les 
verser quand le fleuve en refusait.

Deux pyramides , portant chacune une 
statue colossale , s’élevaient au miheu du 
lac ; elles étaient creuses , baúles de trois 
cents pieds , et servaient ainsi d’ornement 
et de supplément á cet immense réservoir.

Le temps a fait un acte de justice ; il a 
laissé tomber dans l’oubli les noms des 
princes qui n’ont travaillé qu á leur tom- 
beau , et il nous a conservé celui du roí 
Moeris , dont les étonnans travaux n’a- 
vaient pour but que la prospérité de son 
empire et le bonheur de ses peuples.

hi plus grande merveille de l’Egypte 
n’est pas l’ouvrage des hommes ; la nature 
seule la créée, c’est le Nil. H ne pleut pres- 
que jamais dans ce pays ; mais son fleuve 
lui apporte annuellement, par des dcbor- 
demens réglés, le tribuí des plmes qm 
lombent dans les contrées voismes. L k - 
gypte était coupée de canaux qui distri- 
huaient partout ses eaux bienfaisantes. 
Ainsi ce fleuve , répandant la fécondite , 
unissant les villes entre elles, et la mer 
Méditerranée avec lamer Rouge, servalt 
d’engrais á l’agricullure, de lien au com-
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nierce , de barriere au royanme , et etait 
tout ensemble , comme le dit Rollin , le 
nourricier et le défcnseur de l’Égypte. Le 
Nil a ses sources en Abyssinie; il coule pai- 
siblement dans les vastes solitudes de l’É- 
thiopie; mais, en entrant en Égvpte, il se 
trouve resserré dans un lit étroit rempli 
de rochers enormes , qu’on appelle cata- 
ractes , et qui le rendent furieux. II preci
pite rapidement son cours du haut de ces 
roches dans la plaine, avec un tel bruit 
qu’on l’entend de trois licúes. Ce qui cause 
ces dcbordcmens si nécessaires a la fertilité 
de 1 hgypte, ce sont les pluies qui tombent 
reguliéremcnt en Éthiopie , depuis le mois 
d’avril jusqu’á la fin d’aoút. L’inondation 
du Nil commence en Égypte á la fin de 
juin , et dure trois mois. Les plaines de ce 
beau royaume offrent ainsi deux aspccts 
bien diíférens dans deux saisons de l’année. 
Tantót c’est une vaste raer sur laquelle 
s’cléventune grande quantitéde villes et de 
villages; tantót c’est une belle et féconde 
prairie peuplée de troupeaux , couverle de 
palmiers et d’orangers , dont la verdure 
cmaillée de ílcurs charme les yeux.

La Basse-Ngypte, qui a la figúre d’un 
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triangle , est une ospece d’íle forme'e par 
les deux branches du fleuve , qu’on appelait 
Pélusienne et Canopique. Les deux villes de 
Péluse et de Canope, dont elles avalen t pris 
le nom , s’appellent á present Damiette et 
Rosette ; Sais , Tanis , Alcxandrie , Helio- 
pole, étaient les principales villes du Delta. 
Sais contenait un temple dédié á Isis , avec 
cette inscription qui convient également á 
la vérité et á la nature : « Je suis ce qui 
» a etc , ce qui est et ce qui sera , et per
» sonne n’a encore percé le voile qui me 
» couvre. »

He'rodote aimait Ies fables: en parlant du 
temple du soleil qu’on voyait á Héliopole, 
dans le Delta, il raconte que le phénix , oi- 
seau merveilleuxet unique dans son espéce, 
nait dans l’Arabie, et vit cinq ou six cents 
ans; sa grandeur estcelle d’un aigle ; sesailes 
sont mélees de blanc , de pourpre et d’or ; 
lorsqu’il voit sa fin approcher , il forme un 
nid de bois aromatique , il y meurt, et de 
ses os et de sa moelle sort uu ver qui se 
transforme et devient un nouveau phénix ; 
celui-ci compose un muf de myrrhe et d’en- 
cens; il le vide, il y dépose le corps de 
son pére, emporle ce précieux fardeau,
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et vient le bruler sur Fautel du soleil daña 
la ville d’lléliopole. Alexandrie , la princi- 
pale des cites qui subsistent encore dans le 
Delta , fut bátie par Alexandre-le-Grand , 
et égala en magnificence les anciennes villes 
de l’Égypte. Elle est á quatre journces du 
Caire. C’est lá que se faisait le commerce 
de FOrient, avant la decouverte du cap 
de Bonne-Espe'rance par les Portugais.

En ecrivant Fhistoire des autres peuples, 
nous ferons connaitre leurs lois et leurs cou- 
tumes dans Fordre des regnes et des e'po- 
ques qui les ont vus naitre ou changer ; 
mais nous n’aunons pu suivrc cette mé— 
thode relativement aux Egypticns. L’ori- 
gme de leurs usages , de leurs cérémonies , 
de leur législation, se perd dans la nuit des 
Lemps : il serait impossible d’en découvrir 
la naissance et d’en suivre avec certitude 
les progres. L’explication des hiéroglyphes 
pourrait seule nous faire retrouver les noms 
des fondateurs de cette école politique , 
sage et religieuse , si renonunée parmi les 
anciens , que les plus grands hommes de 
la Gréce , Homére, Solon , Lycurgue , 
Pythagore et Platón allérent exprés en 
^Sypte pour y puiser les lumiéres qu’ila 
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rcpandirent ensuitc dans leur patrie. Moíse 
méme est loué dans l’écriture pour s’clre 
instruit dans toute la sagesse des Egyptiens. 
Ces considérations nous portent á faire pre
ceder le récit des événemens par le tablean 
general des lois et des coutumes de l’É- 
gypte- r

La forme du gouvernement egyptien 
était monarchique ; mais l’autorité du roi, 
loin d’étre absolue,se trouvait limitée par une 
aristocratie d’autant plus puissante qu’elle 
semblait tirer ses droits du ciel: et le corps 
des pre tres était á la fois le dépositaire 
des lois et des Sciences, Vinterprete des 
dieux, et le surveillant et le juge des mo
na rques.

La vie publique et privée des rois était 
entourée de genes dont ils ne pouvaient 
s’affranchir, et de regles qu’on ne leur 
permettait pas d’enfreindre. Pour les pré- 
server de toute pensée basse et servile , on 
éloignait toutesclave; et pour ne point com- 
promettre les intéréts de la patrie , on 
leur défendait d’admettre aucun étranger 
á leur Service. Dans la crainte des vices 
et des désordres qui suivent Fintempé- 
rance , on avait régle soigneuscment la 
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nourrilure et la boisson des rois ; l’ordre de 
leurs occupations et l’emploi de leurs jour- 
ne'es e'taient de méme decides par la loi.

En se levant, ils lisaient leurs lettres ; 
de lá ils allaient au temple oü le pontife , 
apres la priére , prononcait un discours 
sur les vertus nécessaires aux monarques , 
sur les fautes qu'ils pouvaient commettre , 
et sur les dangers de la flatterie et des mau- 
vais conseils.

On lisait ensuite devant eux les livres 
sacre's, qui contenaient les máximes et les 
actions des grands hommes , pour les en- 
gager á respecter leurs lois et á suivre leurs 
exemples.

Le monarque travaillait apres avec ses 
ministres; il présidait le tribunal des trente 
juges , tires des principales villes de Fem- 
pire , pour rendre la justice au peuple.

Le reste de la journée était consacré aux 
exorcices militaires et á des conversations 
útiles. La pióte , la frugalité, la simplicité 
cntouraicnt le troné, et tout prouvait que 
les loisavaient ótó faites par des hommes qui 
étaient á la fois, pretres , législateurs et 
médecins.

La législation des anciens peuples ¿tait

M.C.D. 2022



35

saus doule moins parfaite que celle des na- 
tions modernes , el cependant elle avait plus 
de forcé etde durée : on en trouvera la cause 
dans son origine. Les anciens législateurs 
d’Égypte el de Rome passaient pour avoir 
été inspires par ladivinité; on dispute con- 
tre les hommes et non contre les dieux. 
Les lois d’Osiris, d’Hermés, de Moisc , de 
Numa, ne devaient éprouver aucune con- 
tradiction ; on les respecta i t comme des 
oracles ; elles devenaient des sentimens 
comme des habitudes, et se gravaient dans 
lesámes comme dans les esprits. La legislation 
de ces peuples s’unissait d’une maniere in- 
dissolúble aleur religión, ctil leur était aussi 
difHcile de changer de loi que de cuite; c’est 
ce qui explique leur constan ce á suivreleurs 
reglemens elleurs coutumes: elle était telle 
que Platón disait qu’on pouvait regarder 
une coutume nouvelle comme un prodigo 
en Égypte , et que jamais aucun peuple n’a 
conservé plus long-temps ses usages et ses 
lois.

Pour rendre les juges iudépendans et 
exclusivement occupés de leurs fonctions , 
on leur avait assigné des revenus, et ils ren- 
daient gratuitement la justice au peuple.
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On jugeait les affaires par écrit et sans 

avocats, parce qu’on craignait Fart de la 
fausse éloquence qui réveille les passions ct 
trompe les esprits.

Le président du tribunal portait á son 
cou une chaine d’ou pendait l’efligie de la 
Vérité, et il prononcait ses arréts en pre- 
senlant celte image á la partie qui gagnait 
sa cause.

On punissait de mort, le meurtrier, le 
parjure et le calomniateur.

Le láche qui ne défendait pas un homme 
attaqué , lorsqu’il avait la possibilité de le 
sauver, perdait aussi la vie.

On ne permettaitápersonned’étre inulile 
áFétat; chacun s’inscrivait dans un regis
tre etde'clarait sa profession; une fausse dé- 
claration se punissait de mort.

La liberté individuelle était fort respcctée 
dans ce pays: on n’y arretait pas méme les 
débiteurs. Mais, pourgarantir la fidélité des 
engagemens, nul ne pouvait emprunter 
sans engager le corps de son pére aux 
créanciers ; dans cette contrée , on embau- 
mait ct conservait les morts avec soin. 
Un pareil gage était sacré : celui qui ne 
l’aurait pas retiré promptement , aurait

M.C.D. 2022



37
commis une infamie et une impicté, ct s’il 
mourait sans avoir rempli ce devoir , on le 
privait des honneurs de la sépulture.

La polygamie était permise aux Égyp- 
tiens: les pretres seuls nc pouvaient avoir 
qu’une fenime.

La vénéretion des pontifes pour le dieu 
Osiris, et pour la déesse Isis, sa sosur, avait 
introduit un grand vite dans la le'gislation 
cgypticnne; le mariage des freres avec les 
soeurs y était non-seulement permis, inais 
autorisé par la religión , et encouragé par 
l’exemple des dieux.

La vieillesse jouissait en Égvpte debeau- 
coup d’honneurs et de considération , et les 
législateurs de la Gréce imitérent ceux de 
l’Égypte , en ordonnant aux jeunes gens de 
respecter les vieillards. Celte louable habi- 
tude annoncait et accompagnait une au- 
tre vertu , celle de la reconnaissance. L’in- 
gratitude était en horreur , et les Égyp- 
tiens ont eu la gloire d'étre loués conurie les 
plus reconnaissans des hommes.

Si les rois devaient consacrer leur temps 
et leur vie au bonheur de la nalion , elle 
les payait de leur peine par sa reconnais
sance. Pendant leur vie , les monarques se

t o me  i. 9.
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voyaient honores comme les images de la 
divinité: apres leur mort on les pleurait 
comme les peres du peuple.

Quand un roi gpuvernait mal , et cón
sul tait plus ses passions que les lois , on 
gemissait en silence : les prétres seuls lui 
faisaient de respectueuses rT^ntrances ; 
mais, lorsqu’il etait mort, samémoire était 
séverement condamnée ; car tous les mo- 
narques, en quittant le troné el la vie, 
étaient soumis á un tribunal qui examinait 
leurs actions , et prononcait, avec une in
flexible justice , Farrét qui devait honorer 
ou fldtrir leur régne, et decerner ourefuser 
les honneurs fúnebres á leurs manes.

On comptait dans l’etattrois ordres prin- 
cipaux : le roi et Ies princes, les pretres et 
les soldats ; et trois ordres secondaires : les 
bergers, les laboureurs et les arlisans. Les 
ierres qui faisaient le domaine du roi , 
payaient les depenses de sa cour. et de Fad- 
ministration.

Les biens des prétres étaient aífcctés aux 
frais du cuite et de Féducation nationale. 
Les terres données á l’armée payaient la 
soldé militaire.

L ordrc des pretres etait le plus respecté;
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ils entraient dans le conseil, et portaient 
un habit distingue. Le sacerdoce élait héré- 
ditaire.

Lorsqu’on était dans la nccessilé d’élire 
un roi > s’il n’étail pas de famillc saccrdo- 
tale , on Finitíait dans Fordre avant son 
inauguratión?Les pretres élaient exempts 
de tput impót. 11 parait qu’ils avaíent une 
religión secrete, différente du cuitepublic: 
ils connaissaient la divinité dont le peuple 
n’adorait que les images et les emblemes.

II existait aussi én Égypte des langues 
differentes : le langage sacre, que Ies pre- 
miers d’entre les pontifes connaissaient 
seuls ; la langue hiéroglyphique, qui n’était 
bien entendue que par les savans; el la lan- 
guc vulgaire, qui est encore celle que par- 
lent les Cophtes, habitaos de FÉgypte mo- 
derne.

Les le'gislateurs égypliens enseignaient 
le dogme de l’immortalité de Fáme , et 
croyaient á la métempsycose , pensant que 
les ames , avant d’animer d’autres corps 
humains, passaient dans ceux de quelques 
betes immondes, pour expier leurs fautes si 
ellos avaientélé vicieuses: et comme, selon 
leur opinión , celte transmigration et ce 
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chátiment nc pouvaient commencer qu’a- 
pres la corruption du cadavre, ils cher- 
chaient á la reta raer en cmbaumant avec 
soin les corps de leurs parens. Ils construi- 
saient avec beaucoup de magnificence leurs 
sepilieres, qu’ils nommaient des demeures 
élernelles , et ne conside'raient leurs mai- 
sons que comme des hótelleries.

II n’est pas certain que les grands-pré- 
tres de l’I gypte aient communiqué tous 
les secrets de leurs mysteres et de leur 
culto aux philosophes grecs qui ven aient les 
visiter. Nous dirons , en peu de mots, ce 
que ceux-ci nous ont appris de la religión 
des Égyptiens. Ils adoraient plusieurs divi- 
nites, dont les premieres ctaicnt le soleil et 
la lune , sous le nom d’Isis et d’Osiris ; la 
Crece rccut d’eux le cuite de Júpiter, de 
Junon , de Minciwe , de Cérés, de Vulcain, 
de Neptune , de Venus et d’Apollon. Les 
emblemes sous lesqucls ils représentaient 
leurs divinités, étaient expressifs , mais 
bizarros. Un oeil au bout d’un sceptre si- 
gnifiait la providence d’Osiris ; un faucon, 
sa vue percante ; la statue d’Isis, toute 
couverte de mamelles , montrait qu’elle 
nourrissait tous les étres ; elle portait une 
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cruche et un sistre, pour rappeler la fe— 
condité du Mil et les fétes qu’on ce'lébrait 
en son honneur. Sérapis, dieu de l’abon- 
dance , avait un boisseau sur la tete ; Júpi
ter Ammon avait la tele d’un bélier ; Anu
bis , celle d’un ciñen ; enfm , beaucoup 
d’autres dieux, celles de différens animaux. 
Le peuple , naturellement superstitieux et 
grossier, oublia bientót la divinité pour 
adorer ses images, et, dans toutes les villes 
et bourgs de ce vaste pays , on vit les ani- 
maux et les plantes , eriges en dieux, deve
nir l’objet du cuite le plus meprisable et 
1c plus fanatique. Le rat ou le serpent, ado
ré dans une ville , était méprisé dans Fau- 
tre ; on immolait dans un village ce qu’on 
encensait dans le village voisin, et cette 
opposilion d’opinions et d’usages faisait 
naitre entre les habitans du méme pays 
des haines funestes, que Biodore pretend 
avoir été provoquées par la politique d’un 
roi qui crut affenhir son autorité en divi- 
sant ses sujets.

Une des plus fameuses de leurs idoles 
fut le boeuf Apis , universellement reve
ré. Jamais divinités n’eut des temples plus 
magnifiques, des prélres plus riches et plus 
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zélés. Les honneurs qu’on luí rendait, les 
dépenses pour le nourrir, le désespoir aprés 
sa morí, l’empressement á lui chercher un 
successeur, paraissent incroyables. Lors- 
qu’on l’inslallait a Memphis, toute l’Égypte 
était en féte et en réjouissance. II parait 
que cette vénération avait fait une pro- 
fonde impression sur les Israélites , puis- 
qu’ils se revolterent dans le désert centre 
Moíse, pour dresser un autel au veau d’or.

L’affection des Egyptiens pour l’ichneu- 
mon paraitra moins déraisonnable, puisque 
ce petit animal combattait le crocodile , 
monstre redoutable , et fort comrnun dans 
les eaux du Nil.

La superstition ge'ne’rale etait portee a 
un tel point que les personnes les plus dis- 
tinguées de Pétat s’empressaient de servir, 
dans leurs temples, les chats , les oiseaux , 
et les autres objets du cuite populaire; de
plorables preuves de la faiblesse humaine, 
qui nous fait voir la plus sage nation de 
l’univers livrée aux plus honteuses folies.

Beaucoup de monumens áttestent les 
progres du péuple égvplien dans Fastro- 
nomie , dans la geométrie , et dans plu- 
sieurs autres Sciences. Regardés comme 
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bons agriculteurs , leurs nombreuses con- 
quétes ont prouvé leur bravoure ; mais 
s’ils se vantaient d’avoir decouvert beau- 
coup d’arts et de métiers, on doit conve
nir qu’ils les avaient peu perfectionnés. 
Leurs e'difices ne présentent qu’une archi- 
tecturé colossale sans goút et sans propor- 
tion; leurs statues sont informes et présque 
e'bauche'es, et leurs peintures, avec de 
vives couleurs, ne rappellent que l’enfance - 
de l’art.

La navigation e'gyptienne s’etendait par 
la mer Rouge sur les cotes de FAfrique et 
de FAsie ; FÉgypte rapportait de FInde 
de grandes richesses, et peut-etre quelques- 
unes des lois et des connaissances dont elle 
s’honore.

En general, le peuple égyptien etait 
grave et peu adonné au plaisir. Dans leurs 
festins, oü régnait la temperan ce, on leur 
presentairune tete de mort pour leur rap- 
peler la briéveté de la vie.

lis faisaient peu de cas de la musique, 
regardant cet art comme propre á amollir 
les moeurs. Les Égyptiens s’altribuent Fin- 
vention de Fécriture; ils tracaient leurs ca-
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ractéres sur l’écorce d’une plante du pays, 
nommce Papyrus. ,

Ce que nous allons dire, dapres les 
Grecs, des temps fabuleux de 1 Égyple , 
fera connaitre plus particuliérement l’idée 
que les ÉgYptiens s’étaient faite d’Osiris , 
d’Isis, leurs premiers souverains ct leurs 
premieres divinités: car il est impossible 
de séparer le commencement de l’histoire 
d’un tel peuple, de ses fables et de sa re
ligión.
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CHAPITRE III.

TEIMPS FABULEUX, TEMPS HÉROIQUES; 
ROIS D’ÉGYPTE.

Jú pit e r  et Junon , enfans de Saturno et 
de Rhée, c’est-á-dire, du temps et de la 
Ierre, engendrérent Osiris , Isis , Typhon , 
Apollen et Venus. Rhée , ayant commis une 
infidélitéavec Mercare , fut condamne'e par 
Saturno, son mari, á no pouvoir accoucher 
dans aucun mois de Fannée ; inais Mercure 
déroba áplusieurs mois, desheures, dont il 
forma cinq jours qui n’appartenaient a au
cun de ces mois , et pendant eos jours, Rhée 
accoucha d’une multitude de dieux et de 
déesses. L’un de ces dieux fut un nouvel 
Osiris, qu’une vierge éleva avec beaucoup 
de soin et de tendresse.

Chargé de gouverner l’Égypte, il adou- 
cit les mceurs sauvages de ses habitans ; 
il bátit la premiére ville, fonda les pre- 
miers temples , et concut le projet de ci- 
viliser toute la terre. En parcourant le 
monde dans ce dessein , il n’employa d’au-
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tres forces que celles de Fcloquence , de la 
musique et de la poésie ; neuf vierges , há
biles musiciennes , l’accompagnaient dans 
ce voyage , sous la conduile d’Apollon , 
son frére.

Marón , qui le premier apprit á culliver 
la vigne , et Triptoleme, auquel on doit 
Fart du labourage , de la semence et des 
moissons , marchaient á sa suite. Enfin, 
il grossit son cortége de quelques satyres , 
dont les danses et la gaieté lui parurent 
propres á gagner Fesprit des peuples qu’il 
voulait soumeltre.

En quittant FÉgypte , Osiris y laissa 
Hercule pour la défendre , á la tele d’une 
armee. Antee , Busiris et Prométhe'e furent 
charge's du gouvernement des provinces , 
sous Fadministration genérale d’Isis , que 
dirigeait et conseillait Hermés. Hermes , le 
plus ha hile des hommes , dans Fopinión 
des 1 gyptiens , puisqu’ils prétendent qu’on 
lui doit les sons articules, les lettres, la 
religión , Fastronomie , Farithmétique, la 
lulte, la musique, la lyre a trois cordes, 
et la culture de Folivier. C’cst cet Hermés 
qu’on nommait Trismégiste , trois fois
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grand, el qu’on assurait étre le mémc que 
Mercure.

Osiris parcourut FArable , FÉthiopie , 
les Indes et toute l’Asie ; bálissant partout 
des villes sur son passage , érigeant des 
temples, et enrichissant tous les peuples de 
connaissances útiles.

Revenu dans ses otas , le conque'rant lé- 
gislateur fut bientót trahi par Typhon , 
son frére , qui voulait s’emparer du troné. 
Ce freré perfide le recut avec l’apparence 
de Famitié, Finvita á un fcslin. Pendant 
le repas , on apporta un coíTre magnifique ; 
chacun en admirait Fouvrage et la richesse. 
Typhon dit qu’il le donnerait á celm dont 
le corps le remplirait exactement. Plusieurs 
convives ayant inutilement tenté de le 
remplir, Osiris y entra á son tour. Le 
coffre se ferina , Typhon fit verser dessus 
du plomb fondu, et Fenvoya jeter dans 
la mer.

Isis désolée chercha dans tous les pays 
ce coffre funeste et précieux. Apres beau- 
coup de voyages et de peines , elle le 
trouva diez un roi qui Favait tiré des 
eaux. A sa vue elle jeta un cri si lamen
table , que le fils du monarque en mourut
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de frayeur. Drun seul de ses regards, elle 
tua un autre prince qui la surprenait lors- 
qu’elle approchait son visage du corps de 
son époux. ,

Osiris ressuscita, et descendí! souvent du 
ciél, pour diriger par ses conseils Isis , qui 
revint en Égypte, combaltit et tua ly— 
phon, et placa les enfans d’Osiris sur difíe- 
rens trónes de la terre.

Apres ces temps fabuleux commencent 
les temps héroiques, dont l’histoireest tres— 
obscure et trés-incertaine. Les Égyptiens 
prétendaient avoir été gouvernés vingt 
mille ans par les dieux, les demi-dieux et 
les béros.

Manéthon, grand-pretre d’Égypte, avait 
publié l’histoire de trente dynasties , qu’il 
prétendait avoir tirée des écrits d’Hermes 
ou Mercure, ct des anciens mémoires con
serves dans les archives des temples. Cet 
ouvrage parut sous le régne de Ptolémée 
Philadelphe. Les dynasties de Manéthon 
comprennent plus de cinq mille trois cents 
ans jusqu’au régne d'Alexandre. Les sa- 
vans ont démontré la faussete de ses cal- 
culs. Ératosthéne , cyrénéen , appelé á 
Alexandrie par Ptolémée Lvergéte, donnait 
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une liste ¿le trente-huit rois the'bains, toute 
diffe'rente de ceux de Manéthon. Ce qui est 
vraisemblable , c’est que l’Égypte ayant 
été long-temps partagce en quatre royan- 
mes , dont les capitales étaient Thébes , 
Thain, la Sais des Grecs , Memphis et Ta- 
nis , on a donné la liste des rois qui ont 
gouverné ces difíerens états , et qu’on a 
souvent pris leurs régnes simultanees pour 
des régnes successifs. Sans vouloir cclaircir 
ces obscurités, ni expliquer ces contradic- 
tions , nous ferons connaitre simplement 
ce qu’Hérodote et Diodore ont dit des rois 
d’Égypte. Leur but a été , comme le nótre , 
de parler seulement des monarques égyp- 
tiens dont l’histoire a paru la plus inté- 
ressante et la plus instructivo. L’histoire 
ancienne d’Égypte contient deux mílle 
cent cinquante-huit ans; ellepeut se divisor 
en trois parties.

La premiére *, depuis l’établissement de 
la monarchie , fondée par Ménés , l’an du 
monde 1816, jusqu’á sa destruction par 
Cambyse , roi de Perse , l’an 3479.

La seconde *♦, depuis l’invasion des
* La premiére epoque contient 1663 ans.
*l‘ La seconde epoque contient 202 ans.

TOME I. 2..
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Perses jusqu k Ia mort d Alexandrc-Ie— 
Grand , arrivée en 3681.

Enfin la troisiéme * conlient l’histoire 
des monarqués grecs appelés Lagides , et 
s’étend depuis Ptolémée Lagus jusqu’á la 
mprt de Cléopátre, dernicre reine d’Égyp- 

te, en 3974*

MÉ1SÉS, ROL

(An du monde 1816.—Avant Jcsus-Christ ai88.)

Tous les bistoriens s’accordent á recon- 
naitre Ménes comme le premier roí d É- 
gypte ; il s’appelait aussi Mezraim , et il 
était Gis de Cham et petit-fils de Noé.

Chain, apres le mauvais succes de Pen- 
treprise faite pour batir la tour de Babel , 
alia en Afrique : on croit méme que ce fut 
lui qui, dans la suite, y fut bonoré comme 
dieu, sous le nom de Júpiter Ammon. II 
avait quatre enfans, Chus, Mezraim, Phuth 
et Chanaan. Chus s’établit en Éthiopie ; 
Mezraim, en Égypte; Chanaan , dans le 
pays qui depuis a porté son nom, et que les 
Grecs appelaient Phénicie ; Phuth s’empara 

* La troisiime epoque conlient 293 an<.
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dent de FEgypte.

Ménes établit le cuite des dieux, el regla 
les ce'rémonies des sacrifices. Assez long- 
temps aprés lui , Busiris bátit la ville de 
Thébes. Ce n’est pas ce mémc Busiris dont 
l’histoire a consacré la cruaute'.

1 OSYMANDIAS, ROL

II fallait que le royanme fut deja tres- 
peúplé et trés-puissant, puisqu’Osyman- 
dias porta la guerre en Asie , et combattit 
les Bactriens á la tete d’une armée de qua- 
tre cent mille hommes d’infanterie et de 
vingt mille chevaux. A son retour, il fit 
construiré des édifices magnifiques , ornes 
de bas-reliefs el de peintures qui représen- 
taient les événemens de cette expédition. 
On voyait dans un de ces tableaux une as- 
semblée dejuges, dont le président, en- 
touré d’un grand nombre de livres, portait 
au cou une image de la Vérité , quiavait 
les yeux fermés, pour apprendre aux juges 
qu’ils doivent savoir les lois, et jugar avec 
impartialitc.

Osymandias forma une immense biblio-
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théque , qui devint célebre. Sur la porte , 
on lisait cette inscription : Trésor des i-e- 
medes de Vame. Le tombeau de ce roi 
frappait les yeux par sa magnificence ex- 
traordinaire ; environné d’un cercle d’or 
d’une coudée de largeur et de trois cent 
soixante-cinq coudées de circuit, on y 
avait marqué les heures du lever et du 
coucher du soled, et les difieren tes phases de 
la lune. On sait par ce monument, dont la 
matiere et le travail étaient également ad
mirables , que , des ce temps-lá , les Égyp- 
tiens divisaient l’année en douze mois, cha- 
cun de trente jours, et qu’aprés le dou- 
ziéme mois ils ajoutaient cinq jours et six 
heures.

Prés de la bibliothéque, le roi avait pla- 
cé les statues de tous les dieux , auxquels il 
offrait de magnifiques préseos. II s’attira 
une grande vénération par sa justice pour 
les hommes et sa piété envers les dieux.

EtJCHORÉÜS, ROI.

Eu c h o r é u s , l’un des successeurs d’Osy- 
mandias, bátit la ville de Memphis , á la 
pointé du Delta , á l’endroit oii le JXil se 
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partage en plusieurs branches. II luí donna 
cent cinquante stades de circuit, c’est-á- 
dire, plus de sept lieues. Entourée de fossés 
ct de chaussées qui la mettaient á couvert 
des inondations du fleuve et des attaques 
des ennemis, celte ville , qu’on regardait 
comme la clef du Mil, dominait le pavs, 
et devint la résidence des rois, jusqu’au 
mornent oü Alexandre fit batir Alexandrie.

MOERIS, ROL

(An du monde 1920.— Avant Jc'sus-Christ2o84- )

Mo e r is n’est fanieux que par le lac qui 
porte son nom , et dont nous avons parlé. 
Cet immortel ouvrage prouvait á la fois 
la population du pays , la puissancc du 
prince, et la sagesse qui lui faisait diriger 
ses grands travaux vers un but utile. lleu- 
reux le prince, dont lercgne, peu fccond en 
grands événemens , ne vit dans l’histoire 
que par des monumens et des bienfaits.

ROTS PASTEURS.
Il  parait que ce fut aprés la mort de 

Mreris que des étrangers, arabes ou phéni- 
niciens, s’emparérent de la Basse-Égypte et

..2
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de Memphis. Leur domination y dura deux 
cent soixante ans ; mais le troné de Thébes 
fut toujours occupé par la dynastie des an- 
ciens rois , jusqu’au temps de Sésostris.

Ce fut sous le régne d’un de ces rois pas- 
teurs, appelé, comme les autres, Pharaon , 
qu’Abraham vint en Égypte avec Sara , sa 
femme, dont la beauté enflamnia le mo- 
narque e'gyptien.

AMOSIS ou THETHMOSIS, ROI.

(An du monde 2179.—Avant Je'sus-Christ 1825. )

Amo s is vainquit les rois pasteurs, les 
chassa de Memphis , et régna, comme ses 
ancétres, sur toute l’Égypte. La suite des 
rois jusqu’á Ramesces nous est inconnue. 
Pendant cette époque, en 2276, Joseph, 
vendu par des marchands ismaclites aux 
Égjqitiens , fut conduit, par une suite d’é- 
venemens merveilleux , á la place de gou- 
verneur de l’Égypte. II établit dans ce pays 
son pére Jacob et toute sa famille,en 2298. 
Trogue-Pompée , historien du temps d’Au- 
guste, s’accorde, en racontant cette his- 
toire , avec les livres sacres , et donne de 
grands éloges á Fintelligence de Jóseph et 
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á sa rare prudence, qui avait sauvé l’É- 
gypte de la famine.

RAMESCÉS MIAMUM, ROI.

( An du monde 2427.—Avant Je'sus-Christ 1577.)

CEprincere'gnasoixante-sixans, et perse'- 
cuta les Israélites; il les forca de batir les villes 
de Phe'tum et de Ramesces, et les accabla de 
fardeaux et de travaux insupportables. II 
eut deux fds nommés Amcnophis etBusiris. 
Quelques auteurs pensent que ce futAinéno- 
phis qui périt en poursuivant les Israélites 
au passage de la mer Rouge , Fan du 
monde 25i3, et avant Jésus-Christ )491' 
D’autres, et Diodore est de ce nombre , at- 
tribuent la persécution des Hébreux á Sesos- 
tris , qui employait a ses ouvrages beaucoup 
d’étrangers. En suivant cette opinión , on 
placerait le grand événement du passage de 
la mer Rouge , sous le roi Phéron, fds de 
Sésostris : le caractcre d’impiété que. lui 
donne Hérodote , et lasimilitude de son nom 
avec celui dePharaon, ont rendu cette con- 
jecture vraisemblable aux yeux de plusieurs 
historiens.

üssérius prctend qu’Aménophis eut
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¿eux fils nommés Sésostris et Armáis. Les 
Grecs Fappcllent Bélus, et ses deux enfans 
Égyptus etDanaüs.

SÉSOSTRIS, ROL

( An da monde 25i3.—Avant Jésus-Christ 1491-)

Sé s o s t r is fut le plus grand des rois d’É- 
gypte. L’éducation que son pére lui avait 
donnce, annoncait au monde un conqué- 
rant. Tous les enfans, nés dans le royau- 
me le méme jour que lui , furent ame
nes a la cour par ordre du roi. lis furent 
nourris prés du jeune Sésostris et recurent 
la méme education. lispartagerent ses tra- 
vaux, ses exercices ; on les accoutuma a 
une vie dure et laborieuse ; on les prepara 
par les fatigues de la chasse a celles de la 
guerre. Leurs repas étaient le prix de leurs 
courses et de leurs luttes. Toute cette jeu- 
nesse, liée par un attachement presque fra- 
ternel a celui qui devait la gouverner, 
devint rornement de sa cour et l’appui de 
son troné. Tous veillaient pour sa súrcté et 
combattaient pour sa gloire : jamais prince 
n’eut de plus fidéles ministres, d’officiers 
plus zélcs, et de soldáis plus ardens.
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TElien preterid que Sesostris fut instruit 

par Mercare Trismégiste , auquel on attri- 
buait l’invention de tous les arts. II parait 
qu’yElien se trompe, car Mercare ou Hermés 
existait du temps d’Osiris : au reste, Jam— 
blique, prétre égyptien, assorait que l’usage 
de son pays était de mettre sous le nom de 
Mercare tous les ouvrages que les savans 
publiaient.

Des que Sesostris fut sorti de l’enfance , 
son pére le chargea de porter la guerre en 
Arabio, et le jeune prince soumit ce peuple 
qui jusque-lá passait pour indomptable. 
II tourna ensuite ses armes du cote de la 
Libye , et en conquit la plus grande partie.

Aménophis, en mourant, laissa á son fils 
de grands trésors et une forte armée : mais 
ce qui assura principalement le succés de 
ses entreprises , c’est le soin qu’il prit de ne 
point sacrifier le bonheur de son peuple á 
sa gloire. Diíférent de tous les autres con- 
quérans , il chercha et trouva sa forcé dans 
Famourde ses sujets.

Son ambition ne lui fit jamais négliger 
les soins de l’administration. Liberal, juste 
et populaire, il prote'gea le commerce et 
l’agriculture. II divisa le royanme en trente- 
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six gouvernemens, qu’i! fit administrer par 
des hommes dont il avait e'prouvé les vertus 
et la capacité. II pourvut ainsi á la súreté 
intérieure de ses états, en s’attachant les 
peuples par des liens de vénération, d’af- 
fection et d’intérét.

Son armée, composée de six cent mille 
hommes de pied, de vingt-quatrc mille che- 
vaux , et ving-sept mille chars , était com- 
mandce par dix-sept cents officiers , choisis 
parmi les plus braves et les plus estimés des 
compagnons de son enfance. Une si grande 
forcé , dirigée par tant de sagesse , devait 
¿prouver peu de resistance : aussi Sésostris 
fut un des plus heureux et des plus célebres 
conquérans.

II subjugua d’abord FÉthiopie , et l’oblí— 
gea á lui payer tous les ans un tribut en 
ébéne, en ivoire et en or. Pour cette expé- 
dition , il avait équipé une flotte de quatre 
cents voiles, qui parcourut la mer Rouge 
et s’empara de toutes les cotes.

II soumit toute FAsie avec une rapidité 
inconcevable , et pénétra dans les Indes 
plus loin qu’Hercule et que Bacchus.il passa 
le Gange et s’avanca jusqu’á la mer. La 
Scythie, FArmenio et la Cappadoce recon-
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nurcnl sa domination ; la Colchide recut 
une colonieégyptienne, et en conserva long- 
temps les moturs. Du temps d’Herodole on 
voyait encoré dans FAsie-Mineure plusieurs 
monumens de ses victoires, et on lisait sur 
descolonnes celte inscription gravee: Sésos- 

/ris, le roí des rois, et le seigneur des 
seigneurs, a conquis ce pays par ses ar
mes. .
, Son empire s’étendail depuis le Gange 
jusquau Danube. Les figures hie'roglyphi- 
ques tracées sur les monumens de'signaient 
lespeuples qui avaient défendu leur liberté 
et ceux qui avaient cede sans combatiré. 
La Thrace fut le terme de ses conquétes : 
l Europe, inculle et sauvage, offraitalorspeu 
d’appát á l’ambition , et n’aurait pu fournir 
de vivres á une armée si nombreuse.

Ce qui rendit la gloire de Sésoslris aussi 
solide que brillante , et ce qui le preserva 
des désastres qui ne suivent que trop sou- 
vent les conquétes , c’est qu’il ne songea 
pas á main teñir son autorité sur les nations 
conquises. Contení de Fhonneur de les avoir 
battues, et dy avoir levé des tribuís , il se 
renferma sagement dans ses anciennes limi
tes , et revint á Memphis chargé de la dé- 
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pouille des peuples vaincus. II versa ses 
tresors dans son pays, recompensa magni- 
fiquement son armée, et fit jouir paisible- 
ment ses compagnons d’armes , du fruit de 
leurs travaux.

II employa son repos á construiré des ou- 
vrages útiles á la fécondité des terres et aux- 
transports du commerce. Cent temples eri
ges par lui, furent les monumens de sa 
reconnaissance envers les dieux. Les in- 
scriptions gravees sur leurs portes annon- 
faient que ces grands travaux, faits par 
des captifs, n’avaient coúté ni fatigues 
ni sueurs a ses sujets.

A son retour, son frére ourdit une 
conspiration contre lui, et mit le feu á 
son palais. S’étant sauvé de ce peril, il 
enrichit le temple de Vulcain a Péluse , 
croyant qu’il devait son salut a la protec- 
tion de ce dieu.

Les grandes chaussées qu’il avait con- 
struiles, les canaux qu’il avait creusés , 
mettaient l’Égypte en súreté contre les 
débordemens du Nil, facilitaient les Com
munications intérieures , et rendaient le 
pays inaccessible aux courses de la cavalerie 
arabe, Son regne glorieux fut toujours ré-
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veré en Égypte; et il pourrait servir de 
modéle aux monarques, si Sésostris n’avait 
terni ses vertus par son orgueil. II obligeait 
les chefs des nations vaincues á venir lui 
rendre honunage et á lui payer des tribuís; 
il faisait atteler á son char ces rois et ces 
princes, fier d’étre ainsi trainé par les 
maitres des nations. Diodore vante cette 
vanité : quand l’histoire commet cette bas- 
sesse, elle est cómplice de la tyrannie.

Sésostris devint aveugle dans sa vieil- 
lesse ; il ne put supporter ce malheur, et se 
tua. • II avait régné trente-trois ans, et 
laissa l’Égypte puissante et riche; mais le 
sceptre sortit de sa dynastie á la quatriéme 
génération ; ainsi passe la glojre humaine. 
II n’en reste que quelques monumens et un 
tombeau.

Les Égyptiens, á cette époque, établirent 
différentes colonies. Celle de Cécrops bátit 
douze villes qui compósérent par la suite le 
royaume d’Athénes. Le frére de Sésostris , 
Armáis ou Danaüs, n’ayant pu réussir dans 
sa conjuration, s’enfuit dans le Péloponnése, 
et s’empara du royaume d’Argos , fondé 
quatre cents ans auparavant par Inachus.

Ce fut dans ce temps que Cadmus porta
TOME I. 2...
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de Syrie en Crece les Lettres Phe'niciennes 
ou Samaritaines.

Ce que l’liistoire rapporte de la férocité 
de Busiris , frere d’Aménophis , qui égor- 
geait impitoyablement tous les étrangers 
qui abordaient sur le Mil, est peu conci
liable avec la fermeté de Sésostris et la tran- 
quillitédont rÉgyptejouissaitsoussonrcgne. 
II est probable que ce prince n’exerca ses 
cruautés qu’apres la morí du roi.

PIIÉRON. •

(Anda monde 254;.—Avant Jesús-Christ 1457. )

Ph é r o x succéda á Sésostris sans le rem- 
placer , vécut sans verlu , et mourut saos 
gloire. II n’iuiita que l’orgucil de son pére; 
il le poussa méme jusqu’au delire , puis- 
qu’on prétend qu’indigné contre le Mil, 
dont le débordement causait un grand dé- 
gát, il lanca un javelot dans le fleuve pour 
le chátier. II perdit la vue peu de temps 
aprés ; cet accident fut regardé comme 
une punition de son ünpiété.
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PROTÉE.
( An du monde 2800— Avant Jcsus-Christ 1204.)

Ce fut sous le regne de ce prince qu’é- 
clata la guerre de Trole. Hérodote prétend 
que París , retournant en Phrygie avec 
Hcléne , fut jeté par la tempéte sur la cote 
d’h'gypte. Protée , dit cet historien , re
procha au 1 royen sa lache perfidie , et la 
passion criminelle qui Favait porté a dé- 
pouiller son lióle de ses biens, el a enlever 
sa femme.

II ne le fit pas mourir par respect pour 
les lois qui défendaient aux Égypliens de 
souiller leurs mains du sang des élrangers. 
II le chassa de ses états en gardant Hélene 
et ses richesses , pour les rendre a leur le
gitime possesseur. A cette occasion , il fit 
batir un temple dans la villc de Memphis, 
dédie á A énus l’Étrangéré.

PJLXMPSINIT.
Sox voyage aux enfers, rapporté par 

Hérodote , est Lrop fabuleux pour trouver 
place dans l’histoire. Ce monarque eut la 
gloire d’étre le dernier qui fit régner la 
justice en Égypte.
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C1IÉ0PS ET CHÉPHREN.

La violence , Finjustice et Fimpiéte 
eignalerent le gouvernement de ces deux 
rois. Les prélres et les sages ne furent point 
écoutés; on ordonna de fermer les tem
ples ; on défendit d’offrir des sacrifices aux 
dieux ; le caprice et l’arbitraire rempla- 
cérent les lois ; les Égyptiens furent acca- 
blés d’impóts et de travaux. On attribue á 
ces deux rois la construction des deux plus 
grandes pyramides , monumens indestruc
tibles d’un désir insensé d’immortalité , 
et qui fatiguent encore par leur poids la 
terre qu’opprimaient ces deux tyrans. L’É- 
gypte gémit cinquante ans sous leurs rc- 
gnes.

MYCÉRÉNUS.

My c é r é n ü s  e'tait fils de Che'ops. TI ne fut 
pas cruel comme son pere : il rétablitle cuite 
des dieux, et sa douceur le fit aimer. Les 
peuples respiraient, mais ce repos fut court. 
Un oracle avait annoncé au roi qu’il ne 
garderait le troné que sept ans : cet oracle 
s’accomplit. Mycérénüs se plaignait aux 
dieux de leur injustice, qui accordait si 
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peu de jours á un roí vertueux, tandis 
que deux princes barbares avaient régné 
un demi-siécle. Lesprétres répondirentque 
la douceur de son régne était précisément 
la cause de sa briéveté , parce que les dieux 
avaient voulu rendre les Égyptiens mal- 
heureux pendant cent cinquante ans, pour 
les punir de leurs vices.

Ce roi} aussi malheureux que bienfai— 
sant, avait perdu sa filie unique, quí 
seule faisait sa consolation ; il rendit de- 
grands honneurs a sa mémoire. Du temps 
d Herodole , on brulait en core dans Sais , 
jour et nuil, des parfums sur son tom- 
beau. On attribue aussi a Myce'rénus la 
construction d’une petite pyramide. La 
tradition fabuleuse de l’oracle prouve 
seulemcnt la bonté de ce roi, et le relá- 
chement des inceurs en Égypte a cette 
e'poque.

ASYCIUS.

Ox dit que ce prince fut l’auteur de la 
loi qui ordonnait aux débiteurs de donner 
le corps ou lamomiede leurpéreauxcréan- 
ciers pour gage de leur créance. Les événe- 
mens de son régne ne nous sont pas connus.
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II passaitpouravoirfaitconstruiré en briques 
une pyramide plus grande que toutes les 
autres, et qui portait celte inscription : 
« Gardez-vous de me mépriser en me com- 
» parant aux autres pyramides faites de 
» pierres: je leur suis autant superieure , 
» que Júpiter l’est aux autres dieux. » ,

En supposant que les six régnes precé- 
dens aient duré cent soixante-dix ans , il 
existe, dans l’histoire d’Égypte , une lacune 
de pres de trois cents ans jusqu’á Sabacus 
l’Étbiopien. Rollin place dans cet inter
valle deux ou trois faits qu on trouve 
dans les livres saints.

PHARAON.

(An du monde 2991.—Avant Jésus-Chnst t o i3. )

Ph a r a o n  donna sa filie en mariage a Sa
lomón , roi d’Israél.

SÉZAC.

( An du mondeSoaG. — Avant Jesus-Christ978. )

Ce fut chez ce prince que se refugia 
Jéroboam, pour éviter la colére de Salo
món.

Sczac marcha contre Jcfusálem , la cin-
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quiéme annee du regne de Roboam, á la 
tete d’une grande armée de Libyens , de 
Troglodytes el d’Élhiopiens. II battit les Is- 
raélites, enleva les trésors du temple et du 
roi, et rapporta en Égypte les trois cents 
boucliers d’or de Salomón.

ZARA.

( An du monde 3o63. — Avant Jcsus-Christ gí r. )

Ce prince, qui gouvernait í’Égypte et 
l’Éthiopie, conduisit en Judée un miílion 
d’hommes et trois cents chariots de guerre.

Aza , roi de Juda , lui livra bataille, et, 
secouru par le dieu qu’il avait invoqué, il 
tailla en piéces les Egyptiens, et extermina 
leurs armées.

ANYSIS.
( An du monde 3279.—Avant Jesus-Christ 725. )

Ce  roi était aveugle. II fut détróné par 
Sabacus, roi d’Éthiopie , qui , sur la foi 
d’un oracle , entreprit et fit la conquéte de 
l’Égypte. Sabacus régna avec douceur ; il 
supprima la peine de mort, et lui substitua 
les travaux publics. II bátit plusieurs tem
ples. Hérodote cite cclui de Buhaste, dont
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il fait une magnifique description. Rollin 
croit que Sabacus est le memo que Sua , 
qui sécourut Osee, roi d’Israel, conlre Sal- 
manasar, roi des Assyriens.

Aprés avoir re'gné cinquanteans, il ren- 
dit le tróne á Anysis , qui, jusque-lá, avait 
vécu obscur et cache.

SÉTHOS.

( An du monde 3^85. — Avant Je’sus-Christ 7,9')

D’a u t r e s nómment ce prince Sevéchus. 
11 était fils du conquérant Sabacus. Livré á 
la superstition , il négligeait les fonctions 
de roi pour remplir celles de pretre. Loin 
de ménager l’armée , il lui ota tous ses pri- 
viléges, et la depouilla des fonds de Ierre 
que les anciens rois lui avaient assignés. Le 
ressentiment des gens de guerre ne tarda 
pas a éclater. Sennacherib, roi d’Assyrie et 
d’Arable , vint attaquer PÉgypte. Tous les 
officiers et les soldáis refuserent de défen- 
dre Séthos. Ce roi-pontife implora son dieu, 
Vulcain , qui le rassura. 11 marcha jusqu’á 
Péluse, á la tete d’un petit nombre de mar- 
chands et de gens de la lie du peuple ; il y 
trouva Sennacherib campé.
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Pendant la nuil, Vulcain envoya dans 

le camp des Assyriens une multitude ef- 
froyable de rats qui rongérent les cordes 
des ares et les courroies des boucliers. 
Les Assyriens, ainsi desarmes , prirent la 
fuite, et perdirent une partie de leurs 
troupes.

.Séthos se fit e'riger une statue dans le 
temple de Vulcain ; il tenait á la main un 
rat, et portait une inscription qui disait: 
« Qu’on apprenne, en me voyant, á res
» pecter les dieux. » Telles etaient les fa-1 
bles que les prétres d’Égypte emprun- 
taient de l’histoire juive , et racontaient 
a Hérodote, qui les répandait dans la 
Gréce.

Ces mémes prctres, qui donnaient á leur 
pays onze mille trois cent quarante anne'es 
d’antiquité, montrerent á l’historien grec 
trois cent quarante et un colosses de bois, 
représeptant les rois d’Égypte ranges dans 
une galerie.

Ces rois etaient appele's Pj rom.is c’est- 
a-dire bons ethonnétes.

TARACCA.
Ta r a c c a , roi d’Éthiopie , avait sécouru
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JérusalemaVecSéthos; il le remplaza sur 
le troné , ct l’occupa pendant dix-huit 
ans. Ce fut le dernier des rois éthiopiens 
cmi régnérent en Égypte. ,

Apres sa mort, lesÉgyptiens, ne pouxant 
s’accordér sur le choix d’un monarque , 
furent livrés a tous les desordres et á tous 
les malheurs de l’anarclñe pendant deux 
ans.

LES DOUZE ROIS.

( An du monde 3319.— Avant Jesus-Christ 685. )
En  écrivant l’histoire de tous les peuples, 

nous aurons souvent l’occasion de remar- 
quer que différens principes de législation , 
de religión et de inórale , ont éte la base 
de leur forcé , la cause de leur grandeur ; 
et que du moment oü ce principe s’est al
teré , on a vu commencer leur décadencc, 
et Fon a pu prévoir leur chute.

L’attachement des Égyptiens a la dynas- 
tic de leurs rois , leur rcspect pour les pre
tres , leur constante soumission aux lois re- 
ligieuses et civiles, leur haine pour les 
innovations , et la simplicité de leurs 
moeurs les faisaient passer pour la natrón 
la plus sage de la torre. Forts par leur 
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unión, ils n’avaient craint aucune atta- 
que étrangerc, et leurs armes victorieu- 
ses avaient soumis les plus riches pro- 
vmces^ de 1*Afrique et de FAsie. Mais les 
conquétes enílérent leur orgueil ; les rois 
vainqueurs méprisérent la sagesse des an- 
ciens , les conseils des prétres, et se crurent 
au-dessus des lois. Leur tyrannie aliena les 
espnts ; les dépouilles des vaincus, les ri- 
chesses de FOrient amollirent lesmceurs; 
la patrie et le roi ne furent plus des objets 
sacres et, depuis le regné du petit-fils de 
Sesostris, la puissance e'gyptienne ne cessa 
de décliner. L’on vit bientót ce beau pays 
devenir successivement la proie des fac- 
hons et des étrangers; subir tour á tour le 
joug des Ethiopiens, des Assyricns, des 
Perses, des Grecs , et des Césars, qui le re- 
duisirent enfm en province rómaine.

Les rois Éthiopiens étaient morís ; aucun 
grand, aucun guerrier, ne réuníssait assez 
de puissance et de gloire pour forcer les 
autres a Fobéissance, et pour entrainer Ies 
suffrages du peuple.

Aprés deux ans d’anarchie , douze des 
pnncipaux seigneurs, s’etant ligues ensera
dle , s emparérent du royaume, et le par-
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tagére-t. lis convinrent ele gom-erner cha- 
cunleur dislrict avec une egale autonte 
de se soutenir mutuellement centre tente 
attaque étrangfere, =t de ne nen entre- 
«rendre l’un contre 1 autre.
P Un Oracle avait prédit que celui de ces 
urinces qm ferait des libations a Vulcam 
dansun vase d’airain, deviendrart lepeltre 
del'Éeypte.Effrayés par cettepredicuon, rls 
crurent devorr cinrenter leur accord par 
les plus terribles sermens. Leur regne fu 
d’abord tranquille , et leur unión dura 
quinte ans. Pone en Imsser a la póstente 
Tnmenument célebre , ib báUrent a fr. 
communs ce fameux labyrmthe , compose 
de la réunion de douzepala.s, qui conte- 
tenaient quinte cents apparlemens au-des- 
SUS du sol et autant sous la tei re. ,

Un ionr qn’ils éta.ent tous les douze reu- 
„is dans le temple pour faire un
Vulcain , les prétres presenterent a » 
cun d'enx une coupe d’or pour les toa 
tions. Mais il ne se tronvaque onze coupe , 
alors Psammitique , sans auc 
prémédité , prit son casque, qm eta.t d ai 
Lin^our’offrirsatoanon Cette circón 
stance rappela tout á coup 1 Oracle . les col
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legues de Psammitique, inquiets, etvoulant 
pourvoir á leur súreté, se réunirent contre 
lui, et Fexilérent dans une contrée mare'- 
cageuse , oü il attendit quelques années 
Foccasion de se venger.

La fortune ne tarda pas á la luí présen- 
ter. On vint lui dire qu une tempete avait 
jeté sur la cote d’Égyple des soldats grecs. 
Se souvenant alors d’un oracle qui lui avait 
annoncé que des hommes d’airain vien- 
draient de la mer á son secours, il courut 
les joindre , se mit á leur tete , réunit ses 
anciens parlisans, attaqua les onze rois, 
détruisit leur armée , et deyint seul maitre 
de FÉgypte.

PSAMMITIQUE, ROL

( An du monde 3334-— Avant Jésus-Christ 670. )

Le  nouveauroi, pour marquer sa recon- 
naissance aux Cariens et aux loniens, leur 
donna des établissemens en Égypte ; et, 
au mépris des anciennes coutumes , il ou- 
vrit les portes du royaume aux étrangers. 
Depuis cette époque, Fhistoire cgyptienne, 
iinieux connue , se trouve moins melée de 
ces fables que débitaient les prétres de

TOME r. 3.
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Memphis. On peut cependant en ciler en
core une qu’Hérodote rapporte.

Psammitique , curieux de savoir quelle 
était la plus ancienne nalion du monde, fit 
enfermer deux enfans nouveau-nés dans 
une maison oü ils ne pouvaient enlendre 
personne , et dans laquelle ils ne voyaient 
que deux chevres qui les nourrissaient. 
Quand ils eurent atteint l’áge de deux ans , 
on entra dans leur chambre , et on les en- 
tendit tous deux s’ecrier á la fois beccos , 
mot phrygien qui signifie pain. Depuis ce 
moment, l’orgueil desÉgyptiens consentit 
a reconnaitre les Phrygiens pour le plus 
ancien des peuples.

Si ce fait, cité par les historiens , a quel- 
que réalité, il est probable que les deux en
fans, aulieu de parler phrygien, comme on 
le prétend, auront imité le bélement des 
chevres qui les allaitaient.

Dans le temps oü régnait Psammitique , 
les Assyriens s’étant emparés de la Syrie, 
la Palestine , qui séparait seule l’í'gypte 
de ce nouvel empire, devint un sujet de 
guerre entre les rois de Memphis et de Pa- 
bylone. Psammitique entra en Palestine ; 
inais il ne put prendre Azoth , ville des 
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Philistins, qu’apres un siege de vingt-neuf 
ans.

A peu pres á cette e'poque , les Scythes 
s’emparcrent d’une partie de la Haute-Asie, 
et portérent leurs armes jusqu’aux fron- 
tieres de l’Égvpté. Psammitique s’accorda 
avec eux , et les apaisa par des présens. II 
mourut la vingt-quatrieme année du regne 
de Josias , roi de Jada , et laissa le troné á 
son fils Néchao, dont il est souvent parle' 
dans FÉcriture Sainte.

yÉCHAO, ROL

(An du monde 3388. — Avant Je'sus-Christ 616. )

Le régne de Ne'chao fut justement cé
lebre par sos entreprises militaires etcom- 
nerciales, et par ses grands travaux. Ses 
projets étaient audacieux , et son adminis- 
tration fut sage. Par ses ordres, une flotte 
partit de la nier Rouge , et, poftant des 
navigateurs phéniciens , fit le toar de l'A- 
frique , et revint en Égypte par le détroit 
le Gibraltar.

II fut moins heureux dans une autre en- 
reprise. Ayant voulu joindre le MI á la 
aer Rouge par un canal, cent vingt millo
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hommes périrent dans ces travaux sans 
pouvoir les achever.

Néchao, jaloux de l’ambition et de la 
puissance des Babyloniens, s’avanca sur 
l’Euphrate pour les combatiré. Josias , roi 
de Juda , lui refusa son alliance, et s’opposa 
á son passage. Les Juifs furent taillés en 
pieces á Mageddo dans une grande ba- 
taille. Le roi de Juda , vaincu , mourut de 
ses blessures. Néchao battit Ies Babyloniens, 
et s’empara de plusieurs places fortes. 
Ayant appris que les Juifs avaient place 
sur le troné Joachas , sans son consente- 
ment, il le fit venir prés de lui, Je chargea 
de fers, et l’envoya en lígypte , oh il mou
rut. II vint ensuite á Jérusalem , donna le 
sceptre a Joachim , fils de Josias , assujettit 
les Juifs á un tribuí annuel de cent talens 
d’or, et retourna en Égypte apres une 
campagne gloríense de trois mois.

A la fin de sa vie , la fortune lui devint 
contraire. Napolassar , roi de Babylone, 
donna le commandemcnt de son armée á Na- 
buchodonosor, qui reprit sur Néchao toutes 
ses conquétes , et enleva la Palestine 
Égyptiens. Néchao mourut aprés un re
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de seize ans. Psammis, son fils, luí succc- 
da.

PSAMMIS, ROL

( An du monde SH- — Avant Jesus-Christ 600. )

Le regne de ce prince nc dura que 
six ans. II fit une expe'dition en Éthiopie , 
dont on ignore le succés. Pendant son 
régne, on établit en Crece Ies jeux Olym- 
piques. Les habitans de l’Élide envoyérent 
une ambassade pour le consultor sur cette 
mstituliqn : de Favis des prétres , le roi 
repondit que la justice aurait été mieux 
observee dans ces jeux, si les Crees n’y 
avaient admis que des etrangers, parce qu’il 
était difficile que les juges ne décernassent 
pas le prix á leurs concitoyens.

APRIÉS ou OPIIRA, ROL

( An du monde 3410. — Avant Jesus-Christ 594. )

Apr ié s fit la guerre heureusement au 
commencement de son régne , et parut 
hériter des talens de son pére Psammis. II 
se réndit maitre de la Phénicie et de la Pa- 
lestine; maís, enorgueilli par ses victoires,

.3
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il voulut opprimer et détruire la colonie 
grecque des Cyrénéens , qui avaient fait 
des progres dans la Lybie. L’armée du roí 
fut taillée en pieces, et les Cyrénéens se- 
couérent son joug. Apriés leur envoya Ama- 
sis , un de ses généraux, pour les ramener 
dans le devoir; mais ils attirérent dans 
leur partí cetoflicier, qu’ils proclamérent 
roí.

Apries chargea un des grands de sa cour 
d’arréler le rebelle , et, pour le punir de 
Fimpossibilité oh il s’était trouvé de rem- 
plir sa mission , il luí fit couper le ncz 
et les oreilles. Celle cruauté révolta le 
peuple et l’armée contre le roí, qui fut 
détróné et forcé de se retirer dans la Háutc- 
Égypte.

Tandis que tous ces evenemens se pas- 
saient sur les rives du Mil, Nabuchodo- 
nosor, roi de Babylone, s’emparait de 
Tyr , de Jérusalem, et réduisait tous les 
Juifs en captivité. Maitre de la Palestine , il 
profila des divisions intestines de l’Égypte , 
et la conquit tolalement. 11 y fit partout 
d’horribles ravages , tua un grand nombre 
d’habitans , et ruina telleme^t ce beau 
royaume, qu’il ne put se rétablir pendant
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Fespace de quarante ans. Nabuchodonosor, 
aprés avoir achevé sa conquéte , confia Fad- 
ministration de FÉgypte á Amasis , et re- 
tourna á Babylone.

Cependant Apries, qui, dans sa retraite, 
avait rassemblé une armée d’Ioniens et 
d’autres étrangers, marcha contre Amasis , 
et hii livra bataille prés de Mémphis. Mais 
il hit battu, pris et mené á Sais, ou on 
1 étrangla dans son propre palais.

AMASIS, ROI.

( An du monde 3435. — Avant Jésus-Christ 569.)
Ama s is  gouverna d’abórd FÉ'gypte comme 

vice-roi; mais les troubles de FOrient , 
pendant les conquctes de Cyrus, luidonné- 
rent 1 occasion et les moyens de s’empa- 
rer de Fautorité souveraine. Ce qui le 
prouve , c est que le fils de Cyrus se crut, 
comme nous le verrons bientót, obligó 
d’employer de nouveau Ies armes pour re- 
conquérir FÉgypte.
, Le régne d’Amasis fut sage et glorieux. II 
était célebre par Fétendue de ses connais* 
sanees et par les agrémens de son esprit. 
On cite de lui des traits ingénieux et des
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reparlies piquantes. Pythagore et Soion 
vinrent le visiter, et consulter la sagesse et 
les livresdes Égyptiens. On croitque Pytha
gore emprunta d’eux ses idees sur la mé- 
tempsycose.

Amasis einployait toutes ses matinees a 
recevoir desplacéis, á donner des audiences, 
á teñir des conseils II laissait au plaisir le 
reste de la journée ; et comme on luí re- 
prochait un jour de porter quelquefois sa 
gaité au-delá des bornes qui convenaient á 
son rang, il répondit que l’esprit était 
comme un are , et ne pouvait pas toujours 
etre tendu.

Voyant , au commencement de son 
regne, qu’on méprisait la bassesse de son 
origine , il voulut avec adresse rappeler 
les esprits au devoir et á la raison. II avait 
une cuvetted’or, oh lui etses commensaux 
se lavaient les pieds ; il ordonna de la fon- 
dre et d’en faire une statue , qu il exposa á 
la véncration publique. Les peuples accou- 
rurent en foule rendre hommage á cettc 
nouvclle idole. Le roi leur rappela l’usage 
auquel cette statue avait d’abord servi, ce 
qui ne les empéchait pas de se próslerner 
religieusement devant elle. L’application de 
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cet apologue était facile á faire ; et tout le 
peuple, depuis ce jour, respecta sa per- 
sonne , son rang et son esprit. Ce fot lui 
qui obhgea tous les particuliers d’inscrire 
leurs noms diez lemagistrat, et de se choi- 
sir une profession.

Amasis bátit plusieurs temples. On ad
miran, parmi tous ses ouvrages, une cha- 
pelle faite d’une seule pierre , qui avait 
vingtetune coude'es de longueur, quatorze 
de largeur, et huit de hauteur. Deux mille 
hommes avaient été employés pendan ttrois 
ans a la transporter d’Éléphantiñe a Sais.

II forma et entretint des líaisons avec les 
Grecs, et leurpermild’habiter en Égypte , 
dans la ville de Naucratis. II contribua , 
pour une forte somme, á la réparation du 
temple de Delphes. Amasis avait epouse une 
femme cyréneenne. II contracta une al- 
hance avec Polycrate, tyran de Saraos ; ses 
armes conquirent File de Chypre,qu’il rendit 
tnbutaire. Aprés un régne de quarante-qua- 
tre ans, Amasis mourut, et transmit le 
sceptre ¿Psammenits, son fils.
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PSAMMENITS, ROI.

An du monde 3479- — Avant Jésus-Christ SaB- )

Ce  prince ne jouit que six mois de Phé- 
ritage de son pere. Cambyse, roi de Perse , 
fils de Cyrus, entra avec une grande armée 
dans l’Égyple, ellasubjugua. Üneseuleba- 
taille renversa le troné égyptien. Camby
se avait envoyé un héraut á Memphis , 
pour engager le roi á capituler ; les hgyp- 
tiens massacrérent le héraut. Celte oíTense 
fut cruellemenl punie ; le roi de Perse s’em- 
para de Memphis , et livra la ville el les 
temples aux flammes. Psammenils, chargé 
de fers, fut traíné dans le faubourg. La , 
placé sur un tertre, on fit paraitre devant 
luisa filie habillée en esclave, et portant 
une cruche pleine d’eau; les filies des grands 
du pays l’accompagnaient dans le meme 
costumc , et déploraient a grands cris leur 
infortune. Leurs peres désolés fondaienten 
larmes. Le roi, seul , immobile , les yeux 
fixés en torre , retenait ses sanglots et sem- 
blait maitre de sa douleur. Bientot son fils 
parut suivi de deux mille jeunes J^gyptiens, 
portant tous des mors dans la bouche et
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des licols ; ils marchaient pour étre iinmo- 
le's aux manes du he'raut persan qu’on 
avait massacré. Jusque-lá Psammenits n’a- 
vait laissé éclater aucun signe de faiblesse 
et de désespoir : tout a coup il apercoit 
dans la foule un de ses intimes amis couvert 
des haillons de la misére. Alors le roí jette 
un grand cri, verse des torrens de lannes , 
et se frappe comme unfurieux. Cambyselui 
ayant fait demander comment il paraissait 
si sensible a un malheur qui lui était e'tran- 
ger, il répondit: « Les calamites de ma fa- 
» mille sont trop grandes pour donner le 
» temps de réfléchir, et pour laisser cou- 
» ler les larmes ; mais la vue d’un ami ré- 
» duit á la misére me permet de pleurer. »

Le roi de Perse, le trouvant assez puní , 
lui fit gráce de la vie ; mais , dans la suite, 
cet infortuné monarque ayant laissé échap- 
per quelques désirs de vengeance, Cam- 
byse le fit mourir.

Dans le cours de cette funeste révolu- 
tion rien ne fut respecté par les Perses. 
Les rois et les grands furent traités avec 
indignité ; on foula aux pieds les lois ; on 
outragea les moeurs; on livra au mépris les 
objets sacres du cuite populaire; le bceuf

M.C.D. 2022



84
Apis futmassacré. Ces cruautés , ce mépns 
du vainqucur, inspirérent aux Égyptiens 
une haine profonde , qui les porta depuis 
sans cesse á la révolte. Jamáis le pouvoir 
des rois de Perse ne put étre tranqmlle- 
ment affermi enÉgypte; et, jusqu’au regne 
d’Alexandre , ce malheureux pays devmtle 
théátre des combáis continuéis, que soute- 
nait á tout risque l’amour de Pindépen- 
dance contre la tyrannie : tant il est vrai 
que le projet le plus insensé que puissent 
former les rois, est celui de gouverner par 
la crainte , et de croire que la forcé peut 
long-temps résister á l’opinion publique 1

GOUVERNEMENT DE L’ÉGYPTE
SOUS LES ROIS DE PERSE.

Apr é s  avoir vaincu Psammenils , et sou- 
mis toute l’Égypte, poussé par un désir im- 
modéré de conquétes, aveuglé par l’or- 
gueil, qui lui faisait braver toutes les difi
cultes opposéespar lanatureetpar le climat 
á sesprojets, Cambyse envoya cinquante 
mille hommes de son armée dans les dé- 
serts au - delá des pyramides , dans la 
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seule intention de de'truire le temple de 
Júpiter Ainmon. Ce temple était situé dans 
une de ces petites parlies de torre qu’on 
appelle oasis, qui sont fértiles et cultíveos 
et paraissent comme des especes d’iles, 
yertos, fraiches et fleuries , au milieu des 
mers de sables brulans et arides de ces con- 
trées desertes. Ces cinquante mille hora- 
mes périrent, et furent tous engloutis dans 
le sable soulevé par un tourbillon de vent.

Ce desastre horrible n’ouvrit pas les yeux 
a Cambyse. II avait envoyé des ambassa- 
deurs au roi d’Éthiopie , qui luí portaient 
de riches présens et l’invitation de recon- 
naitre l’autorité des rois de Perse. Le fier 
monarque répondit, en bandant un are 
d’une immense grandeur, qu’il se soumcl- 
trait lorsqu’il trouverait un Persan assez 
fort pour tendre cet are. Irrité de cctte ré- 
ponse, Cambyse entra avec son armée 
dans les déserts qui séparent l’Égypte de 
rÉthiopie. Brúlés par le soled , accablés par 
la soif et la faim , les Perses furent bientót 
obligés de manger leurs chevaux et leurs 
chameaux, et enfin s’entre-tuérent eux- 
raémes pour se procurer une épouvantable 
nourrilure. Terrassé sans combatiré , et 

t o me i. 3..
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vaincu par la nature, le roi se vit forcé de 
revenir en Égyple, ayant perJu plus de 
trois cent mille hommes dans celte folie en- 
treprise. Arrivé a Sais, il exerca une inu- 
tile et cruelle vengeance sur le cadavre d’A- 
masis, el dépouilla le tombeau d’Osyman- 
dias du cercle d’or qui 1 environnait.

Lorsqu’il revint a Mcmphis, il trouva 
toute la ville en fétes: on y célébrait celle 
d’Apis. Cambyse , croyant qu’on insultait 
par la joie publique á ses revers, fit d’abord 
périr plusieurs grands personnages et plu- 
sieurs prctres; mais ayant eniin appns le 
véritable sujet de cette féte, il eut la curio- 
sité de voir le dieu Apis, et se 1c fitamener. 
Lorsque le taureau sacre fut devant lui , il 
se moqua de la superstition des Égyptiens , 
et perca lui-méme avec son glaive la cuisse 
de cette étrange divinité, qui, peu de temps 
aprés , inourut de sa blessure.

Ce prince aurait du connaitre assez la 
forcé de l’attachement de ces peuples a leur 
religión , pour ne pas s’attirer leur haine 
implacable en Foutrageant. Leur supersti- 
tion avait été utile á ses succés ; car, lors
qu’il avait mis le siége devant Péluse, clef de 
l’Égypte, qui aurait pu l’arréter long- 
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temps , il fit preceder ses troupes de cliats, 
de cliiens , de brebis, et d’autres animaux 
révérés par les habitans de cetle ville 5 on 
ne luí opposa des lors aucune résistance, 
aimant micux ceder au vainqueur que de 
combatiré des dieux.

Cambyse , emportant les dcpouilles de 
l’J'gypte , revint dans ses états , soulevés 
par un imposteur qui avait pris le nom de 
son frere , Smerdis, massacré précédem- 
menl par ses ordres. Comme le roi se prc'- 
parait á le combatiré , ayant fait une chute 
de cheyal, il se blessa avec sa propre épée, 
et raourut. Les Égyptiens remarqnérent 
que le glaive Favait frappé á la cuisse, dans 
le méme endroit olí il avait blessé le dieu 
Apis, et cet événement fortifia leur supers* 
til ion.

Les Égyptiens opprimés cherchérent 
constamment á secouer le joug des Perses. 
Dariusi61. fut obligó de marcher contre eux.

Une nouvelle revolte attira en Égyple 
les armes de Xerxes. Toujours vaincus , et 
jamais subjugués , ils donnérent la cou- 
ronne á Inarus , roi de Libye , qui fut se- 
couru par les Alhéniens. Ce prince se sou- 
tint quelque temps sur le troné.
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Artaxerce regnait alors en Perse. De'ci- 

dé á délróner Inarus, sans lui laisser le 
temps de s’affermir, il fit marcher contre 
lui une armée de trois cent mille hommes , 
sous le commandement d’Achéménide , son 
frére.

La flotle alhénienne battit celle des Per- 
ses, et Charitimes, general des Athéniens , 
s’étant joint á Inarus et aux Égyptiens , ils 
livrérenl bataille á Achéménide, et le défi- 
rent si complélement, que ce general et 
cent mille de ses soldáis y perdirent la vie ; 
le reste se sauva á Memphis. Arlaxerce 
irrité leva une nouvelle armée ; elle entra 
en Égyple, sous les ordres de Mégabyse, 
qui donna une grande bataille, et mit en 
fuite Inarus et les Athéniens.

Le malheureuxInarus, poursuivi jusqu’á 
Libios , y fut pris. Mégabyse lui avait pro
mis la vie ; mais Artaxerce, cédant á la 
passion de sa mere, qui voulait venger 
Achéménide , fit crucifier ce prince in
fortuné *. Ce manque de foi fut dans la 
suite la cause de tous les malheurs d’Ar
taxerce.

*An du monde 3558.—Avant Je'sus-Christ 44®-
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Cependant Amyrtacus , un des grands 

qui combattaient sous Inarus , avait 
echappé á la vengeance des Perses. II ra— 
nima le courage des Égyptiens , et con
serva l’indépendance d’une partie de ces 
contrées

Sept princes y re'gncrent aprés lui, tou- 
jours attaque's par les Perses , et secourus 
par les Grecs, qui acquirentalors unegrande 
prépondérance en Égypte , et se firent 
payer chérement leur assistance.

iXrtaxerce Mnémon rassembla de grandes 
forces pour renverser du troné d’Égypte 
Fun de ces pr’inces nominé Accoris , qui 
l’occupait á celte époque. II negocia en 
méme temps avec les Athéniens , et les 
determina á ne point donner de secours 
aux Egyptiens.

Pharnabaze fut chargé de la conduite 
de celte guerre. Les préparatifs se firent 
avec tant de lenteur, que deux années 
s’écoulérent avant qu’on entrát en cam
pa gne.

Pendant ce temps Accoris mourut. 
Psammuthis, son successeur, ne régna 
qu’un an. Néphrérite le rempJaca,ct ne 
gouverna que quatre mois. Enfin, Necia-

..3
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nébus monta sur le troné, et régna clix á 
douze ans *.

Vingt mille Grecs, sousla conduite d’I- 
pldcrate , et deux cent mille Perses com- 
mandéspar Pharnabaze, s’emparerent d’une 
forteresseprés d’une desembouclmresdu Mil, 
dite Mendésienne. Ce fort était probable- 
ment aux lieux oh l’on voit aujourd’hui 
Damiette ou Rosette.

Iphicrate voulait qu’on marchát sur-lc- 
champ á Memphis. Pharnabaze , jaloux de 
FAlhénien , temporisa : ce délai don na le 
temps aux Égyptiens de se • reconnaitre. 
lis rassemblcrent leurs forces, et harce- 
lerent tellement Farmée des Perses , qu’ils 
l’empécherent de s’avancer. L’inondation 
du Mil survint; et Pharnabaze se vil forcé 
de retourner en Phénicie , apres avoir 
perdu une grande partie de son armee.

Nectanébus, délivré de ses ennemis , re— 
gna paisiblement , et transmit le sceptre a 
Tachos, qui, se voyant menacé d’une nou- 
velle invasión des Perses , leva des troupes , 
et implora le secours des Lacédémoniens.

Agésilas, roi de Sparte, ágé de quatre-

* An du monde 363o.—Avanl Jésus-Chribt 3; f.
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vingts ans, commanda lui-meme les trou
pes qui vinrent en Egypte. La simplicité de 
ce grand homme , la petitesse de sa taille, 
la grossiéreté de ses vélemeos, le firent mé- 
priser par les ]'’gyptiens. Tachos lui mar- 
qua peu d’égards , ne profita point de ses 
conseils, el ne voulut suivre que les avis 
de l’Athcnien Cimbrias , qui était venu le 
joindre volontairement. Agésilas voulait 
qu’on se bornát a défendre l’Égypte. Ta
chos , n’ccoutant point la prudence, mar
cha avec ses troupes en Phénicie : pendant 
son absence , les Fgypliens se révoltérent, 
el, appuyés par Agésilas, ils placerent sur 
le troné un parent du roi, nommé JNectané- 
bus.

Tachos, ne pouvant rentrer en Egypte, 
se retira a la cour d’Arlaxerce , qui lui 
donna le commandcment de ses troupes 
contre les reholles. Le nouveau roi Necla- 
ncbus ful troublé dans son régne par une 
autre révolte qu’cxcitait un prince de la 
ville de Mondes : mais , avec le secours 
d’Agésilas, il vainqnit son antagoniste et le 
fit prisonnier *.

*An du monde 3643.—Avant Je’sus-Christ 36r.
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Darías Ochas, monté sur le trónc de 

Perse , apres Artaxerce , ne voulut plus 
confier a des généraux le soin de la guerre 
d’Égypte, et se mit lui-méme a la tete 
d’une forte armée pour combatiré Necta- 
nébus et le chasser du troné. Un corps de 
troupes grecques servait sous scs ordres.

II marcha d’abord contre Péluse , que 
défendaient cinq mille Spartiates, comman- 
dés par Clinias. Des le premier combat , 
Clinias fut tué et sa troupe taillée en pié- 
ces. Nectanébus , craignant que l’ennemi 
ne profitát de cette victoire, et ne marchát 
droit a Memphis , se retira précipitamment 
dans cette capitale pour la défendre, aban- 
donnant ainsi la garde de tous les passages 
qui auraient puarréler long-temps le vain- 
queur.

La marche d’Ochus fut rapide ; il exter- 
minait tous ceuxqui se défendaient, et pro- 
mettaitlavie etla libertéátout cequisesou- 
mettait. Cette politique, répandant a la fois 
la terreur et l’espoir, fit abandonner toule 
idée de résistance. Des villes ouvrirent 
leurs portes ; les troupes se débandérent; 
la défection devint générale et Nectané
bus , désespérant de pouvoir se défendre , 
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se sauva avec ses trésors en Éthiopie , d’oii 
il ne revint jamais.

* Ce prince fut le dernier roí de la race 
égyptienne; et, depuis , ce royanme a tou- 
jours élé sous la domination étrangére, 
comme Ezéchiel l’avait prédit.

Ochus, devenu maítre de l’Égypte , vou- 
lut y détruire tout esprit et tout moyen 
de révolte. II fit de'manteler les places for
tes , dispersa et massacra les prétres, pilla 
les temples , changea la forme du gouver- 
nement, les lois, et fit enlever les archives, 
antique dépótoü l’on gardait les registres des 
princes et les livres sacre's. 11 inonda l'É- 
gyple de sang , et la re'duisit en province.

Le peuple égyptien, se moquantde l’em- 
bonpoint du roi et de sa paresse, lui avait 
donné le nom de Fanimal le plus stupide. 
Outre' de cet affront, il dit qu’il prouverait 
qu’il n’etait point un une , mais un lion , et 
que ce lion mangerait leur boeuf. Dans sa 
colóre , il tira le dieu Apis de son temple , 
le fit sacrifier á un áne, et le donna á 
manger aux officiers de sa maison.

L’eunuque Bagoas, l’un des grands offi-

* An du monde 3654-—Avant Je'sus-Christ 35o.
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ciers el des principaux ministres de Darius 
Ochus , c'lait Égypüen. II vil avec déses- 
poir les malheurs de son pays , son humi- 
liation , el Pputrage fait á son cuite. Des 
lors il jura de venger sa patrie et sa reli
gión , et satisfit, par la suite , sa passion 
avec autant de fanalisme que de barbarie.

De retour en Verse, Ochus se livra 
á la mollesse , abandonnant Ies renes du 
gouyernement á ses ministres et á son fa- 
vori Bagoas. Cet eunuque perfide l’empoi- 
sonna ; et, ne bornant méme point 1¿ sa 
vengeance , il fit enterrer un autre morí 
á la place du roi, prit le corps de ce prince, 
et, pour venger Apis, il le fit hachcr par 
petits morceaux , et manger par des chais. 
II fit faire ensuite avec ses os des manches 
de couteaux et de glaives , pour rappeler 
la cruauté de ce monarque. üsant en méme 
temps du pouvoir qui lui avait été con
fié, il renvoya secrétement en Égypte les 
idoles des dieux, et tout ce qu’il put re- 
trouver des archives et des ornemens des 
temples.

Ce traitre i minóla á sa fureur toute la 
famille d’Ochus , et périt enfin sous les 
coups de Darius Codoman, le seul rejeton 
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¿e la race royale qui fut echappé á son 
poignard.

Darius Codoman, estimé par sa bravoure 
et par ses vertus , fut le plus malheureux 
des rois de Perse, puisqu’il vit son troné 
renversé et sa patrie conquise par Alexan- 
drc-lc-Grand. On peut croire que, pendant 
ces événemens, les Égyptiens avaient en
coré tenté de recouvrer leur liberté ; car 
Fhistoire rapporte qu’Amyntas, déserteur 
de Farmée d’Alexandre , et qui conunan- 
dait huit mille Grecs entrés au Service de 
Darius, supposa avoir recu un ordre du 
roi de Perse pour gouverner l’Égypte. 
Dans cette confiance , Péluse lui ouvrit ses 
portes. Levant ensuite le masque, il dé- 
clara ses prétentions á la couronne , et 
annonca qu’il voulait chasser les étrangers 
d’I^gypte. Les Égvptiens, le regardant 
comme un libérateur, accoururent en foule 
prés de lui. II marcha vers Memphis, et 
gagna une grande bataille ; mais, ses trou
pes s'étant ensuite dispersées pour piller, il 
fut surpris et tué. ■

Cet échec rendit les Perses encore plus 
odieux aux Égyptiens, qui volérent au-de- 
vant d’Alexandre, lorsqu’il entra en Égypte 
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pour soiunettre cette contrée á son empire.

Ce conquérant voulut se rendre au tem
ple de Júpiter Ammon ; il cherchait á for- 
tifier son autorité sur la terre, en lui trou- 
vant une origine dans le ciel. Les prétres 
d’Ammon , gagnés par ses largesses, décla- 
rérent qu’il était fils de ce dieu.

Alexandre, plus habile que ses prédé- 
cesseurs , rendit aux Égyptiens leurs an- 
ciennes lois, leurs anciennes coutumes , 
et la liberté de leur cuite. Voulant s’assurer 
leur soumission par leur amour, il confía 
l’administration civile du royanme á un 
Égyptien nommé Dolopas. Mais, en méme 
temps qu’il se conciliait ainsi les coeurs par 
sa bonté, il donna sagement la conduite 
des troupes a des oíficiers macédoniens, que 
commandait Cléoméne; et, pour que ce 
general ne pút point profiter de son au- 
torité pour se rendre indépendant, il par- 
tagea le pays en départemens, dans chacun 
desquels il établit un lieutenant, qui ne 
recevait d’ordres que de lui-méme.

L’événement justifia sa prévoyance. Cléo
méne , des qu’Alexandre fut parti, abusa 
de son pouvoir, commit des injustices et 
des exactions, et serait peut-étre parvenú 
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á la tyrannie, si les autres lieutenans ne 
s’étaient opposés á ses desseins.

Alexandre bátit la ville d’Alexandrie sur 
les bords de la Méditerranée : cette ville 
devint la capitale de l’Égypte, le depót 
des Sciences, et le centre du commerce 
du monde.

Alexandre mourut peu de temps aprés 
á Babylone. L’empire immense qu’il avait 
fondé ne lui survécut pas , et ses compa- 
gnons d’armes en parlagerent les deliris.

Ptolémée , fils de Lagus, eut en partage 
FÉgypte et toutes les conquétes des Ma- 
ccdoniens en Afrique.

GOUVERNEMENT DE L’ÉGYPTE
SOUS LES LAGIDES.

PTOLÉMÉE LAGUS ou SOTER.
( Andu monde 368i. —Avant Jésus-Christ 3a3. )

Pt o l é mé e  était gouverneur d’Égypte au 
moment oü Alexandre mourut ; on le 
croyait frcre de ce conquérant. Arsinoé , 
sa mere, concubine de Philippe, roi de 
Macédoine , était enceinte lorsque ce mo- 
narque la donna en mariage á Lagus , un

t o me  i. 3...
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des grands de la cour de Macédoine. L3gu8 
fit exposer Fenfant quelie mit au monde ; 
mais un aigle en eut soin , et le nourrit 
du sang des animaux qu’il avait pris á la 
chasse. Ce prodige toucha Lagus, qui reprit 
cet enfant et le reconnut.

Ce qui est certain , c’est qu’Alexandre 
Taima comme un frere. II Féleva aux pre- 
miers grades mi’itaires, le combla de fa- 
veurs , et lui confia le gouvernement im- 
portant de FÉgypte. Aimé par les troupes 
et par le peuplé , il s’empara faeilement 
du troné, et s'y maintint glorieusement. 
Les historiens s’accordent pour donner á ce 
prince un éloge bien rare , en disant qu’il 
n’entreprit jamais une guerre sans ne'ces- 
sité, et qu’il la termina toujours avec 
succes.

Les rois égyptiens avaient eleve des mc- 
numens somptueux ; Ptolémée n’en fit que 
d’uliles. II ayanca le canal qui jqignait le 
Nil á la mer Rouge ; il agrandit el embellit 
tellement Alexandrie , y altira tant de po
pula tion et de richesses, qu’on Fappela la 
yille des villes et la reine de l’Orient.

Ce fut lui qui fit construiré le pitare ; 
c’était une tour de marbre blanc , sur la-
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queBe on aBumait des feux pour guider les 
niarins dans Pobscurité de la nuil. Le roi 
avait ordonné de gravee sur la tour cette 
inscription : Le roi 1 toh'-mée c u t  dieur 
souveurs , pour le bien de ceux qui vont 
sur mer. Mais Parchitecte , voulant perpe- 
tuer son nom , n’appliqua ces mots que sur 
un endmt; el lorsque cet enduit lomba, 
on n y vil plus que ces paroles : Sostrale 
le Lnidien , aux dieu r sauvcurs . pour le 
bien de ceux qui vont sur mer. Ptoleme'e 
forma la fameusc bibüolhéque d’Alexandrie. 
II j rassembla quatre cent mille volumes 
qu il confia a Pinspection de plusieurs sa- 
vans, nourris aux depens du gouvernc- 
ment, et loges dans un magnifique palais , 
oü les amis des letlres de tous les pays 
trouvaient dans tous les temps société,amu- 
sement et inslruction.

Cette bibliolbeque , qu’on appelait la 
mere , avait une succürsale qui contenait 
tiois cent mille volumes , et qu’on appelait 
la filie. La premiére peral par accident; 
et la seconde , selon Popinion la plus 
commune , par le fanalisme des Mahomé- 
tans.

1 to lomee instilua aussi un ordre mili-
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taire en l’honneur d'Alexandre. Ainsi on 
peut le regarder córame le premier fonda- 
teur des sociétés de savans et des ordres 
militaires.

Ce prince défendit son troné contre Per- 
diccas, qui prétendait á la succession d’A- 
léxandre ; ct le dcfit dans une grande ba- 
taille oh Perdiccas fut tué.

Un autre general mace'donien , Déme'- 
trius Poliorcetes,voulaitravir la liberté aux 
Bhodiens. Ptolémée les garantit de ses fu- 
reurs ; et les habitans de Rhodes Pen ré- 
compensérent en lui donnant le titre de 
Soler ou Sauveur, que ses sujets et la pos- 
térité lui conservérent. II se faisait craindre 
par sa vaillance , respecter par son habi- 
leté , adorer par sa bonlé. Les gens du 
peuple l’abordaient facilement: « Ce sont, 
» disait-il , mes amis; ils m’apprennent 
» les vérités que mes courtisans me ca- 
» chent. »

Pendant son régne, qui dura quarante 
ans , l’Égypte changea totalement de face. 
La religión reprit sa dignité; les lois re- 
trouverent leur forcé ; Parmée fut soumise 
á la discipline ; le peuple jouit de la paix 
et de la liberté; les canaux, débarrassés

M.C.D. 2022



roí
des débris qui les obstruaient, fertilisérent 
les campagnes ; les vüles sortirent de leurs

— ruines , et l’élegance grecque orna la soli- 
dite de 1 architecture egyptienne.

Ptolémee ouvrit de nouveauxports sur la 
mer Rouge ; il renditplus súrs el pluscom- 
modes ceux de la Méditerranée ; enfin, en 
terminant sa Garriere, il laissa tranquille ct 
florissant ce royaume, qu’avaient devasté 
tour á tour la tyrannie , la guerre , et une 
longue anarchie.

* Avant de mourir, Ptolémee Soler as- 
socia au troné son second fils , nommé 
Ptolémee Philadelphe. Les vices de Cérau- 
nus, qui était l’ainé , luiavaienl faitperdre 
la bienveillance de son pére. Céraunus se 
refugia en Macédoine , auprés du roi Séleu- 
cus, son beau-frére. 11 en fut accueilli , et 
il 1 assassina. Aprés ce meurtre, voulant 
s emparer du troné , il épousa la reine Ar- 
sinoé, sa smur, et le jour méme du mariage, 

l ** égorgea ses enfans entre ses bras. Le peu- 
l pie indigné se souleva, et tua le meurtrier.
1 Arsinoé , devenue veuve pour la seconde 

fois, vint retrouver en Égypte son frére

Andu monde 3720.—Avant Jesus-Christ 284. 
■ ...3
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Phijadelphe , Fepousa, et conserva toujours 
un empire absolu sur son esprit.

Philadelphe , imitant la sagesse de son 
pere, modera les impóts, se mon tra e'con orne 
sans avarice, généreux sans prodiga!*té. 
Foujours armé pour se défendre et non pour 
attaquer , il fut respecté par les étrangers , 
dont il était le conciliateur et Farbitre. II 
étendit la navigation , et fit fleurir le com- 
merce. Tandis que les vices et la tyrannie 
des autres successeurs d’Alexandre rem- 
püssaient FEurope et FAsie de guerres, de 
massacres et de desordres, la douceur du 
régne de Ptolémée atlirait de toutes parts 
cu Égypte les étrangers qui venaient y 
chercher la paix et la liberté.

Philadelphe augmenta la bibliothéque 
d’Alexandrie; il rendit la liberté aux Juifs 
qui habitaient cette capitale; il envoya de 
riches présens á Jérusalem, et obtint du 
grand-prétre Éléazar un exemplaire des li- 
yres de Moise. C’est á ce monarque que nous 
dcvons la Bible traduite par les Septanle. 
D’illustres savans vinrent visiter ce protcc- 
teur des lettres. Aratus, Aristophane le 
grammairien, Théocrite, Lycophron, com- 
mentateur célebre, le grammairien Aris-
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tarque, Vhistorien Manchón, les mathé- 
mabciensConon et Ibpparqae, Zénodote 
fawe^par ses notes sur Homére, brilléren 
^--■.botade, poete obscéuejesatti- 
T ¿o,.le >/“rentmal refus de lui: ¡ls mou, 
ntrenta Alexandne dans la misére et dans 
Je mepns. La prudence de Philadclphe Fen- 
E'igea a menager, mais sans faiblesse, la nuis- 
^^aiue. Neutreentreles Romahs et 
” ^thagtnots, d répondit a™ premier» , 

qui hu demandaxent des secours : « Je ne 
» pms assisterunami centre un ami. »
^n. vil alors paraitre á Alexandrie la 

ncre ambassade romaine ; Quintas Fa- 
^,QumtusOgulinus,el Cneius Fabius 
netor, charges de cette mission , se firent 
cspecier par leur désintéressement. A la fin 

d un festín, leroi leur fit distribuerdes cou- 
r°nnes dor; le lendemain on trouva ces 
couronnes posees sur les statues du monar- 
que , dans les places publiques. Ptolemee 
exigea qu’ds les reprissent; mais, enarrivant

’ llsJ? d¿Pos¿rent dans le tresor.
.e fut Pluladelphe qui termina le ca

nal de Suez , deja presque achevé par son 
t^sportatf par le MI au 

porl d Alexandrie les productions de FAra- 
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bie, de linde, de la Perse et de l’Éthiopie.

Le roí d’Égypte entretint des flottes con
siderables dans la Méditerranée ct sur la 
mer Rouge. Quoiqu’il ne fit point la guerre, 
11 avait toujours sur pied une armée de deux 
cent mille hommes d’infanterie, quarante 
mille chevaux, trois cents éléphans , deux 
mille chariots de guerre, un arsenal bien 
garni, et un trésor considerable.

Les bonnes qualités de Plolémée furent 
ternies par des faiblesses et par un crime. 
Craignant l’ambition de ses fréres , il en 
fit périr un ; Fautre se sauva , et s’émpara 
de la Libye et de la Cyrénaíque, oü il ré- 
gna. Ainsi ce fut par ironic que les Égyp- 
ticns lui donnérent le nom de Philadelphe 
( ami de ses fréres). On retrouve sous les 
rois grecs plusieurs traces des anciennes 
moeurs égyptiennes ; et le peuple, en don- 
nant des noms á ses monarques , désignait 
leurs vices ou leurs vertus , et rappelait 
l’usage antique qui autorisait la nation á 
juger ses rois. On voit aussi que les J^igides 
adopterent tous la coutume qui autorisait 
les mariages des fréres avec leurs soeurs.

Philadelphe adorait Arsinoé, sa sccur et 
son épouse. Lorsqu’il la perdit, il voulut 
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suspendre son cercueil, par la forcé de l’ai- 
mant, á la voúte d’un temple; mais sa 
mort prevmt Fexécution de ce projet.

La fin de sa vie fut trop adonnée á la 
mollesse et au plaisir. Sa vieillesse fut pre- 
coce , et sa douceur le rendit plus celebre 
que ses ver tus.

PTOLÉMÉE ÉVERGÉTE.

( An du monde 3758—Avant Jésus-Christ 246. ) ' 

Ce  pnnce, en succedant á son pére, se 
vit oblige de porter ses armes en Syrie 
Ant-ochus Théos, roi de ce pays, ayani 
repudie Laodice sa femme , avait épouse' 
beremee, filie de Philadelphe et soeur d’É- 
vergete. Apres la mort de son beau-peré , 
Antiochus , délivré de toute crainte , et sc- 
dmt par les artifices de sa premiere femme, 
se separa de Berenice, el reprit Laodice. 
Cette reme ambitieuse , comptant peu sur 
le coeur d’un époux qui l’avait deja aban- 
donnee, Fempoisonna , et placa Séleucus, 
son fils amé, sur le troné. Bérénice, 
echappée á son poignard, s’était sauvée 
avec son fils dans la ville de Daphné , d’oii 
elle avait écnt a son frére pour implorer sa-
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protection et son secours. Le jeune roí 
d’Égypte marcha précipitamment en Syrie, 
a la tete d’une forte armée, pour défen- 
dre sa sccur ; mais il arriva troptard. Bé- 
renice , assiégée et livrée par des traitres á 
son implacable ennemie , venail d’étre 
egorgée avec son fíls. Ptolémée, furieux, 
combattit Farmée svrienne , la défil com- 
plétement, s’empara de tous les états que 
gouvernaitLaodice, et livra la tete de cette 
ícmme cruelle au ter des bourreaux.

Conquérantde la Syrie, de la Phénície , 
maítrede Babylone, il s’attira Famour des 
rgypüens en leur renvoyant et en faisant 
replacer dans leurs temples les idoles que 
Cambyse leur ayait enlevées. Cet acte rcli- 
gieuxlefit surnommerf’ucr^cZeou Bienjai- 
teur. riñe ancienne inscription a fait croire 
aux historiens qu’il porta depuis ses armes 
avec succés dans plusieurs autres contrées. 
Cette inscription le nommait souverain de 
Libye, de Phenicie , de Chypre, et y ajou- 
tait meme la Cilicie , la Thrace , la Meso- 
potamie, la Perse, la Medie , Fillvrie , la 
Carie et les Cyclades.

Pendant son expédition de Syrie, sa 
femme, nommée aussi Bérénice, ayait
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Elle eonsacre aux Dieux sa eheveluro 
apves la vicloire de Ptolémee son Epotix

rrrL<u'*nI/mí <u u
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promis aux dieux, s’il Lriomphait, de leur 

| consacrer sa chevelure , qui etait d’une 
j grande beauté. Ptolemée revint victorieux; 
| Bere'níce se fit couper les cheveux, et les 

deposa sur Paute! de Venus, dans le temple 
que Philadelphe avait Uti en Phonúeur 
d’Arsmoe. Peu de témps aprés on s’apergut 

I de la disparition de ces cheveux ; irrité 
contre les prctres qui devaient les conser- 
M?r, le roi allait ordonner leur supplice. 
Dans cet instant, Conon, habile astronome, 
se présente , et luí dit : Seigneur, levez les 
yeux; voyez dans le ciel ces sept étoiles qui 
sont á la queue du dragón : c’est la cheve- 
hiredeBérénice, que les dieux ont enlevée, 
et qu’ils ont placee dans les cieux comme 
une constellation favorable. Le roi, trompé 
par cette ingénieuse flatterie , ou feignant 
d' 1 eli e, ne montra plus de courroux , et 
ordonna de rendre des hommages splennels 
a la nouvelle constellation. Callimaque l a 
crlcbree dans une hymné que Catulle a tra- 
duite.

En revenant de Syrie, Ptolémée assista , 
dans le temple de Jérusalem, aux cérémo- 
nies des Juifs, et offrit un sacrifice au dieu 
u'lsraél.
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II fut encore obligé de porter ses armes 

contre les Syriens. Séleucus avait profilé 
de son absence pour reprendre une partie 
de ses états. Le roi d’Égypte eut d’abord 
des succés sur mer el sur Ierre ; mais 
comme il apprit, aprés ses victoires, qu’An- 
tiochus rassemblait des forces considera
bles pour secourir son frére , il sacrifia son 
ambition au repos de ses peuples , el con
cluí avec Séleucus une tréve dedix ans. De 
retour dans ses'états, il ne fit plus qu’une 
expédition militaire pour s’assurer de la 
soumission de FEthiopie el des habitans des 
cotes de la mer Rouge.

Ce prince consacra le reste de son régne 
a de grands travaux pour faire fleurir l'a- 
griculture et le commerce , et il se livra 
particuliérement á l’étude des Sciences et 
des lettres. II avait fait composer une his- 
toire des rois de Thébes, par Eratosthéne , 
son bibliothécaire, ainsi que plusieurs au- 
tres ouvrages qui ne sont pas venus jusqu’á 
nous.

Tandis que FÉgypte jouissait d’une paix 
profonde, l’Asie était troublée par la guerre 
cruelle que se faisaient Antiochus et Séleu
cus. Le premier, vaincu par son frére, yint
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cherchér un asile á la cour de Ptole'me'e ; 
mais le roi d’Égypte, loin de vouloir le 
proteger, le retint en prison pendant plu- 
sieurs années. Ce prince , parvenú enfin 
par l’adresse d’une courtisane á briser ses 
fers , s’échappa, et fut tué par des voleurs 
sur les frontiéres de FÉgypte.

Dans ce méme temps, Sparte , apres 
avoir tenté un dernier efíbrt, sous la con- 
duite du brave Cléoméne, son roi, pour 
recouvrer sa gloire et sa liberté , fut con
quise par Antigone. Ce prince, en lui ac- 
cordant la paix , voulut s’arroger la gloire 
d’élre son libérateur ; mais il anéantit ses 
lois. Ellos faisaient toute la forcé de Lacé- 
démone ; et, des qu’elle les eut perdues, 
elle cessabientól d’exister.

Cléoméne, battu sans étre découragé, 
s’était réfugié á Alexandrie. Ptolémée l’ac- 
cueillit d’abord froidement; mais des qu’ü 
eut connu l’étendue de son esprit et la fer- 
meté de sa vertu, il lui accorda son ami- 
tié, et résolut de l’aidcr á relever sa pa
trie. La mort l’empécha d’exécutcr ce gc- 
néreux dessein. II termina sa Garriere aprés 
avoir régné vingt-cinq ans. On soupconna 
son fils d’avoir atiente á ses jours, et les 

t o me i, 4.
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I gyptiens , toujours gravement satiriqucs, 
luí donncrcnt le surnúm de Philoputor.

Ptolémée Évergéte est le dernier des 
Lagides qui montra des vertus. Son régne , 
ainsi que ceux de son pere et de son aíeul, 
furent l’áge d’or de l’Egypte.

Ce beau pays , fértil e , pehplé , redou- 
table par ses richesses et par la vaillance 
de ses troupes , était devena l’asile des let- 
tres, des Sciences el des arts , et le centre 
du commerce de FAfrique, de l’Asie et de 
FEurope : mais les successeurs de Ptolémée 
Évergéte , par la férocité de leur caractére , 
par Pinéptie de leur administration et par 
la corrupiion de leurs moeurs , amenérent 
promptement la dccadence et la ruine de 
ce grand empire , qui se fondit dans la mo- 
narchic romaine, comme les fleuves de la 
Ierre perdcnt á la fin leurs cours, leurs 
noms et leur existence dans les eaux du 
vaste Occan.

PTOLÉMÉE PHILOPATOR.

(An du monde 8783.—Avant Jésus-Christ 22r.)

Pt o l é mé e Ph il o pa t o r  rccut aussi de ses 
sujets le nom de Trvphon, c’est-á-dire,- FEf-
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femine, titre que méritaientsa mollesse etses 
débauches. Antiochus , roi de Syrie , con- 

¡naissant l’indolence du nouveau souverain 
ct la haine qu’il inspirait aux í’gyptiens, 
crut le moment favorable pour reconquérir 
la Phe'nicie ct la Palcstine. L’un des géné- 
raux de Philopator , nommé Thcodote, nc 
pouvant supporter le joug de ce monarque 
aussi cruel que vicieux, quilla son Service , 
el commanda Farmée syrienne. Pcndant 
les deux premieres campagnes, les armes 
d’Antiochus furent heureuses. II s’empara 
de Séleucie , de Damas, de Samarle , de 
Sidon, ct, s’approchant dé Péluse, il confuí 
l’espoir de conquerir PÉgyptc; mais les 
inondations du Nil l’obligérent de renonccr 
á cette entreprise.

Au bruit des victoires de sesenneinis,Ptc- 
lémce sortit enfin de sa mollesse. II se mit 
á la tele d’une arme'e de soixante-dix mille 
hommes d'infanterie , de vingt mille che- 
vaux et de cent-vingt éléphahs. II marcha 
en Palestine contre Antiochus ; les deux 
armées se rencontrérent á Rapiña. La nuit 
qui preceda le combat, Théodote eut la 
lemérité de pénétrer seul dans le camp 
¿gyptien , et d’arriver jusqu’á la tente du
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roí. TI n’y trouva pas ce prince; mais il y 
tua son médecin et deux olficiers. Le lende- 
main les deux armées se livrerent bataille. 
Antiochus, qui avait d’abord enfoncé l’aile 
droile de Plolémée, ne put secourir á 
temps son centre , enfonce' et battu. Sa 
défaile fut complete ; il pcrdit dix mille 
hommes, et se vil obligó de se retirer aPto- 
lémaíde.

Ce triomphe ne donna point de gloire á 
Ptolémee : on attribua avec raison ses suc- 
ces á la reine Arsinoé, sa femme et sa soeur, 
qui haranguait elle-méme les soldáis, et 
combattait á leur tete. Elle était seconde'e 
par Meólas, T toben, general habite , qui 
avait su long-temps arreter les progres 
d’Antiochus, par son courage et par ses 
manoeuvres.

Aprés la victoire de Raphia , Ptoléme'e 
vint á Je'rusalem. 11 y oíTrit des sacrifices , 
et voulut, au mépris de la loi de Moise , 
entrer dans le saint des sainls. La résistance 
des prétres et les priores du peuple ne pou- 
vaient réprimer sa curiosité ; mais, au mo- 
ment oü il s’approchail du sancluaire , une 
terrear panique le saisit, et il prit la fuite 
sans avoir exccuté son enlreprise. •
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De retour á Alexandrie , il voulut se ven- 

;er de cet affront; il ordonna á tous tes
fuifs d’Égypte d’adorer les dieux , sous 
jeine d’étre marqués avec un fer chaud , 

d’unequi imprimerait sur leur front l’image
feuille de lierre, plante consacrée á Bac- 
chus. Tous, a trois cents prés , résistérent, 
préférant le supplice á l’apostasie. Le roi , 
furieux, les fit venir á Alexandrie au nom
bre de quarante mille , et les destinait á 
étre écrasés sous les pieds des éléphans; 
mais , troublé par un songe , qu’il prit pour 
un avertissemenl celeste , il n’acheva point 
ce massacre.

Le roi avait un frcre , nommé Magas , 
dont les vertus contrastaient avec ses vices. 
Jaloux de l’amour que lui portait le peuple, 
il le fit périr malgré les priéres de Cléo- 
méne. Cet infortuno roi de Sparte devint 
pen de temps aprés sa victime. II lui avait 
refusé des secours et la permission d’aller 
combatiré avec les Achéens et les Lacédé- 
noniens pour la liberté. Craignant qu’il ne 
’échappát, et que , vainqucur de la Crece, 
1 ne portát ses armes en Égypte , il le fit 
ssassiner.

On lui impute aussi la morí de Bérénice,
•4
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sa mere. Un nommé Sosibe était l’agent de 
ses fureurs. Cct homme artificieux, mi
nistre sous trois regnes, flattait ses vices, 
servait ses passions , réloignait des affaires, 
gouvernait seul Fétat, et en partageait les 
richesses avec de vils courtisans.

La reine Arsinoé osa faire entendre Ja 
vérité , et justifier le mécontentement du 
peuple qni s’était révolté : la mort fut le 
prix de son courage.

Le peuple la vengea en massacrant son 
meurtrier; On for^a le roi á chasser Sosibe , 
et á confier l’administration á Tlépoleme; 
homme intégre, mais sans forcé et sana 
capacite.

Depuis ce moment, Ptolémée, bourreau 
de sa faraille , méprisé par ses sujets , livra 
son royaiune á des hommes corrompus , a 
des femmes sans pudeur ; et, aprés avoir 
régné dix-sepl ans , il mourut dans l’abru- 
tissement et dans la débauche , laissant 
le troné á un fils d’Arsinoé, age de cinq 
ans.

L’éducation du jeune prince avait éte 
confiée á une maitresse du roi , nommée 
Agathoclce, á son frcre Agathoclés, et á 
QEnante leur mere. Cetle famille ambi- 
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et cnleva du patais une grande quantité 
d’or et de bijoux. Agathoclés élevait ses pré- 
tcntions plus haut. Aspirant a la régence, 
il prit dans ses bras le jeune prince, et, ver- 
sant des larmes, il demanda au conseil , 
aux courtisans , au peuple , leur protection 
pour cet enfant, que le roi mourant lui 
avait, disait-il, recommandé. II assurait 
que sa vie était menacée, et que Tlepoléme 
voulait s’emparer du troné. Cette fourberie 
ne trompa personne ; le peuple indigné 
arracha le jeune roi des bras de Fimpos- 
teur, Ib porta dans l’Hippodrome, et le 
proclama. Agathoclés et ses cómplices furent 
amenesdevant lui, condamnésen son nom , 
"et exécutéssous ses yeux. La populace traína 
leurs cadavres sanglans dans les rúes , et 
les déchira en piéces. Leurs parens et leurs 
amis subirent le méme sort.

Antiochus, roi de Syrie, et Philippe , 
roi de Maccdoine, rompant l’alliance qu’ils 
avaient jurée avec les Égypliens, voulurent 
profiter de la minorité de Ptolémée , pour 
conquerir ses états et pour les partager. Les 
embarras que leur suscitérent les Romains,ne 
leur permirent pas de persister long-temps 
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dans cette entreprise. Un general etolíen , 
nominé Scopas, combattit avec succés les 
Syriens, et les chassa de la Palestine et de 
la Ce'lésyrie. TI ful moins heureux la cam- 
pagne suivante. Scopas, batía, assiégé 
dans Sido» , se vil réduil á signen une ca
pitula lion honteuse , et toute la Palestine 
rentra sous le ioug d’Antiochus.

Los grands d’Egvpte , mécontens du pea 
de capacité de Tlépoléme , et ne pouvant 
s’accorder sur le choix d’un régent, s’a— 
dressérent á Rome, qui accorda sa protec- 
tion au mi d’Égvpte , et donna la régence 
á un Acaman ion , homme de mérite , 
nommé Aristoméne. Ce nouveau régent 
rétablit l’ordre dans le royaume et dans 
Farmée, développa dans son administra— 
tion beaucoup d’habileté et de fermeté, 
profita de la división qui existait entre les 
ennemis de l’í’gvpte , repoussa leurs ef- 
forts, et negocia avec tant d’adresse, qu’An- 
tiochus, qui avait d’autres guerres sur les 
bras , et qui redoutait les Romains , donna 
sa filie Cléopátre a Ptolémée, et lui ceda , 
en faveur de ce mariage , la Palestine et la 
Phénicie.

Ptolémée, n’ayant fait aucune action me-
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morable , ne dut la gloire du commence- 
ment de son régne , el le surnom d’Épi- 
phane qu’on lui donna , qu’aux talens 
d’Aristoméne. Ce sage ministre entretint 
aussi des liaisons avec les Achéens, qui for- 
maient alors une ligue puissante dans la 
Crece.

Le bonheur de l’Égypte cessa avec la mi- 
nonté de Ptolemee. Ce monarque s’aban- 
donna a tous les vices qui avaient desho
noré son pére. II épuisa son trésor, oppri— 
ma ses sujets, et commit de tels excés que 
le peuple se révolta contre lui.

On répandit le bruit qu’il avait été tué 
dans une émeute. A cette nouvelle, An- 
tiochus s’arma et marcha promptement 
pour s emparer du troné; mais, apprenant 
que le roi, secouru par la fermeté d’Aristo- 
méne , avait comprime la révolte , et pu
ní de mort Scopas , chef de cette conjura- 
tion , il se retira dans ses états , se bornant 
á s’emparer d’une partie de la Palestine.

Ptolémée , moins touché des Services 
d’Aristoméne qu’importuné par sa ver- 
tu, voulut s’afFranchir d’une gene qui 
lui devenait insupportable; il le fit em- 
poisonner. De'livré , par ce crime , de 
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»oute contrainte , il se livra aux plus 
hoúleux exces. Ses désordres lui avaient 
enlevé tout moyen de faire la guerre , 
et cependant il voulait marcher contre 
Antiochus. Les grands lui demandérent 
oü il prendrait l’argenl nécessaire pour 
Ies frais de cette expédilion ; il leur 
répondit : « Mes amis sont mon trésor. » 
Cette réponse leur fit craindre qu’il ne les 
dépouillát de leur fortune, et ils l’empoi- 
sonnerent.

Ce monarque avait régné vingt-quatre 
ans. II laissa déux fils : Ptolémée Philomé- 
tor et Ptolémée Physcon , et une filie nom- 
mée Cléopátre, sous la tutelle de Cleopatre 
leur mere.

La reine Cléopátre régna sagement, et 
maintint la paix entre son frére Antiochus 
el son fils Ptolémée; mais elle ne vécut 
qu’un an , et le plus jeune de ses fils fut 
soupconné d’avoir hále sa mort. Le peup'e 
furieux voulait l’exterminer ; mais le jeune 
roi, que sa tendresse pour sa mere avait 
fait surnommer Philométor, le prit sous sa 
protection , et lui sauva la vie.

Dans ce temps , Antiochus Épiphane 
monta sur le troné de Syrie. Bientót il re-
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■ vendiqua la possession de la Palestine
■ comme une partie des ierres tombees 
U cn ParlaSe , apres la mort d’Alexandre
■ a beleucus Nicator. Ptolémee , qui ¿tait 
« Agé de quinze ans, et qui se dirigeaií 
■ par les conseils de son gouverneur Eu- 
■ lee, et par ceux du regent de FÉgypte 
i nomine henee, opposa aux prétentionS de 

son onde les droits de ses aíeux, une lon- 
gue possession, el 1’abandon récent qu’An- 
tiochus-le-Grand avait fait de ces provinces, 
en manant sa filie Cléopálre au feu roi 
d’Egypte.

Aucun des deux ne voulut ceder ; on se 
prepara de part et d’autre á la guerre. Ce- 
pendant le jeune Ptolémée fut couronné, 
et Apollonius , ambassadeur d’Antiochus ’ 
\ int en Egypté, moins pour assister a cette 
cerémonie que pour prendre des informa- 
üons sur les projets et sur les moyens des 
gyptiens.
Iristruit de leur faiblesse , le roi de Syrie 

rassembla deux grandes armées de terre et 
e mer, et marcha rapidement jusqu’á 
eluse , aprés avoir battu les troupes qui 

voulaient s’opjwser á ses progres ; mais 
nmme la saison etait trop ayancée ? et
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que le bruitd’une révolte des Juifs l’inquié- 
tait, il retourna á Tyr.

L’année salvante, ilreparut, avec des for- 
ces plus considerables, sur les frontieresd’É- 
gypte,livra batailleá Ptolémce,le fitprison- 
nier, et marcha sans obstacle jusqu’á Mem- 
phis, dont il s’empara. Alexandrie résistait 
seule á ses armes. Antiochus affectait de 
prendre soin des intéréts du jeune roi, son 
neveu,et administraitlesaffairescommeson 
tuteur; mais, une fois maitre du pays, il le 
livra au plus horrible pillage.

Pendant ce temps , le bruit de sa mort 
se répandit en Palestine. Jason vint á Jéru- 
salem , et y excita un soulevement. Antio- 
chus, apprenant ces nouvelles, sortitd’É- 
gypte, marcha en Judée, prit Jérusalem ja 
livra au pillage , et tua quatre-vingt mille 
hommes. Les hahitans d’Alexandrie , profi- 
tant de son absence , couronnerent Ptolé- 
mée Physcon. Alors Antiochus revint pour 
la troisieme fois en Égypte, et s’approcha 
d’Alexandrie.

Physcon avait imploré le secours de 
Rome. Le sénat envoya des ambassadeurs 
pour réconcilicr le roi de Syrie avec ses 
neveux. Antiochus, qui craignait une di
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versión dans son propre royanme, pensa 
que , sans achever sa conqucte par la forcé 
il pouvait se Fassurer par la ruse : en con- 
sequence, il se declara le protecteur de Phi- 
lome'tor, et lui rendit toute la partie d’É- 
gypte qu’il avait conquise.

Par ce traite', le roi d’Égyple lui cedait 
la Palestine, la Célésyrie et la ville de Pe- 
luse, qui était la clef du royaume. Antio- 
chus laissa dans cette ville une forte gar- 
mson , et se retira en Palestine, persuade 
que FÉgypte , déchirée par la guerre civile 
allumée entre les deux freres, dont Fun 
régnait á Memphis et Fautre a Alexandrie , 
s’affaiblirait de plus en plus , et ne pourrait 
lui échapper.

Les ministres des deux Ptole'me'e pe'ne'- 
trerent ses projets, el les firent échouer. lis 
déterminérent les deux freres a poscr les 
armes , a se reunir, et a regner d’accord. 
Le traite eut lieu.

Des qu’Antiochus fut informé de cet ar- 
rangement, il entra de nouveau en Fgvpte, 
ne dissimulant plus son ambition. Loin de 
paraitre soutenir Fun de ses neveux contre 
Fautre , il avoua hautement le projet de 
semparer de lout le royaume. Vainqueur
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dans différens combats, et maitre de Mem- 
phis, ü s’approchaitd’AlexandrieJorsquePo- 
pilius Lena, ambassadeur romain, vintFar- 
réter dans sa marche, etlui ordonna dere- 
noncerásonentreprise.Le roí demandait du 
temps pour faire connaítre ses intcntions; 
mais Popilius,tracantun cercle autourde luí, 
declara queRome le regarderait comme son 
ennemi s’il sortaitde ce cercle avant d’avoir 
promis d’obéir. Cetteinsolence romaine eut 
un plein succés: Antiochus, atterré par une 
telle audace, et qui voyait deja les Romains, 
vainqueurs de Persée et de la Gréce, préls 
á fon d re sur lui , promit de respecter les 
alliés du sénat, et sortit de l’Égypte avec 
son armée. Outré de cet affront, il déchar- 
gea sa colére sur les Juifs, auxquels il fit 
souffrir les plus horribles persécutions.

Les deux rois, délivrés par sa retraite, 
• ne vécurent pas long-temps unis. Physcon, 
ambitieux, ingrat et cruel, conspira contre 
son frere ; et Philométor, obligó de sorlir 
d’Alexandrie , s’embarqua et courutáRome 
implorer la protection du sénat. II arriva 
dans cette capitale, sans suite, sans argent, 
sahs équipage, et logea chez un peintre 
d’Alexandrie.
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Le señal , lonché du malheur dans lequel 
se trouvait un roi, son allié, maitre naguére 
d’un si puissant empire , l’accueillit avec 
intérét, le traita magnifiquement, écouta 
ses plaintes, et, par un décret, fit un par- 
tage entre les deux freres, donnant á Phys- 
cdh, la Cyrénaíque et la Lybie , et á Philo- 
métor, l’Égypte, ainsi que toús les états 
quien dépendaient.

Physcon se soumit aux ordres de la répu- 
blique; mais, aprés avoir obéi , il repre
senta aux Romains qu’il était traite trop 
inégalement, et demanda File de Chypre en 
indemnite'.

Le sénat avait toujours fondé la gran- 
deur romaine sur la división desrois étran- 
gers : il ne se rendait leur arbitre que pour 
devenir leur maitre. Conformément aux 
principes de cette politique , la demande de 
Physcon fut accueillie, et Fon ajouta Chypre 
á son partage.

Philométor n’obéit point i cet ordre du 
senat , et les Romains envovérent leurs 
troupes et celles de leurs alliés dans File de 
Chypre, sous la conduite de Physcon. Mais 
Philométor Fattaqua , le battit, le fitprison- 
mer, et, par une générosité qu’il ne mé- 
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ritait pas, il lui rendit la liberte , ct ses 
états de Cyréna’íque et de Lybie.

Le sénat, frappé de la grandeur du courage 
de Philométor, concluí lapaixavechü, elle 
laissa tranquille possesseur de File de Chypre.

Depuis cette époque, et depuis la paix 
conclue avec Physcon, le régne de Philo
métor fut paisible ; mais, quelques années 
aprés, apprenant que Démétrius, monté 
sur le troné de Syrie, avait a soutenir 
la guerre contre un fils naturel d’Antio- 
chus , nominé Alexandre, l’espoir de re- 
couvrer la Palestino le décida a secourir ce 
dernier auquel il donna sa soeur Cléopátre 
en mariage.

Alexandre Bala, aprés avoir battu et tué 
Démétrius, se rendit maitre de toute la 
Syrie ; mais ses vices, ses excés, ses injus- 
tices , et les crimes de ses ministres , le 
rendirent odieux aux peuples dont les vccux 
appelaient un libérateur. Un jeune princc , 
fils du feu roi, nommé comme lui Démé
trius , débarqua en Cilicie, avec des troupes 
grecques, et reconquit une partie de ses 
états.

Ptolémée Philométor marcha au secours 
de son gendre; toutes les villes de la Pales-
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tinelui ouvrirentleurs portes, ct Jonatbas, 
prince des Juifs , vint avec luí áPtolémaide. 
En y arrivant, Pliilométor découvrit un 
complot tramé par Apollónius pour Fassas- 
siner. Alexandre refusa de luí livrer ce 
perfide. Ptolémée furieux luí ota sa filie et 
la donna á Démctrius , auquel 11 pronjit 
son assistance pour remontar sur le troné 
de son pére. ,

Les habitans d’Antioche ouvnrent leurs 
portes áPtolémée; Alexandre, qui étaitalors 
en Cilicie, marcha promptement contre luí 
pour reprendre cetle ville. Lesdeux armées 
se livrérent bataille ; Alexandre la perdit , 
son armée fut mise en déroute complete , 
et un prince arabe luí trancha la tete, qu il 
envoya á Ptolémée. Celui-ci ne jouit pas 
long-temps de sa victoire ; il mourut peu 
de temps apres, d’une blessure qu’il avait 
refue dans le combat.

Son régne avait duré trente-cmq ans. 
Ptolémée Physcon, son frere , devint par 
sa mort le seul maitre de FÍ gypte.

PTOLÉMÉE PHYSCON.
Cl é o pa t r e  , veuve de Philométor, espé 

rail donner le troné á son fus. Lúe partie 
..4
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des Fgyptiens Fappuyait ; Omas , ayec 
une armée juive, venait a son secours ; 
Physcon avait aussi un gtand partí. Ther- 
mus, ambassadeur romain, apaisa ces dif- 
férens par sa médiation. Physcon épousa la 
reine Cléopátre , sa sceur et sa belle-sceur, 
et promit d’élever son fils; mais , le jour 
memeces noces, il égorgea ce jeuneprince. 
Malgré ce crime et les vices auxquels ce 
nouveau roí s’abandonnait, les sept pre
mieres années de son régne furent heu- 
reúses , parce qu’il sut confier l’adminis- 
tration du royanme á un ministre habite et 
vertueux, nomme' líicrax.

Ptolémée, voulant s’attribuer le mérite 
qui appartcnait á Hiérax , se nomma lui- 
méme Évergete ( Bienfaiteur); mais les 
Alexandrins, qui connaissaient son aíFreux 
caractere , le nommaient Cacoerg.te (Mal- 
faiteur), et toute FÉgypte l’appela Phys
con, parce qu’il avait un ventre enorme.

Dans ce méme temps Démétrius fit 
massacrer les garnisons égyptiennes qui 
Favaientsi bien serví. Privé de leur appui, 
il fut detróné par Tryphon. Pendant son 
regne, Simón rendit la Judée indépen- 
anle ; et les Parthes , dont le royanme
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venait d’ctre fonde par Arsace, firent de gran
des conquétes , sous la conduite de Mithri- 
date, et etendirent leurs limites depuis 
I riuphrate jusqu’au Gange.

L’Fgypte perdit bientót la tranquillité 
dont elle jouissait. Physcon , n’étant plus 
retenu par les conseils d’IIierax , se livra a 
ses passions , et a toutes les horreurs qui 
rendent la tyrannie cruelle. II fit mourir 
tous les partisans de son frére , pillant ses 
sujets pour payer ses débauches , et punis- 
sant de mort tout ce qui murmurait contre 
ses injustices. En peu de temps , Alexan- 
drie devint deserte : tout ce qui avait quel- 
que vertu «ou quelque fortune abandonna 
cette vilfe malheureuse. Les savans , les ar- 
tistes, les hommes de lettres , que la ma- 
gnificence des Lagides y avait attires , 
s éioignérent et se dispersérent dans FAsie , 
dans la Gréce et dans FItalie.

Le fameux Scipion vint alors en Égypte 
avec deux autres ambassadeurs, Memmius 
et Métellüs; la présence de ces hommes 
vertueux mil quelque temps un frein aux 
iolies du roi. II les rejut avec de grands 
honneurs , et, comme il accompagnait un 
jhur Scipion , celui-ci lui dit, en riant.
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que les Alexandrins lui avaient une grande 
obligation , celle de voir marcher une fois 
leur roí.

Scipion visita toutes les curiosités de • 
l’Égypte. II en offrit lui-méme de plus gran
des et de plus nouvelles aux regards des Égy- 
tiens : sa vertu et sa simplicité!

Aprés son départ, Physcon reprit avee 
violence le cours de ses extravagances et de 
ses cruautés. II repudia sa femme , el épou- 
sa la filie de cette reine, appelée aussi Cléo- 
pátre.

Les Égyptiens, fatigue's de son joug, se 
révolterent. Physcon , qui entretenait des 
troupes étrangéres , opaisa la. sédilion ; 
mais, peu contení de ce suecos , il fit ras- 
sembler dans l’Hippodromeloutela jeunesse 
d’Alexandrie , et la fit égorger par ses sol
dáis mercenaires. Le peuple indigné se 
souleva de nouveau, et courut avec des 
torches pour le bruler dans son palais. Le 
tyran se sauva, avec sa nouvelle épouse, en 
Chypre, emmenant avec lui son fils Mem- 
phitis. Avant de partir, il fit périr un de 
ses enfans, .qui gouvernait la Cyrénaíque.

Lorsqu’il eut quitté Alexandrie , le peu
ple brisa ses stalues, et donna 1» gouver-
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fiement de F^gypte á Cleopátre, sa pre- 

i miére femme. Physcon, la regardant com* 
: me l’auteur de la conspiration et de ses 

malheurs , egorgea le fils qu’il avait eu 
d elle, coupa son corps en morceaux , et le 
mu dans une caisse, avec la tete entiére. 

| 11 l’envoya ensuite a Alcxandrie , et or- 
donna que ce funeste présent ful oflert a la 
reme, au milieu des fétes que Fon donnait 
pour célébrcr le jour de sa naissance. Ce 
spectacle d’horreur porta au comble Findi- 
gnation des Fgyptiens, et tous s’armerent 
pour empecher ce monstre de revenir á 
Alcxandrie. Mais la fortune abandonna la 
vertu et favorisa le crime. Physcon, a la 
tete d une armee étrangére, entra en 

pie s et battit les troupes de la reine.
De'metrius, roi de Syrie, avait épousé 

la filie de cette princesse, nommée aussi 
Cleopátre, el qui ne lut que trop fameuse 
par ses cruautés. Ce roi vint au secours de 
sa belle-mére; mais une conspiration, qui 
menapait son troné en Syrie , Fobligea d’y 
retourner. Ptolcmée Physcon entra vain- 
queur dans Alcxandrie, et la reine se sauva 
en Syrie , pres de son gendre.

Le tyran, pour compléter sa vengeancc,
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envoya des secours á un imposteur, nominé 
Alexandre Zcbina, fils d’un fripier d’A- 
lexandrie, qui pre'lendait étre le fils d’A- 
lexandre Bala. Cet aventurier détróna Dé- 
métrius , et s’empara de son royanme.

Livrée sans défense á la tyrannie d’un 
monstre , l’Egypte éprouva les plus gran
des calamites. Une nuée épouvantable de 
sauterelles ravagea les campagnes , et la 
putréfaction de ces insectes rcpandit la 
peste dans tout le royanme. Physcon, per- 
se'cuteur de sa femme, assassin de sa fa- 
mille , et bourreau de ses sujets, termina 
paisiblement sa carriére á Alexandrie , á 
1 áge de soixante-treize ans, aprés en avoir 
régné vingt - neuf. En lisant l’histoire 
d’un roi si barbare, on sent Findispensable 
ne'cessité de croire á une justice éternelle 
qui punit dans le ciel les crimes triom- 
phans sur la terre.

PTOLÉMÉE LATIIYRE e t  ALEXANDRE.

( An du monde 3888. — Avant Jésus-Christ 116.)

Ph y s c o n laissa le troné a Cléopátre, sa 
femme, avec la liberté de faire régner 
sur l’Égypte celui de ses deux fils, La- 
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II donna la Cyrénaique á Ptolemée Appion. 
son fils naturel. '

La reine , qui voulaít garder le pouvoir, 
couronna d’abord Aicxandre, espe'rant qu’il 
serait plus soumis que son frere. Elle en- 
voya Lathyre en Chypre; mais les grands 
n’approuvérent pas Finjustice qu’on faisait 
au fils aine de Physcon , et ils obligérent la 
reine a rappeler Ptolemee Lathyre, et á lui 
donner le troné.

Aicxandre prit sa place dans File de 
Chypre. On exigea en méme temps que 
Lathyre répudiát Cléopátre, sa sceur, et 
épousát son autre sceur, qui s’appelait Sé- 
léne; il obéit. La malheureuse Cléopátre, 
sa premiérc femme, s’étant mariée ensuite 
á Antiochus de Cyzyque, fut attaquée a An- 
iioche par Antiochus Grypus , pendant une 
absence de son époux. Trompee par une 
capitulation , elle se rendit; mais la reine 
Tryphéne, femme de Grypus, la fit inhu- 
mainement massacrer. Son mari, arrivant 
trop tard pour la sauver, la vengea, prit 
I ryphéne, et la fit périr.

Peu de temps aprés, Jean Hircan, prince 
íes Juifs , youlut s’emparer de Sámarie.
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Antiochus de Cyzyque secourut cette ville. 
Ptolémée Lathyre, son allié, lui envoya des 
troupes, malgré la volonté de sa mere, qui 
était gouvernée par deux ministres juifs ? 
fils d’Onias.

Cléopátre , voyant que son fils gouver- 
nait seul et n’écoutait plus ses’-conseils, 
résolut de se venger de lui et de le chasser 
du troné. Elle fit blesser quelques-uns de 
ses eunuques, parcourut les rúes d’A- 
lexandrie, versa des larmes , en s’écriant 
que Lathyre voulait la tuer, et ayait blessé 
ceux qui la défendaient. Le peuple alors , 
irrité contre le roi, lui enleva sa femtne 
Séléne, le forca de fuir en Chypre , oii il 
régna, et rappela Ptolémée Alexandre , son 
frére , qui remonta ainsi sur le troné d’E- 
gypte.

Lathyre, furieux contre les Juifs , qu’il 
regardait comme les premiers auteurs de sa 
disgráce , et qui avaient contráete' une al- 
liance avec son frére et sa mere, rassembla 
des troupes, déclarala guerre á Alexandre, 
roi de Judée , et lui livra, sur les bords du 
Jourdain, une bataille, dans laquelle il lúa 
trente mille hommes. Joseph et Strabon 
assurent que ce roi cruel , voulant, apres 
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sa victoire, inspirer une grande terrear 
dans le pays, massacra toas les prisonniers 
qu’il avait faits dans cette bataillc, et les fit 
manger par ses troupes.

Celte horreur, invraisemblable dans tout 
autre temps, devient croyable dans un 
siécle oü les princes d’Asie et d’Égypte si- 
gnalaient leur tyrannie par les vices les 
plus infames et par les plus afíreuses cruau- 
te's.

Ptole'me'e Alexandre , obe'issant aux or- 
dres de sa mere et de ses deux ministres 
püfs, Chelcias et Ananias , leva une ar
mée , et débarqua en Phénicie. Cléopatre 
marcha elle-méme á la tete des troupes. 
Craignant quelques troubles pendant son 
absence, elle déposa dans File de Cos son 
petit-fils Alexandre. Le sort de cet enfant 
fut extraordinaire : car Mithridate , roi de 
Pont, s’étant emparé de cette ile , fit le 
jeune prince prisonnier. II fut délivré par 
Sylla , qui Femmena á Rome ; et le sénat, 
dans la suite , le fit roi d’Égypteí

Cléopatre et son fils Alexandre obligérent 
Lathyre á lever le siége de Ptolémaíde.

Tandis que la reine était dans cette 
VÍlle , Lathyre lenta de rentrer en Égypte;

TOME I. 41"
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son expédition fut malheureuse. II se vit 
forcé de retourner dans File de Chypre. La 
reine Cléopatre , dont Fambition n’avait 
point de bornes, et qu’aucun crime n’ef- 
frayait lorsqu’il s’agissait de la satisfaire , 
concut le projet de s’emparer de la Jadee , 
et voulut assassiner le roi des Juifs qui se 
trouvait prés d’elle á Ptolémaide. Le mi
nistre Ananias empecha ce forfait.

Ayant appris que Lathyre s’était allié 
avec Antiochus de Cyzyque, la reine em- 
brassa le par ti de son rival Antiochus 
Grypus , et lui donna en mariage Sélene, 
femme de Lathyre, qu’elle avait retenue 
dans ses fers.

Lorsqu’elle fut revenue á Alexandrie , 
elle continua á tyranniser un de ses fils et 
á persécuter Fautre. Ptolémée Alexandre , 
las de son joug , quitta le troné , et voulut 
vivre en simple particulier; mais, appre- 
nant que sa mere tramait un complot con- 
tre ses jours , il la fit assassiner.

Ce crime révolta le peuple , qui chassa 
le roi et rappela Lathyre. Dans ce inéme 
temps, Appion mourut, el laissa par son 
testamcnt la Cyrénaique aux Romains.

Lathyre , remonté sur le troné, ne re-
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gna point paisiblement. La Haute-Égypte 
s’étant revoltee, il y marcha et détruisit 

| la ville de Thébes. Alexandre, son frére, 
1 vint deux fois l’attaquer ; inais ce prince 
détróné echona dans la premiére expédi- 
tion , et pc'rit dans la seconde.

Lathyre ne suryecut pas long-temps á la 
ruine de Thébes. II avait re'gné onze ans 
avec sa mere , dix-huit ans en Chypre , et 
cinq ans seul en Égypte. II laissa le troné á 
sa filie Cléopatre. Son neveu Alexandre , 
appuyé par Sylla , réclamait la couronne : 
un mariage termina cette contestation. 
Dix-neuf jours aprés qu’il eut été celebré , 
Alexandre tua sa femme , et régna seul.

PTOLÉMÉE ALEXANDRE II.

(An du monde 3g23. — Avant Jésus-Christ gr. )

Pt o l é mé e Al e x a n d r e , moins hábil e et 
moins feroce que Physcon, se fit ge'né- 
ralement mépriser par ses vices. II ne sut 
point apaiser la revolteé que les Juifs, ha- 
bitans de la Cyrénaique , y exciterent ; 
et les Romains, qui avaient refusé d’abord 
cet héritage de Ptoléme'e Appion , s’y e'ta- 
blirent.
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Sélene, soeur de Lathyre, et veuve d’An- 

tiochus Grypus , prévoyant qu’Alexandre 
ne pourrait pas garder le troné d’Égypte, 
le reclama pour ses fils Antiochus et Séleu- 
cus. Le sénat rejeta leur demande, et le 
jeune Antiochus , en sortant de Home , fut 
dépouille d’une partie de ses richesses par 
Yerres , préteur de Sicile.

Ce que Sélene avait prévu, ne tarda 
pas a arriver. Les Égyptiens , las de la mol- 
lesse et des vices d’AIexandre, le chassérent 
d’Alexandrie , et prirent pour roí un bá- 
tard de Lathyre, qu’on appelait Ptolémée 
Aulétes, c’est-á-dire , joueur de jlúte. Le 
frére de ce nouveau roi fut établi en Chy- 
pre. Alexandre , banni de ses états , se re
fugia en Palestino, prés de Pompée , et 
implora vainement sa protcction. 11 se retira 
ensuite a Tyr, oü il mourut aprés avoir 
fait un testament, par lequel il léguait l’É- 
gypte et File de Chypre au peuple romain. 
Nicoméde , a la méme époque ? venait de 
lui ceder la Bithynie.
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(An du monde 3939. - Avant Jesus-Christ 65. ) 

| Le  scnat romain ayant repu le testament 
IdAlexandre, cette affaire y excita de 
grandsdébats : Pacquisition d’un sipuissant 
empire tentait les plus ambitieux ; cepen- 
dant la majorité fut d’avis de ne point ef~ 
frayer la Ierre par un accroisement si ra- 
pide. On venait de reunir á la république 
laCyrenaiqueetla Bithynie; et il était á 
cramdre qu’en y joignant tout á coup PÉ- 
gypte , 1 ambition roniaine de'voile'e n’ar- 
mát centre elle leus les rois d’Europe et 
<1 Asie. On résolut done de ne pas accepter 
ce testament, mais sans le rejeter formcl- 
lement: on se contenta de recueillir les 
tresors qu’Alexandre avait laisses a Tyr ; 
et Ptolemee Aulétes conserva provisoire- 
ment le tróne d’Égypte. Son frére , qui 
regnait dans Pile de Chypre , perdit quel- 
[jue temps aprés son royaume par avarice. 
Uodms , procónsul romain , étant pris par 
es pirales , avait pné ce prince de payer 

sa ranpon. II ne lui envoya que deux ta- 
lens. Les corsaires refusérent une si mo-

...4
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dique somme , aimant mieux s attirer 1& 
protection de Clodius , en lui rendant gra- 
tuitement la liberté.

Clodius résolut de se venger d’Aulétes. 
Revenu A Home, la faveur du peuple Fé- 
leva au tribunat; et profitant alors du 
crcdit que cette charge lui donnait, il fit 
déiibérer le peuple sur le testament d’A- 
lexandre, en representant Pimportance de 
File de Chypre et les malhéurs de ce pays , 
opprimé par un tyran méprisable. II fit ap- 
puyer son opinión par ses amis au sé- 
nat, et obtint enfin un décret qui décla- 
rait la reunión de ce royanme á la répu- 
blique , et chargeait Catón de s’en em- 
parer.

Catón, arrivé dans File de Chypre, pro- 
mit au roi le sacerdoce de Venus a Paphos , 
s’il obéissaitaux ordres du sénat. Ce prince, 
au désespoir, voulut périr avec toutes ses 
richesses. II s’était deja embarqué sur un 
vaisseau chargé de ses trésors, et se prépa- 
rait á le percer pour le couler á fond; mais 
tout a coup il changea de dessein , revint 
dans File, et se tua.

Catón recueillit, aprés sa mort, vingt-un 
millions qu’il envoya á Rome. II ne garda
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pour lui que le portrait du philosophe Ze- 
non ,■ et donna ainsi, dans un siécle de 
coiruplion , le plus grand exemple de sa- 
gesse et d’intégrité.

Ptolémée Aulétes, roi d’Égypte , appre- 
nant la ruine de son frére, craignit avec 
raison que le sénat, aprés avoir commencé 
á profiter du testament d’Alexandre , ne 
s’emparát aussi de l’Égypte. Méprisé par 
ses sujets , il ne comptail pas sur eux pour 
le défendre.

Ce qui est digne de remarque , c’est que 
dans un temps oü Vambition romáine aurait 
du irriter tenis les peuples, on les voyait 
tous voler au-devant de son joug. Plusieurs 
princes méme , enmourant, dépouillaient 
leurs familles pour léguer leurs états á la re
publique. D’un cote , l’habileté du sénat ro- 
main ; de l’autre, les vices, les crimes , les 
extravagances des rois d’Europe, d’Asie et 
d’Afrique expliquent cetle disposition gené
rale. Tous ces princes se haisBaient, s'égor- 
geaient entre eux ; leurs parensétaient leurs 
plus cruels ennemis, et les peuples , las de 
leurs assassinats etdeleurtyrannie,aspiraier.t 
tous au repos que leur promettait ét que 
leur donnait la protection de Rome : car,
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pendant les beaux temps de la republique, 
la conduite du sénat á Fégard des peuples 
soumis avait toujours été aussi douce, 
aussi bienfaisante , que ses armes s’étaient 
montrées terribles pour ceux qui lui résis- 
taient.

La prospérité corrompit ces vertus qui 
avaient fondé sa grandeur, et nous sommes 
arrivés á Pépoque ou les maitres du monde, 
livrés á une sordide avarice , et devores 
d’ambition, vont délruire la liberté de 
leur patrie, et désoler toute la terre par 
leurs sanglantes querelles.

Ptolémée Aulétes connaissait la cupidité 
des principanx personnages qui gouver- 
naient alors la république ; il fonda sur 
leur avidité l’espoir de sauver son troné ; 
il ne se trompa point.

Césarvenaitd’étre nommé cónsul; il avait 
besoin d’argent pour cxécuter les vastes 
plans de son ambilion. Aulétes parlagea 
dix-huit millions entre ce cónsul et Pom
pée. Ces deux rivaux se réunirent pour le 
protéger; leurs partisans entrainérent la 
majorité du sénat , et Ptolémée fut re- 
connu solennellement roi d’Égvpte, et ami 
du peuple romain.
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Mais ces sacrifices, qui lui avaient si । bien reussi a Romo, lui attircrent beau- 
j coup de malheurs dans son pays. Le roi, 

pour acheter une alliance si diere, s’était 
vu forcé d’établir de lourds impóts sur ses 
sujets. lis se soulevérent et Kobligérent a 
fuir. Comme on en voulait á ses jours , il 
cacha si bien sa marche, qu’on le crut morí. 
Ses deux fils , étant trop jeunes pour gou- 
verner, Pon placa sur le troné , Bérénice , 
sa filie ainée.

Cependant Ptolémée, débarqué a Sardes, 
y trouya Catón qui le recut avec hauteur, 
et sans se lever a son approche. Le sévére 
Romain bláma le faibleprince desa timidité, 
et lui dit qu’il ferait mieux d’aífronter la 
mort enrentrant en Égypte, que d’aller en 
suppliant a Home s’exposer au mépris des 
grands, dont tous ses trésors nc pourraient 
satisfaire 1 avarice. Catón lui offrit mémede 
l’accompagner , s’il voulait tenter la for
tune des combáis, et remonter sur son 
troné sans secours étrangers. Ptolémée , trop 
timide pour suivre un pared avis, et déjá 
seduit par quelques agens de Pompée , par- 
tit pour Rome.

II y ful d’abord abrenvé de toutéS Ies
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humiliations dont Catón l’avait menacé. II 
traína de porte en porte ses offrandes et 
ses suppliques, et réussit enfin á forcé de 
bassesses. Le sénat^lui promit de le rétablir 
dans son royanme , et de Fy faire conduire 
par Lentulus.

Dans ce méme temps, les Égyptiens en- 
voyerent une ambassade á Home , pour 
traverserla négociation de leur roi. Anieles 
fit empoisonnerlesambassadeurs. Un hom- 
me vertueux et hardi, nommé Dion , vou- 
lut dénoncer ce crime au sénat; mais il 
pe'rit aussi sous le poignard du roi.

Malgré l’indignation que ces forfaits et 
la corruption des grands excitaient dans 
Rome, Pompée protégeait toujours Aulétes, 
et voulait que le sénat lint sa promesse. 
Marcellinus, nouveau cónsul, s’y opposait 
en produisant un o ráele de la sibylle , qui 
permettait de s’allier aux Égyptiens, mais 
qui défendait de préter des troupes aux 
rois d’Égypte. Pompée ne se découragea 
pas ; et, par le conseil de Cicéron , il crut 
pouvoir éluder l’oracle , en laissant le roi 
á Ptolémaíde , et en envoyant des légions 
pour apaiser la révolte d’Alexandrie.

Lentulus n’osa pas exécuter les ordres
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de Pompée; Gabinius, plU5 avare et hiea 
paye, s’en chargea.

Ce general jugea qu’il fallaít agir avee 
rapidite ; car, dans ce moment, Bcrénice 
voulant s’assurer le secours de la Syrie ’ 
ofFrait sa mam a Séleucus son parent, fih 
du dernier roi Lathyre.

Gabinius, precede par Antoine, entra 
en Egypte , s’empara de Péluse , et RaRua 
plusieursbatailles.Archélaüs, qui combattait 
pour Berémce, fut tué dans une de ces 
actions.

Cette guerre commenca la renommée , 
et fonda la puissance d’Antoine. UÉgypte’ 
se soumit; Ptolémée Aulétes remonta sur 
le troné , et prouva par ses cruautes com
bien il en était indigne. II fit mourir sa 
filie Bérémce, massacra tous ses partisans 
afin de confisquer leurs biens, et de payer 
ce qu’il devait á Pompée, á Gabinius , á 
Antoine.

Les Égyptiens consternes souffraient 
sans murmure tous ces excés; mais ce 
qui prouve á quel point la superslitiou 
avait conservé de forcé chez eux, c’est 
quau moment ou ils livraicnt sans résis- 
tonce leurs corps aux bourreaux , et leurs
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fortunes aux élrangers , un soldat romain 
ayant tué par mégarde un chat, la pré- 
seace redoutable du roi, de Gabinius et de 
ses légions, ne put les empécher de se sou- 
lever, de venger leur méprisable dieu, 
et de meltre en^ piéces son innocent meur- 
trier.

Aucun événement important ne marqua 
plus le regne d’Aulétes. L’Égypte humiliée 
conserva , non la paix, mais la tranquillite 
el le silence des tombeaux.

Rabirius, chevalier romain, ayant prété 
a Anieles une grande partie de l’argent 
qu’il avait répandu dans Rome , il vint en 
Égypte pour se faire payer. Le roi lui pro
posa de se charger de l’administration des 
finances, afin d’elre remboursé plus promp- 
tement. Rabirius, trompé par cette offre , 
dcvint complable ; le roí le fit arretcr quel- 
que temps apres, malgre la protection de 
César et de Pompée. II se sauva de prison , 
revint misérable et dépouillé a Rome , oü 
on l’accusa encore d’avoir aide Ptolemee á 
corrompre des sénateurs. L’éloquence de 
Cicerón le sauva de la mort, mais non pas 
de l’exil.

Plolémée Aulétes mourut quatre ans apres
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! son rétablissement; son regne avait duré 
I trente ans. II laissa deux fils , tous deux 
appelés Ptolémée, et deux filies: Fuñe 
élait la célebre Cléopátre ; l’autre se nom- 
mait Arsinoé. Les deux ainés de ses cn- 
fans , Ptolémée et Cléopátre , se mariérent 
et régnérent ensemble sous la tutelle de 
Rome.

CLÉOPÁTRE ET PTOLÉMÉE.

( An du monde SgSg. —Avant Jésus-Cbrist 55. )

Pt o l é mé e  avait treize ans, et Cléopátre 
dix-sept. Pompée , tuleur du jeune roi, se 
trouvait en Gréce. L'eunuque Pho.tin, gou- 
verneur de Ptolémée , Achillas , général de 
ses troupes, T heodote , son précepteur , 
étaient á la tete de Fadministration. Ces 
ministres profitérent de l’absence de Pom
pée pour priver Cléopátre de la part d’au- 
tonté que lui assurait le testament d’Au- 
letes; et, afín de gouverner le royanme , 
ils firent régner leur eléve.

Cléopátre ne supporta pastranquillement 
cet aíTront. Elle • se sauva du palais, ras- 
sembla ses partisans, courut en Palestine 
et en Syrie chercher des secours, et revint 

t o me  i. 5. 
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disputer le troné á Ptolémée , son frere el 
son époux.

Les deux armées étaient en présence sur 
la cote á peu de distancié d’Alexandrie, et 
pres d’en venir aux mains. Dans ce méme mo- 
ment,Pompée, vaincu á Pharsale par César, 
arrive avec sa flotte , et demande la liberté 
d’aborder sur ce rivage qu’il avaitjadispro- 
tégé; il sollicite Fappui d’un prince enfant, 
son pupille.

Photin, Achillas etThéodote délibérérept 
avec le jeune roi sur cette demande. L’un 
voulait qu’on l’accueillit; l’autre, qu’on luí 
dil de s’éloigner ; mais Thébdote représenla 
le danger de s’attirer lacolére de César, etia 
nécessité de mériter sa faveur , en le déli- 
vrant d’un ennemi. 11 proposa, non de 
chasser Pompée , qui pourrait un ]our s’en 
venger , mais de le tuer : car , dit-il, les 
morís ne mordent pas. Ce láclie a vis pre
val ut, et on résolut d’immoler le 'aincu, 
pour enlever á Cléopátre la protection du 
vainqueur , et pour s’assurer sa reconnais- 
sance.

Achillas et un Romain nommé Septi- 
mius furent chargés d’exéculer l’ordre 
GUI.
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Ptolémée ecrivit á Pompee , qu’il pou- 
vait disposer de lui et de son royaume. 
Comme la cote etaitbasse, el que les vais- 
seaux ne pouvaient en approcher, on en- 
voya au-devant de lui une chaloupe pavoi- 
sée ainsi la trahison prit toutes les formes 
du respecl et de la reconnaissance.

Cependant Pompée, qui avait un secret 
pressentiment de sa dcstinée, au moment 
d entrer dans cet esquif, qui devait étre 
son tombeau , dit á sa femme Cornélie 
ce vers de Sophocle : « Tout homme qui 
» arnve á la cour d’un tyran, devient 
» son esclave, quoiqu’il y soit entré libre. »

La chaloupe s’éloigna de la ílolte. Des 
qu’elle fut pres du rivage, á la vue du roi, 
Aclnllas e t Septimius poignardéren t Pompée, 
coupérentla téledece héros, et jetérent son 
corpssur le sable. Cornélie vit lecrime, et 
fit retentir l’air de ses gémissemens. Sa 
flotte déploya ses voiles , et s’éloigna préci- 
pitamment de cet horrible lien. Un vieux 
soldat romain eut seul le courage de s’em- 
parer du corps de Pompée , de lui rendre 
des honneurs fúnebres, et de le bruler sur 
unbúcher, qu’il forma des débris d’un vieux 
l átiment échoué.
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Peu de temps apres , César arriva a 

Alexandrie. Dans sa marche rapide, conip- 
tant plus sur sa fortune que sur ses forces, 
il n’avait amené que trois mille hommes 
de pied et huit cents chevaux. Ptolémée se 
présenla á lui avec son affreux tribut. A la 
vue de la tete de son rival, le géuéreux 
vainqueur versa de nobles larmes, témoi- 
gna ouvertement son horreur pour un tel 
crime , et accabla de son mépris les laches 
qui croyaient s’en faire un titre á sa faveur.

César fit faire de magnifiques obséques á 
Pompée , et traita si bien ses partisans 
qu’ils se soumirent sincérement á lui.

Les ministres du roi, redoutant des lors 
la vengeance de César, et voyant le petit 
nombre de sés troupes, commencérent á ré- 
pandre dans Alexandrie toüs les bruits qui 
pouvaient soulever lesÉgyptiens cóntre lui. 
César lui-meme servil leurs projets ; il avait 
besoin d’argent, et il exigéa qu’on luí payát 
promptement la somme considérable que 
le feu roi lui devait. Photin profita avec 
adresse de cette circonstance; il fit enlever 
toutes les richesses des temples , et prit aux 
grands du royanme leur vaisselle et leurs 
vases précieux. Chacun se crut depouilh 
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par César. Sa haüteur acheva d’irriter Ies 
Egyptiens. Prétendant, comme tutear, ctre 
l’arbitre des rois , il cita Ptolémée et Cléo- 
pátre á son tribunal , pour juger leurs dif— 
rens, et leur ordonna de nonnner des avo- 
catspour plaiderdevant lui ce grand procés.

Cléopátre, qui comptait plus sur ses 
channes que sur Féloquence de ses dcfen- 
seurs, prit une résolution hardie; elle 
quitta son armée , se jeta dans un batean, 
et arriva de nuit au pied des murs du chá- 
teau d’Alexandrie. Elle se fit envelopper 
et cacher dans un paquet de linge et de 
robes; sans cráindre alors les regards des 
Romains et de ses ennemis , un de ses ser- 
viteurs, Apollodore , la porta sur ses épau- 
les, et la fit entrer dans l’appartement de 
César. Ce grand homme ne résista point 
aux artífices de cette femme étonnante, 
dont l’espritégalait la mcrveilleuse beauté, 
et le maitre du monde devint en un instant 
Pésela ve de sa captive.

Consultant plus son amour qué sa pru- 
dence, il envoya chercher le jeune roí 
pour lui ordonner de partager son troné 
avec Cléopátre. Ptolémée, convaincu que 
ja cause était perdue, et furieux de voir

.5
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que sa fcmme avait passc la nuit dans la 
chambre de César, sorlit desesperé du pa- 
lais. llparcourut la ville en jetant degrands 
cris, arrachant son diademe , et racontant 
au peuple son malheur el son añront.

La populace en furie se souleva , et vint 
attaquer César. Les soldáis romains s’em- 
parérent de la personne de Ptolémée , qui 
s’élaitjeté sur eux sans précaution ; mais, 
la foule augmentant de rage et de nom
bre , le danger devenait imminent. César, 
au moment de périr, parut avec courage 
devant le peuple , l’étonna par sa fermelé, 
et trouva le moyen de le calmer, en lui 
prometían t de le satisfaire.

Le lendemain , córame tuteur et comme 
arbitre , il confirma, au nom du peuple 
romain , le testament du feu roi, ordonna 
que Ptolémée et Cléopátre régneraient en
semble , et céda File de Chypre aux plus 
jeunes enfans d’Aulétes , Ptolémee et 
Arsinoé. Ce sacrifice le tira de danger, et 
la colóre des Égyptiens s’apaisa. Mais, 
peu de jours aprés, l’artificieux Photin 
réveilla leur fureur; il trouva le moyen 
de leur persuaden que César les trompait; 
qu’il n’avait voulu que gagner du temps, et
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que son projet était de faire pe'rir le roí et 
ses partísans, pour soumellre l’Égypte á la 
tyrannie de Cleopatre.

Le peuple se souleva de nouveau ; Achil
las , á la tete d’une armée , partit de Pé- 
luse, et accourut pour combatiré César 
qm trouva moyen de repousser leurs efforts 
avec, le peu de braves qu’il commandait. 
On l’attaqua aussi par mer; mais il brúla 
la flotte égyptienne, et s’empara de la 
toar du Phare. Le feu des vaisseaux gagna 
la ville , et brúla cette fameuse bibliothé- 
que , qui contenait quatre cent mille vo- 
lumcs. César, investí et resserré de tous 
coles , avait envoyé chercher des secours 
en Asie : en les attendant, il se fortifia 
dans le quartier du palais, et le théátre lui 
servil de citadelle.

César tenait le jeune roi renfermé; il 
découvrit que Photin correspondait avec 
Larmée , et le fit mourir.

Un autre eunuque, nonuné Ganyméde, et 
favon du roi,craignant le méme sort, enle
va la princesse Arsinoé du palais, et la con- 
duisita l’armée; il y répandit des soupcons 
contre Achibas, qu il tua; et, déhvré de ce 
uval, il prit sa place. Ganymcde conduisit
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assczhabnementlaguerre ; il coupa tous Ies 
canaux qui conduisaient l’eau dans Alexan- 
drie : par-lá il excita dans les troupes romai- 
nes une scdition,qui aurait exposé César aux 
plusgrands dangers ; maisil creusadespmts, 
irouva des sources, et apaisa les revoltes. 
Cependant Calvinus arrivait d’Asie avec 
une légion. Ganyméde voulut empecher 
la ionction; il fut batía dans un combat 
naval. Sáns se décourager, il arma une nu
tre flotte, et parvint á entrer dans le port 
d’Alexandrie.

César attaqua aloes File de Pharos. Dans 
cette occasion , la fortune abandonna ses ar
mes : on le repoussa; il perdit huit cents 
hommes : son vaisseau se rompit, coula a 
fond, et sa mort semblait inévitable ; mais 
il se jeta tout armé dans la mer, et par
vint á gagner le rivage en nágeant.^ Ja
máis il ne fut dans un plus grand péril, 
et ne montra plus de courage : car, pen- 
dant qu’il luttait d’une main contre les 
flots , de l’autre il tenait en l’air et portait 
des papiers importans , qu il sut ainsi con
server. .

Les Égyptiens lui offrirent alors la paix, 
á condition qu’il leur rendrait leur roí.
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Cesar y consentit; Ptole'me'e, en le quit- 
tant, lui promit, les larmes aux yeux, 
d’élre fidele au traite; á peine rendu á 
la liberté , il se mit a la tete de son ar
mée, et recommenca la guerre. Sa flotte 
fut battue á Canope , et bientót César se 
vit en état de ne plus craindre ses enne- 
mis. Mithridate de Pergame lui amena des 
sccours de Cilicie et deSyrie ; Antipater s’y 
joignit avec trois mille Juifs ; les princes 
arabes embrassérent son partí ,• et les Juifs 
qui habitaient l’Égypte se déclarérent en sa 
faveur.

Mithridate et Antipater, aprés avoir pris 
Péluse d’assaut , gagnétent une bataille 
contre Ganymédc , passérent le Nil, et, 
sous la conduite de César, marcliérent con
tre Ptolémée , qui avait rássemblé toutes 
les forces dont il pouvait disposer.

Les deux armées se livrérent bataille ; la 
victoire des Romains fut complete. Dans la 
déroute des Égyptiens , Ptolémée , cher- 
chant á se sauver sur le Nil , s’y noya. 
Alexandrie et toute l’Égypte se soumirent 
a César, qui placa sur le troné Cléopátre, 
en lui associant, pour la forme , son jeune 
frére Ptolémée, ágé seulementde onze ans.
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Cesar, sans ennemis, oublia quelque 

temps la gloire pour les plaisirs ; il passait 
les jours et les nuits en feslins et en fetes 
avec Clcopátre. 11 s’embarqua avec elle sur 
le Nil, et parcourut tóate l’Égypte. Son 
dessein élait de pénétrer en Étlnopie ; mais 
les légions , eflrayées par l’exemple de 
Gambyse , refuserent de le suivre.

La reine luí donna un fils nommé Césa- 
rion , qui augmenta son amour el sadépen- 
dance ; on assure qu’au mépris des cou- 
tumes romaines, il comptait, apres son 
retour á Rome, épouser Cléopatre. Lors- 
qu’il fut mort, le tribun Helvius Cinna 
avoua qu’il avait une harangue prole , pour 
proposerune loiqui permettraitaux citoyens 
romains d’épouser autant de femmes qu ils 
voudraient, et méme des étrangéres.

César ful enfin obligé de s’arrachcr du 
sein des volapiés , poar aller combatiré 
Pharnace, fils da fameux Milhridale. Avant 
de partir d’Égypte, voalant prouver sa 
reconnaissance aax Jaifs qai, soas la con- 
dtúle d’Antipater , Favaienlsi paissammcnt 
secouru, il confirma lears priviléges et les 
fit gravcr sur ano colonne. Aprés avoir 
vaincu Mithridate, il revint á Rome; la 
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jeune pnncesse Arsinoé orna son triomphe. 
et y parut chargée de chaines. II la mit en- 

I suite en liberte , el elle se retira en Asie.
Des que 1c jeune Ptolemee eut quinze ans, 

! 5ge fixé en ]’-gypte pour la majorilé des 
rois, il voulut prendre les renes du gou- 
verpement ; inais Cléopatre l’empoisonna 
el re'gna seule.

CLÉOPATRE SEULE.

Ox apprit bientót en Égypte que César, 
aspirant au troné , avait été assassiné par 
Brutus et Cassius , derniers et cruels défen- 
seurs de la liberté romaine. Antoine, Lépide 
el Octave, qu’on nomina depuis Auguste , 
fonnerent un triunryirat pour venger la 
mort de César. Cléopatre se declara pour 
eux, el leur envoya les quatre légions que ce 
grand homme lui avait laissées ; inais Cas
sius s’en rendit maitre.

Cléopatre arma ses vaisseaux, et monta 
sur sa llotte pour aller ausecours des trium- 
urs; une tempete l’obligea de revenir en 
Egypte.

Un an apres , Cassius et Brutus ayant été 
vaincus et tués ü Philippes , Antoine arriva
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en Asi» , Chargé par ses collegues de gou- 
verner cette partie du monde, lous les rois 
et les princes d’Orient vmrenl en oule 
recevoir ses ordres, el luí présenter leurs 
hommages. . ,

Ayant appris que 1= gouverneur de la 
Phénicie, qui dependan alors de 1 Égypte , 
avait envoyé des secours i Cassms, il cito 
fiérement Cléopátre á son tribunal, et luí 
ordonna de comparaitre devant luí pour se 
iustifier. II l’attendait dans la vdle de Tarse.

Cette reine superbe s’embarqua avec ses 
trésors et un cortége magnifique; elle pai Lit, 
non pour se défendre , mais pour vamcre 
Antome. Arrivée en Asie , elle parut sur le 
Cvdnus dans une galcre dont la poupe 
<¿it ¿datante d’or, les voiles de pourpre 
les raines garnies d’argentj le tillac etau 
couvert par un paviUon ou brillaient de, 
ctoffes tissues d’or. On y voyait Cleopatre 
yétue comino on représente Venus , el en- 
tourée des plus bellos filies de sa cour, sous 
]a forme de Gráces et de Nymphes. Les air, 
relentissaient du son mélodieuxdes mstru- 
mens ; les avirons , frappant l’onde en ca
denee, rendaient ces sons plus agréables; 
on brulait sur le tillac des parfums qui re-
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pandaient au loin leurs doñees odeurs; et 
le rivage se remplissait d’une foule de peu- 
ple qui prenail Cléopatre pourune divinité, 
et se prosternait devant elle.

Tous les habitans de Tarse en sortirent 
pour aller admirer cet étonnant spectacle , 
de sorte qu Antoine , voulant conserver sa 
dignité , resta seul dans son tribunal, en- 
touré de ses licteurs.

II invita la reine á souper dans son palais; 
niais ellelui fitdirc de venir latrouver dans 
sa tente, oii elle lui avait fait préparer un 
festin.

II ce'da , la vit , s’enflamma , ne parla 
plus de ses griefs , et , loin de se montrer 
conune un juge sévere, il ne fut plus des 
ce moment qu’un esclave soumis.

Les jours se passaient en fetes et en plai- 
sirs, la reine y déployait le plus grand 
faste , et, lorsqu’elle donnait des festins , 
elle distribuait aux ofliciers romains les 
vases d’or et d’argent qui couvraient sa 
table. Antoine voulait en vain rivaliser avec 
elle de magnificence; Cléopatre avait sou- 
tenu devant lui quelle dépenserait deux 
millions dans un festin, et, comme il 
en niait la possibilité , elle fit dissoudre

TOME I. 5..
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dans le vinaigre une perle qui valait 'un 
million , ct Favala. Antoine oblint d’elle 
de conserver uneautre perle du méme prix, 
qui fut envoyee au Capitole.

Le premier sacrifice que le general romain 
oíTritáson amour, fut un crime. Cédant 
aux priores de Cléopátre , il fit mourir sa 
sceur Arsinoé, qui s’etait retirce á Milet, 
dans le temple de Diane , asile sacre qu’ellé 
croyait inviolable. Antoine , oubliant sa 
gloire , suivit Cléopátre dans l’Égypte , que 
ruinait et scandalisait leur luxe eflréné.

, La reine ne le quittait ni dans ses plaisirs, 
ni dans ses exercices. Un jour il péchait á la 
ligne prés d’elle, et ne prenait rien. Cléo- 
patre fit attacher a sa ligne, par un plon- 
geur, un gros poisson cuit et salé ; el, aprés 
1 avoir raillé sur son succés, elle lui dit : 
« Laisscz la ligne á nousautres reines d’Asie 
» et d’Afrique : la peche qui vous convient 
» est celle oh Fon prend des villes , des 
» royaumes , et des rois. »

Antoine , obligé de retourner á Rome , 
sortit un moment des chaínes de Cléopátre. 
Son asservissement Favait brouillé avec 
Octave; il se raccommoda avec lui, et épousa 
sa soeur Octavie. Mais étant depuis chargé
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de faire la guerre aux Parthes , il revint en 
Orient, revit Cléopátre, rentra sous son 
joug, et s’enflamma plus que jamais pour 
elle.

La reine protégeait les Sciences et culti- 
vait elle-méme les lettres : elle fit re
construiré la bibliothéqued’Alexandrie. An- 
toine lui envoya de Pergame deux cent 
mille volumes.

Les historiensassurent que Cléopátre par- 
lait avec facilité les langues grecqué, ro- 
maine , hébraique , arabe , éthiopienne , 
et ¿elle des Syriens et des Parthes ; ce qui 
est d’antant plus difficile á concevoir, que 
ses prédécesseurs savaient á peine l’égyp- 
tien , el avaient presque oublié la langue 
des Macédoniens.

Quoique Antoine fút revenu dans les 
fers de Cléopátre , cette reine orgueilleuse, 
qui prétendait étre sa femme légitime , ne 
pouvait lui pardonner l’hymen d’Octavie. 
Pour l’apaiser, il sacrifia les intéréls de 
Romo , et lui donna la Phénicie , File de 
Chypre, une partie de la Cilicie , de la Ju- 
dée, de la Syrie et de FArabie.

Ces largesses, faites aux depens de 
fempire romain, irriterent Octave. La
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vertueuse Octavie voulut en vain Ies ré- 
concilier: elle partit de Rome pour re- 
joindre son époux; mais Antoine, sotunis 
aux ordres de la reine , défendit á la mal- 
heureuse Octavie de dépasser Alheñes ; et, 
peu de temps aprés , il lui ordonna de re- 
tourner á Rome.

Auguste profita de son aveuglement pour 
rompre onvertement avec un collégue dont 
la puissance Fimportunait; et, sous pre
texte de venger sa soeür et Rome , il s’arma 
dans Fespoir de se rendre , sans partage, 
le maitre du monde.

Pendant ce temps, Antoine declara la 
guerre aux Arméniens, et s’empara de 
leur pays. 11 revint triomphant á Alexan- 
drie, trainant derriere son char le roí 
d’Arménie , chargé de chames d’or. II fit 
hommage á la reine de ce captif cou- 
ronné.

Cléopatre Favait tellementasservi, qu’un 
jour, dans Fivresse , il lui promit Fempire 
romain. Cléopatre fnt alors couronnce 
avec une tres-grande magnificence á Alexan- 
drie. Elle parut dans cette cérémonie avec 
son amant, sur un troné d’or massif, oh 
Fon montait par des marches d’argent. Le 
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front d’Antoine portait un diadéme : il 
etait armé d’un cimeterre persan : sa 
main tenait un sceptre magnifique : il 
etait couvert d’une robe de pourpre brodée 
d’or avec des boutons de diamans. La 
reine , assise a sa droite , se montrait yétue 
d’une robe éclatante faite d’une étoffe pré— 
cieuse jusque-lá exclusivement destinée á 
couvrir la statue de la déesse Isis, dont 
cette reine orgueilleuse osaitprendre l’babit 
et le nom. Au bas du troné on voyait assis 
Césarion, fils de César, et deux enfans nom- 
mcs Alexandre et Ptolémée, que Cléopátre 
ayait eus d’Antoine.

Aprés le couronnement , un héraut 
d’armes proclama Cléopátre reine d É- 
gypte, de Chypre, de Lybie et de Célesyrie, 
conjointement avec Césarion. 11 proclama 
ensuite les nutres princes rois des rois , 
assignant k Ptolémée , la Syrie, la Phéni- 
cie et la Cilicie ; et au prince Alexandre , 
les royaumes d’Arménie , de Medie, et 
meme cebú des Parthes , dont Antoine mé- 
ditait la conquéte.

Jamais l’Égypte n’avait été plus puls
eante et plus riche ; et le moment qui pré- 
céda sa destruclion , fut celui oü elle jeta

.5
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le plus grand éclat, semblable á ces feux 
qui terminent les fétes , qui répandent, en 
mourant dans le ciel, les plus vives ciar
les ; et, aprés avoir presque égale' la splen- 
deur du soleil, s’cteignent, et sont pronip- 
tement remplaces par une épaisse fumée et 
par une obscurité profonde. Ce beau pays 
était devenu le centre des richesses de l’A- 
frique et de FAsie. Alexandrie pouvait se 
croire la capitale de FOrient. Tous les 
princes , tous les rois venaient porter leurs 
tribuís á Cleopatre , et se prosternaient au 
pied de son troné pour recevoir ses ordres. 
Antoine, son premier esclave , n’avait plus 
qu’un pas a faire pour devenir le maitre du 
monde , et lui en faire hommage. Mais 
toute cette puissance, fondee par Forgueil, 
et minee par les vices , ne tarda pas a s’é- 
crouler: cette gloire éclatante ne fut qu’une 
courte illusion. La mollesse d’Antoine , ses 
débauches , son ambition sans bornes , son 
avidité, son asservissement a FÉgypticnne, 
et surtout sa durele' pour Octavie , avaient 
irrité contre lui le peuple romain , et il 
s’était attiré a la fois sa haine et son mé- 
pris.

Octave , non moins ambitieux , mais 
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plus adroit, cachait sa tyrannie á l’om- 
bré des formes républicaines, et se faisait 
pardonner sa grandeur par sa populante. 
Sons le nom de prince du se'nat, de tribun 
du peuple, il montait au troné sans eíTrayer 
la liberté; et les légions romaines ne 
voyaient encore dans le maitre de FOcci- 
dent qu’un cónsul et qu’un general , heu- 
reux héritier du nom et de la gloire de Cé
sar ; tandis qu’Antoine, efleminé, couronné, 
vetu á Forientale, et plongé dans les vo- 
luptés, ne paraissait plus á leurs yeux 
qu’un de ces Antiochus , qu’un de ces Pto- 
lémée, qui avaient si souvent suivi le char 
de leurs triomphateurs.

Auguste déclara la guerre á Antoine ; et 
tontos les nations de l’Europe, de l’Asie et 
de 1’Afrique, se partagerent entre ces 
deux rivaux, dont le choc allait décider la 
destinée du monde. Jusqu’á ce moment , 
Antoine, intrépido, belliqueux, dura la 
fatigue, et doué d’une forcé singuliere , 
s’était acquis plus de réputation militaire 
que son rival; maisl’amour et la fortunel’a- 
vaient changé, les débauches I’avaient éner- 
ve. Ses alliés étaicnt plus nombroux, plus 
ricbes que ceux d’Oclave, ses légions,
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plus aguerries ét mieux exercées ; il avait 
plus de troupes, plus d’argent , plus de 
vaisseaux qu’Octave. Tous ses moyens 
étaient préts , lorsqu’Auguste commen- 
cait á peine á reunir les siens. En se 
hátant, il pouvait l’écraser facilement; 
mais il perdit un an á Alexandrie, dans 
les plaisirs et dans les bras de Cléópátre; et 
tandis qu’il s’ótait tout espoir d’accommo- 
dcment en rcpudiant la vertueuse Octavie, 
il ne prenait aucun des moyens qui pou- 
vaient le soustrairé á la vengeance de Rome. 
Enfin , apprenant la marche d’Octave, il 
sortit de son voluptueux sommeil, et s’ar- 
ma pour le combatiré. Cleopátre voulut 
faccompagner et commander elle-méme sa 
flotte : il y consen tit; cette faiblesse filson 
malheur.

Dix-huit légions et vingt-deux mille 
chevaux composaient l’armée de terre 
d’Antoine; cinq cents vaisseaux portaient 
plus de cent mille soldats et douze mille 
cavaliers. Tous les rois d’Orient servaient 
sons ses ordres. Cléópátre les surpassait 
par sa puissance et par son luxe. Octave, 
avec móins de pompe , mais plus de dis
cipline , possédait plus de forces réelles.
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On avait cohseille a Antoine de com
batiré avec son armée de terre , parce que 
ses légions, supérieures en nombre á celles 
de son ennemi, étaieritplus accoutuméesau 
péril; mais Cléopátre voulaitque la gloire ap- 
partint á sa ílotte. Elle ordonna un combat 
naval, et il eut lieu dans le golfo d’Ambra- 
cie, pros de la ville d’Actium.

La bataille fut sangíante et long-temps 
douteüse; lé succés était incertain , lorsque 
Cléopáti-e, efírayce par les cris des com- 
battáns, par le choc des armes , par la vue 
du sang qui couvrait les ondes, et par les 
gémissem'ehs des blessés , prit soudain la 
fiiite ávec ses vaisseaux. Elle emportait 
avec elle l’ámé et le courage d*Antoine , 
qui, n’écoutant plus que sa funeste passion, 
abandonna l’honneur, la victoire et Fém- 
pire du monde pour la suivre. Sa ílotte se 
battit long-temps aprés son départ; mais 
enfin elle fut vaincue , détruite ou disper- 
séé. Les légions , privées de leur chef, pas- 
sérent du cóté d’Octave.

Cléopátre revint á Alexandrie , et An 
toiné en Libye , oü il avait encore une ar- 
méé; hiais, en y arrivant, il trouva qu’elle 
s’était soumise á Fautorité d’Octave.
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Vaincu, abandonné, sans forces et sans 
espoir, il relourna prés de Cléopátre. 
Cette reine perfide et cruelle, en rentrant 
dans le port, fit couronner ses vaisseaux 
comme s’ils étaient victorieux , pour trom- 
per quelque teraps le peuple; et, córame 
elle craignait que les grands de l’Égypte, 
instruits de la vérité , n’excitassent une 
révolte, elle les fit assassiner. Cléopátre 
essaya ensuite de faire remontcr le Nil á 
sa flotte , dans Pintention de la transpor- 
ter dans la raer Rouge; mais les Arabes 
Fattaquérent et la brúlérent.

Tandis qu’Antoine ne se consolait de 
la perte du monde que par son amour, 
cette reine artificíense ne songeait qu’á 
le trahir et á gagner la faveur d’Au- 
guste. lis lui avaient envoyé tous deux 
des ambassadeurs pour demander la paix : 
Antoine promettait de vivre á Alheñes 
en simple parliculier, pourvu qu’on laissát 
le troné d’Fgypte á Cléopátre ; et la rei
ne faisait assurer secrétement a Auguste 
qu’elle le seconderait, et abandonnerait An
toine , s’il voulait lui accorder son amitie. 
I-es ambassadeurs d’Antoine n’obtmrent 
point de réponse; on amusa ceux de Cléo- 
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pátre par des paroles flatteuses et des espe
rances vagues.

Auguste, qui connaissait le prix du temps, 
n’en perdit pas , et arriva bientót devant 
Péluse , dont les ordres secrets de la reine 
lui firent ouvrir les portes. Elle consom- 
mait ainsi la ruine de son amant, toujours 
trompé par ses perfides caresses. Cepen- 
dant, comme Octave la laissait dans Pin- 
certitude sur son sort, elle cacha ses tré- 
sors dans un tombeau , prés du temple 
d’Isis.

L’armée d’Octave arriva sans obstacles 
auprés d’Alexandrie ; Antoine, au comble 
du malheur, retrouva enfin son courage. 
A la tete d’une troupe peu nómbrense , 
mais fidéle, il fit une sortie vigoureuse , 
battit son ennemi, revint triomphant aux 
picds de sa maitresse, et passa la nuit en 
fétes et en festins. Le lendemain il vou- 
lut livrer bataille ; la flotte de Cléopátre 
Pabandonna et se livra á Octave. Desespére 
de cette trahison , il défia son rival en 
combat singulier ; Auguste répondit, que, 
« si Antoine était las de vivre , il pou- 
» vait prendre d’autrés moyens pour mou-
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Cléopátre alors, voulant se délivrer des 

imporlumte's d’Aiitoine , repandit dans la 
ville le bruit de sa mort, et quelques- 
uns de ses aflldés vinrent assurer á cet in
fortuné general qu’elle s’était poignardee. 
II ne tenait á la vie que pour elle ; il or- 
donna á un esclave de lui enfoncer un poi- 
gnard dans le sein. Ce serviteur fidéle re- 
fusa d’obéir, et se tua devant lui; Antoine 
suivit son exemple, et se precipita sur son 
épée : ruáis, apprenant dans le méme in- 
stant que Cléopátre vivait encore , il se fit 
panser et porter á la forteresse oü elle était 
enfermée.

Comme on craignait d’étre surpris par 
les troupes d’Auguste , on n’ouvrit point 
les portes du fort; mais, du haut d’un bal
cón , on jeta des cordes et des chaines aux- 
quelles ou attacba le malheureux Antoine ; 
et Cléopátre, aidée de deux de ses femmes, 
le monta dans son appartement. Pendant 
qu’elle l’élevait pcniblcment en Pair, on 
voyait cet amant, mourant et passionné, 
les yeux fixés sur la reine, oubliant Funi- 
vers , et ne soupirant qu’aprés l’instant qui 
allait pour la derniére fois le rejoindre á 
sa maitresse. Arrivé pres d’elle, il recueillit 
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le peu de forces qui lui restaient pour la 
conjurer de veiller á son salut, et de se 
mefier de la fausselé d’Octave; il lui assura 
qiíil mourait heureux , puisqu’il fiuissait 
sa vie entre ses bras , et qu’il ne rougissait 
pas de sa défaite puisque Romo seule l’avait 
vaincu. En disant ces mots il expira. A 
I’instant méme, Proculéius se presenta , 
dans l’intention d’inviter la reine á se ren- 
dre. Elle refusa de le voir ; mais cet offi- 
cier , suivi de quelques soldáis , entra par 
une fenétre dans sa chambre. A sa vue , 
Cléopátre voulut se tuer ; il lui arracha le 
poignard, en la priant de laisser á Auguste 
une si belle occasion de montrer sa clé- 
mence et sa générosité. La reine se soumit 
en apparence , et ne demanda que la per- 
mission d’ensevelir Antoine. L’ayánt obte- 
nue , elle lui rendil des honneurs magnifi
ques, le fit embaumer, et le placa dans le 
tombeau des rois d’Égypte.

Auguste , aprés l’avoir laissée quelques 
jours livrée á sa douleur et a la solitude , 
vint diez elle. La reine se jeta a ses pieds, 
les cheveux épars, le visage pále , les yeux 
baigne's de lar mes , la voix tremblante , et 
le sein couvert de contusions et de plaies.

TOME I. 5...
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Malgré ce désordre, quelques éclairs de sa 
dangereuse beaulé briilaient encore , éton- 
naient Auguste ; et, presquemourante , elle 
ne désespérait pas d’enflammer son vain- 
queur. Sa chambre étail pleine des portraits 
de Jules César ; elle dit á Auguste : « Voilá 
» les images de celui qui vous a adopté et 
» qui m’a protégée ; vous luí devez l’em- 
» pire , et je lui dois nía couronne. » Elle 
lui montra plusieurs leltres de ce grand 
homme , qui lui assurail son troné , et qui 
lui promettait sa proteclion et sa foi. Elle 
mola á ses discours des louanges délicates 
pour enivrer le jeune conquérant; enfiu , 
elle déploya tous les artífices de la plus 
adroite coquetterie ; mais Auguste y parut 
insensible. Dirigé par son anibition , éclairé 
par l’exemple de César et d’Antoine , il l’é- 
coula froidement, 1’exhorta au courage, 
et ne lui promit ríen.

Cléopátre vit alors toute sa destinée ; dis- 
simulant ses sinistres projets , elle parla des 
présens qu’elle réservait á Octavie et á 
Fimpératrice Livie , pour en obtenir un 
traitement favorable lorsqu’elle serait á 
Rome.

Octave, qui voulait la tromper , fu^
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trompé par elle , crut á sa résignation , 
et ne soupgonna pas son désespoir. Elle luí 
demanda la permission d’aller rendre ses 
dcrniers devóirs au tombeau d’Antoine ; 
Octave la luí accorda.

La reine , décidce á ne pas subir l’humi- 
liation du triomplie et la honte de la cap- 
tivité , couvrit d’abord de íleurs la tombe 
de son amant; rentrce diez elle , elle se 
mit au bain , et se fit ensuile servir un ro
pas magnifique. Étaut sorlie de table , elle 
écrivit un billet á Octave, et renvoya tous 
ceuxqui étaienl dans son appartement, ex
cepté deux de ses femmes. Sa porte fermée, 
elle se mit sur un lit de repos , et demanda 
une corbeille pleine de figues , qu’un de 
ses servileurs, déguisé en paysan , venait 
d’apporter. Un moment aprés que cette 
corbeille eut été placée pros d’elle , on vil 
Cléopátre s’étendre sur son lit comme 
endormie. La longucur et l’immobilite de 
ce sommeil étonnerent ses femmes; elles 
s’approchcrent, et virent bientót qu’un 
aspic caché parmi les fruits, l’ayant piquee 
au bras , son venin était parvenú jusqu’au 
coeur, et l’avait fait périr sans qu’elle eút 
donné aucun signe de douleur.
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Cependant Auguste, apres avoir lu le 
billet de la reine , qui luí demandait de pla
cer son corps dans le tombeau d’Antoine , 
envoya précipitamment deux officiers pour 
Fempécher d’attenter á ses jours mais ils 
Ja trouvérent morte

Elle perita trente neuf ans; son regne en 
avait duré vingl-deux. On abattit les statues 
d’Antoine ; cebes de Clcopátre restérent 
long-temps sur les places publiques. Un de 
ses favoris, pour les conserver, donna nube 
talens a Auguste.

L’indépendance de l’Égypte finit avec la 
vie de Clcopátre ; ce royanme devint une 
province romaine, gouvernée par un pré- 
fet. Jámais les l^gyptiens ne recouvrérent 
leur liberté ; et de la domination des Ro- 
mains, ils passerent sous cebe des Arabes 
et des Tures.

Le régne des Ptólémée, qui datait de la 
mort d’Alexandre-le-Grand , avait duré 
deux cent quatre-vingt-treize ans , depuis 
i’an du monde 3681 jusqu’á l’an 3974.

Cléopátre mourut trente ans avant la 
naissance de Jésus-Christ.

FIN DE l ’h ISTOIRE d ’ÉGYPTE.
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PEUPLES D’ASIE.

h is t o ir e  d e s  a s s y r ie n s .

CHAPITKE PREMIER.

Le s premiers temps des peuples de FAsie 
sont enveloppés d’épaisses ténébres : aucun 
savant n’a pu les percer , ct on y cherche 
en vain la vérité. On nous parle, dans les 
livres anciens, des Babyloniens cides As- 
syriens , comme de dcux peuples diíTérens , 
dont les capitalesNinive etBabylone etaicnt 
sept fois plus grandes que Paris. On nous 
représente ces nations si rapprochées, el 
occupant le pelit territoire qui se trouve 
entre le Tigre et l’Euphrate , comme des 
états assez puissans pour inonder et conque
rir l’Asie ayec des armées de deux milhons 
d’hommes. Aucun lecteur sensé nc peut 
croire de pareils contes : l’invraisemblance 
de ces récits , et les coñtrádictions de leurs 
auteurs, prouvent assez qu’on ne saurait
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acquérir aucune connaissance cerlaíne de 
cette partie de l’histoire du monde.

II est évident que Ctésias de Gnide, me'- 
decin du jeune Cyrus, n’a écrit que des 
fables , que Diodore a répéte'es. Plusieurs 
autres historiens Pont copié ; et, pour sa- 
voirle peu de foi qu’il mérite, il suffit de 
rappeler qu’Aristote le jugeait indigne de 
créan ce , et que cet auteur a rehipli son 
Ilistoire des Indes de fictions qu’il donnait 
pour des faits certains et dont il disait avoir 
¿té le témoin oculaire.

Nous allons cependant rapporter brieve- 
ment ce que les anciens ont dit de Fempire 
d’Assyrie; et, tout en avertissant nos jeunes 
lecteurs qu’ils vont entendre des fables , 
nous pensons qu’il serait peu convenable 
de les leur laisser ignorer , puisque la 
Science de l’histoire consiste non-seulement 
á savoir des vérités , mais á connaitre tout 
ce qu’on a dit de remarquable des peuples 
célebres qui ont brillé sur la ierre.

La Mésopotamie est située entre le Tigre 
et I’Euphrate ; c’est une Ierre ferlile, dans 
un des plus beaux climats du monde; on ap- 
pelait ce pays la Chaldee. Les prétres de 
Babylone gardérent le nom de Cbaldeens ;

M.C.D. 2022



t 75
lis passaient pour avoir fait les premieres 
observations astronomiques ; et leur pays 
disputan a l’Égypte lavantage d’avoir été 
le berceau des arts et des Sciences.

On cherche en effet, avec plus de raison , 
la source de la civilisation dans une vaste 
plaine, córame celle deBabylone , que dans 
un pays inondé cómme l’Égypte.

Les Chaldéens , astronomes ,prirentbien- 
tót les astros pour des dieux , et on les re- 
gardc comme les inventeurs de fastrologie 
par laquelle on prétendait connaitre La
ven ir.

lis avaient de'couvert le mouvement des 
planetés d’occident en orient. lis avaientdi
visé le zodiaque en trente degrés, et chaqué 
degré en trente minutes. Leurs années étaien t 
detroiscent soixante-cmqjours, auxquels on 
ajoutait cinq heures et quelques minutes, 
lis regardaient les cometes comme des pla- 
netes excentriqucs a la terre ; on leur at- 
tribuait l’invention des cadrans solaires. 
( ne haute tour au centre du temple de Bel 
leur servait d’observatoire. Leurs prétres 
disaient que leur dieu Bélus, apres avoir 
cree le monde et les animaux, s’était fait 
couper la tete, et que du sang de sa bles-
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sure , les autres dieux détremperent la 
terre, qui produisit des hommes doués d’unc 
portion de Fintelligence divine.

Bérose regardait les fables des Chaldeens 
comme une allégorie mysténeuse du chaos 
et de la création. On trouve aussi, dans 
l’Ézourvedham , l’histoire d’un dieu dont 
les membres coupés donnerent naissance 
aux dlfférentes castes indiennes ; celle des 
Brames, la premíete de toutes, venait de la 
tete du Dieu.

Tout l’Orient semblait reconnaitre un 
Dieu suprime , qui avait chargé un ou plu- 
sieurs autres dieux d’étabhr et de main- 
tenir l’ordre dans l’Univers. Mais ce qu on 
ne pourra jamais connaítre , c’est la source 
de cette doctrine. Les uns pensent qu’clle 
est sortie de l’Tnde;les autres, que lesEgyp- 
tiens et les Chaldeens l’ont répandue sur la 
terre ; d’aulres enfin l’attribuent aux .Clu- 

nois. . . f
De temps immémorial, lesartsflonssaient 

á Babylone, et Fon y vit aussi régner de 
tout temps le luxe et la débauche. La su- 
perstition favorisait le vice.On regardait la
Venus des Babyloñiens, nommée Mélilta,
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comme une divinité malfaisante qu’on 
voulait apaiser par le sacrifice de la yer
ta. On prétend que chaqué femme e'tait 
obligée , une fois dans sa víe, de se livrer 
dans le temple a un etranger. Justin et 
.Elien disen t que la méme loi existait en 
Chypre et enLydie.

Ce qui est remarquable c’est que, dans 
presque toute l’Asie, les femmes se dero- 
baient aüx regárds des hommes, et que les 
Babyloníeñnes seules vivaient et commu- 
niquaient librement avec eux.

Pour favoriser la population , on vendait 
les plus bebes femmes á l’enchére et les 
laides au rabais; de sorte que la partie pau- 
vre du peuple trouvait toujours a semarier. 
On punissait sevérement l’adultere ; inais le 
ien conjugal e'tait rompu facilement en 
endant la dot que les femmes avaient regue 
ie leurs maris.

Le peuple babylonien adorait beaucoup 
edieux, et divinisait les heros ; il montrait 
ine veneration particulicrepour un monstré 
orti de la mer, moitié homme, moitié 
oisson , qu’ils nommaient Oanes ; ils pre'- 
■ndaient que ce dieu avait enseigne toules 
’s Sciences.
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"Les historíens anciens nous représentent 
FAssyrie comme Fun des plus puissans em
pires du monde. Justin lui donne treize 
cents ans de durée ; d’autres, cinq cent 
vingt ; cette derniére opinión est celle 
d’Hérodote. L’Écriture Sainte nous apprend 
que la ville de Babylone fut bátie par Nem- 
brod, le plus ancien des conquérans. Cal- 
listhene écrivait á Aristote, que les Baby- 
loniens comptaient au moins mille neuf 
cent trois aus d’antiquité, lorsqu’Alexandre 
entra triomphant á Babylone ; ce qui ferait 
remonterson origine á Fan dumonde 1771, 
c’est-á-dire cent quinze ans aprés le déluge.

ROIS D’ASSYRIE. *'
NEMBROD. e

( An du monde 1800.—Avant Je'sus-Christ 2204.)

Ne mb r o d  avait aussi le nom de Bélus, qui 
signifie maitre ; on Padora sous ce titre. 
II était petit-fils de Cham, et arriere-petit- 
fils de Noé. La Genese en parle comme d’un 
violent chasseur devant le Seigneur. Er 
exercant la jeunesse á la chasse, il la pré- 
parait á la guerre , et la formait au con- 
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rage, ala fatigue el á l’obe'issance. On croit 
que ce ful luí qui entoura le premier de 
murailles la tour de Bel. Cette tour, con- 
struite en briques , el plus haute que les py- 
ramides, servait d’observatoire aux Chal- 
deens ; ( il parait que c’était elle que 
FEcriture nommait la tour de Babel. ) 
Réunissant daos cetle enceinte ses amis et 
ses confederes, Nembrod se vil bientót assez 
fort pour soumettre tous les environs; il 
passaensuile dansFAssyrie, oh il commenca 
la fondation d’une grande ville qu’il nomma 
Niniye, du nom de son fils Ninus. Ce qui 
parait certain , c’est que Nembrod est le fa- 
meux Bélus des Babyloniens ; et que son 
fils, plein de véne'ration pour sa mémoire , 
luí erigea des temples, et le fit adorer par 
ses sujets. On ignore la durée de son regne 
et celle de sa vie.

NINUS.
' An du monde 1842. —Avant Jcsus-Christ 2162. )

Nixus, suivant Fexemple de son pére, 
mgmenta et disciplina son armée. Soutenu 
)ar les Arabes, il conquit, pendant Pes- 
jace de qumze ans, presque tous les pays 
pii se trouvaient entre linde et FÉgypte
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II acheva Ninive que son pere avait com- 
mencé de batir ; il lui donna huit licúes de 
diametre , et vingt-quatre licúes de circuit, 
si Fon en croit Joñas, qui disait qu’il fal- 
lait marcher trois jours pour faire le tour 
de cette ville. Ses murs, hauts de cent pieds, 
et fortifiés de quinze cents tours , clevécs 
de deux cents pieds , étaient assez éjiais 
pour qu’on y pút conduire de front trois 
chars. Ctésias , qui rapporte ces fables, 
prétend que Farmce de Ninus se com- 
posait de dix-sept cent mille hommes de 
pied, de deux cent mille chevaux, et de 
seize mille chariots armes de faux.

Malgré ses forces, Rinus assie'geait en vain 
depuis long-temps Bactrcs, capitale de la 
Bactriane; et il aurait peut-étre été forcé 
de se retirer sans les conseils et le courage 
de Sémiramis, femme d’un de ses premiers 
officiers. Elle dccouvrit le moyen de s’in- 
troduire dans la citadelle , et de s’en empa- 
rer; elle exécuta elle-méme avec audace le 
plan qu’elle avait concu , et rendit Ninus 
maitre de la ville , oü il trouva d’immenses 
trésors

La reconnaissance du roi se changea en
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amour. Le mari de Sémiramis, efírayé par 
les menaces du monarque, se donna la 
mort. Sa veuve devint reine , et eut un fils 
qu’elle nomma Ninias. Plusieurs auteurs ont 
cru que Sémiramis, ayant obtenu du roi la 
puissance souveraine poúr cinq jours, en 
avait profitc pour le tuer. Rollin et d’aulrcs 
historiens le nient, et disent que Ninus 
mourut paisiblement, en laissan t á sa femme 
le goúvernement de ses états , el la tutelle 
de son fils. On voyait, long-temps apres la 
ruine de Ninive, un superbe tombeau , 
que celte reine célebre fit batir pour soa 
époux.

SÉMIRAMIS.

( An du monde ajda.—Avant Je'sus-Christ 1272. )

Sé mir a mis  était née á Ascalon , en Syrie. 
Diodore raconte qu’élant abandonnée aprés 
sa naissance, elle avait été nourrie d’une 
fafon miraculeuse par des colombes. Son 
nom, qui voulait dire colombe , a peut-eíre 
donné lieu á celte fable.

Sémiramis s’occupa toujours á couvrir la 
bassesse de sa naissance par la grandeur de 
ses entreprises. Voulant surpasscr en magni-

TOME I. 6.
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ficence ses prédécesseurs , elle employa 
vingtetun millions d’hommes, tires detou- 
tes les parties de son vaste empire, a batir la 
célebre Babylone , dont les anciens ont 
décrit avec tant d’éloges et d’exagération 
les murs eleves, les jardins suspendus, le 
lacsuperbe, les palais magifiques , le pont 
hardi, et les vastes temples que dominait 
celui de Bel. Ce dernier subsistait encore da 
temps de Xerxés, qui le pilla et le démolit 
entierement.

Alexandre , á son ^etour des Indes , vou- 
lut le rebatir ; et dix mille hommes travail- 
laient á en dcblayer les décombrcs, lorsque 
la mort de ce grand roi interrompit cette 
entreprise.

Sémiramis parcourut toutes les parties 
de son empire; elle agrandit et embellit les 
villes , construisit des aquéducs pour con- 
duire les eaux, perca des montagnes , et 
combla des vallées, afín d’ouvrir partout de 
grandes routes et des Communications fá
ciles.

La vénération qu’elle inspirait était telle, 
que sa vue seule apaisait une sédition. On 
vint l’avertir un jour á sa toilette que le 
peuple se soulevait. Elle partit aussitót, la 
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tete a demi coiflee ; sa présence calma 
les esprits. On lui érigea une statue qui 
rappelait a la fois le négligé de sa parare , 
et la forcé de son autorité.

Ses armes conquirent une grande partie 
de l’Éthiopie. Elle visita le temple de Jú
piter Ammon , dont l’oracle lui apprit que 
sa vie finirait lorsque son íils finias con— 
spirerait contre elle, et qu’aprés sa mort les 
peuples de FAsie lui rendraient les honneurs 
divins.

La derniére de ses expeditions fut la 
guerre de l’Inde. Ses troupes se réunirent á 
Bactres. Apprenant que les Indiens avaient 
plus d’éléphans qu’elle, la reine fit arranger 
des chameaux, de maniere á leur donner 
la forme et l’apparence d’éléphans. Cet ar- 
tifice puéril el grossier n’eut aucun suc- 
cés. Le roi des ludes lui envoya demandcr 
son nom , et les motifs de son agression : 
« Diles á volre maitre , répondit-elle, que 
» dans peu je lui ferai connaítre qui je 
» suis. »

Elles’avanca ensuite prés du fleuvelndus., 
dont elle forca le passage, aprés un san- 
glant combat, oü elle fit cent mille pri- 
sonniers et délruisit mille barques enne- 
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mies. Laissant soixante mille hommes sur 
les bords du fleuve, elle penetra rapide- 
ment dans l’interieur du pays ; mais le roi 
des Indes luí hvra une nouvelle bataille. 
Les Indiens rernporlerent la victoire ; Ies 
eiéphans epouvantérent les chameaux , et 
mirent l’armee assyrienne en deroute. Se- 
nuramis, dans la mélde, fut blessée deux 
fois par le roi, et ne dut son salul qu’á la 
vitesse de son cheval. Elle perdit une gran
de parüe de ses troupes en repassant l’In- 
dus. Heureusement pour elle, le roi des 
Indes, retenu par un Oracle , ne la pour- 
suivit pas au-delá de ce fleuve. La reine 
concluí la paix avec lui, et revintá Baby- 
lone, ramenant á peine le tiers de son ar
mee. Alexandre est le seul conquerant 
apres elle qui ait porté la guerre au-delá de 
Píndus.

Sémiramís , rentrée á Babylone, décou- 
vrit une conspiration tramée par son fils 
contre elle. Se rappelant alors la prédic- 
tion de Júpiter Ammon, elle ne punit au- 
cun des coupables, ceda sans murmure 
l’empire á son fils Ninias, et se déroba á 
la vue des hommes, dans Fespoir de jouir 
bieatct des honneuní divins que Foracle
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iui avail promis.On dit qu’en effet les Égyp- 
tiens lui erigerent des temples , et l’adoré- 
rent sous la forme d’une colombe. Sa vie 
dura soixante-deux ans, et son régne qua- 
rante-deux.

NINTAS.

Ni n ía s  , assis sur le troné, jouit de la 
glorre de ses prédécesseurs, sans les imiler. 
11 s’occupait uniquement de ses plaisirs , et 
se tenait presque toujours renfermé dans 
son palais. Les princes de l’Asie adoptérent 
presque toas cet usage , croyant se rapprc- 
chcr des dieux en se rendant invisibles aux 
mortels , et s’attirer d’autant plus de véne'- 
ration qu’ils e'taient moins connus.

Les diífereus peuples soumis aux rois 
d’Assyrie, envoyaient tour á tour a Ninive 
des troupes pour la gardo du roi. Elles ne 
reslaienl qu’un an dans cette ville , et on 
les placait sous la conduite de cheís d’une 
ñdélité eprouvée. On en usait ainsi 
pour prevenir les conspirations , et pour 
ne point laisser aux troupes le • temps de se 
corrompre dans la capitalc. Les succfesseurs 
de Ninias suivirent, pendant trente géne-

' .6
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rations , cette coutmne ; ils furent tous , 
comme luí, pacifiques et adonnés aux plai- 
sirs.

Aucun grand événement ne nous a laisse 
de traces de leurs régnes : ce temps peu 
glorieux fut probablement heureux pour 
l’Assyrie. Le silence de l’histoire peut ctre 
consideré comme une preuve de la tran- 
quillité des pe tiples.

L’Lcriture Sainte, en nous faisant, con- 
naitre la vie d’Abraham, parle Amraphes^ 
roí de Sennaar , pays oü était située Baby- 
lone. II parait que ce fut sous le gouverne- 
ment de ces rois indolens et peu connus 
que Sésostris, roi d’íigypte , porta si loin 
sos conquétes dans FOrient; mais il se con
tenta delever des tribuís, et laissa subsister 
Fempire d’Assyrie , ¿ont Platón dit que 
le royanme de Priam était une dépen- 
dance.

L’Écriture parle encore d’un roi assy- 
rien , nommé Phul , qui vint en Judée, el 
auquel Manahem, roi d’Israél, offrit millí 
talens pour en obtenir des secours. On croit 
que ce Phul était le méme roi de Ninive 
qui, touché des discours de Joñas, fit pé- 
nitcuce ayec lout so» peuple. Plusieurs
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historiens pensent qu’il donna le jour á 
Sardanapale , dernier roi des Assyriens.

SARDANAPALE.

Sa r d a n a pa l e surpassa tous ses prédéces- 
seurs en mollcsse, en laxe et en débauches. 
II perdait sa vie au milieu de ses mailresses, 
habillé et fardé comme ces femmes , el; 
s’occupant á filer avec elles. II arnassa de 
grands trésors , qu’il n’employa qu’á va- 
rier ses volapiés.

Arbace , gouverneur des Médes, osa en- 
freindre la défense de pénétrer dans le 
palais. Révolté de voir la conduite in
fáme de Sardanapale , qui, oubliant son 
rang et son sexe , outrageait les lois, la 
religión et la gloire du troné , il ne 
put supporter plus long-temps que des 
gens de courage restassent soumis á un 
prince si indigne de régner. II sortit dans 
la ville , divulgua tous les secrets de ce 
foyer de débauches, de vices et de proslitu- 
tion.

Bélésis, gouverneur de Babylone, et d’au* 
tres grands, formérent avec lui une conspi 
ration pour renverser du troné ce prince 
effémiué.
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Au premier bruit de la révolte , le roi se 

cacha dans les appartemens les plus retires 
de son palais.Maisenfin, se croyanl au nio- 
inent d’y étre pris, le désespoir lui lint 
lien de courage ; il sorlit de la ville avcc 
quelques amis , rassembla des troupes , 
combattit les rebelles / et gagna sur eux 
trois balailles. Vaincu dans un dernier 
combat, il prit la fuite , et s’enferma dans 
la ville de Ninive , espérant qu’une aussi 
forte cité scrait pour lui un asile inexpu
gnable.

Un anclen oracle disait que jamais 
cette ville ne serait prise , á inoins que le 
fleuve ne devint son ennemi. Cet oracle 
rassurait complétement Sardanápalé; mais 
un jour il apprit que les eaux dú 1 igre, se 
débordant avec violence , avaient abattu 
yingt stades de murs, et ouvert un large 
passage aux ennemis. II se crut alors pcrdu, 
et, voulant effacer par une mortcourageuse 
la honte de sa vie, il se fit préparer un 
bucher, y mit le feu , et s’y brilla avec ses 
eunuques , ses femmes et toas ses trésors.*

Aprés sa mort on lui érigea une statue,

’An da monde 3a5^.—Avant Jésus-Chñst 7-'0

M.C.D. 2022



i8g

qui I» représentait dans Fattitude d’un dan- 
seur. Le piédcstal portait cette inscription : 
« Mange , bois, goúte tous Ies plaisirs ; 
» tout le reste n’est ríen. »

Le premier empire des Assyriens finit 
avec la vio de Sardanapale, apres uneduree 
de plus de quatorze cent cinquante ans.

Trois grands royaumes se formérent de 
ses débris; l’un fut celui des Médes , qui 
durent leur liberté á Arbace , chef de la 
conspiration. Bélésis s’empara du troné des 
Assyriens deBabylone; et un prince, nora- 
mé Ninus le jeune , devint le roi des Assy
riens de Ninive.

5ECOND EMPIRE DES ASSYRIENS.

Ce second empire dura 210 ans, depuis 
a mort de Sardanapale, jusqua latinee oü 
y rus , devenumaitre del’Orient, donna le 
'lébre édit qui termina la captivité des 
uifs.
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ROIS DE BABYLONE.
BÉLÉSIS o u  n a b o n a s s a r .

( An du monde 3257. -Avant Jcsus-Christ 747-) 

BÉLÉSIS o u  Na b o n a s s a r  donna son nom 
á une époque aslrononuque tres- íámense 
dans l’Orient. On prétend qu’il elait prelre 
etastrologue ; il régna douze ans; son fi. 
Mérodach Baladan luí succeda. Le roí de, 
Juifs Ézéchias regut les ambassadeurs de « 
prince pour le féliciter sur sa convalescence 
les autres rois de Babylone sont restes m -
connus. L

ROIS DE NINIVE.
THÉGLATHPHAL AZAR.

Ir, donna des secours á Achas , roí de Juda 
qui dépouilla le temple de Jérusalem por 
luí payer des subsides. Le roí d’Assyr . 
aiouta á son empire la Syne et la Palestm j 
II ballit Aza, roi des Syriens, s’empara jt 
Damas, et cette conqucte renversa le tro 
de Syrie. Phacce, roi d’Tsraél , perdit C( 
états , et celui de Jérusalem devint til) 
taire du roi de Ninive.
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SALMANAZAR.

Sous le regne de ce prince, Osee, roi de 
Samarie, s’allia avec Féthiopien Sabacus 
maitre de 1’1 gyple, poür secouer le joug des 
Assyriens. Salmanazar leur fit la guerre; 
apréá un siége de trois ans , il s’empara de 
Samarie, et chargea de cbaines le roi Osee T 
qui termina ses jours dans la captivité. II 
emmena dans ses états tout le peuple sama- 
ritain , et détruisit ainsi le royaume des dix 
tribus d’Israel. Sous son regne ve'cut le 
Saint homme Tobie; il gagna la faveur 
du roi, et devint un de ses principaux offi- 
ciers.

Salmanazar régna quatorze ans , et laissa 
le troné á son fils Sennachérib.

SENNACHÉRIB.

Ce  nouveau roi, voulantobligerÉze'chias 
i lui payer le tribut qu’il lui devait, entra 
lans la Jude'e , la pilla , trompa le roi des 
luifs par ses négociations, épuisa son trésor, 
lattit les f gvptiens qui venaient á son se- 
ours, et porta ses armes dans FÉgypte 
[u’il ravagea.

Apres celte invasión, il revint de nou-
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veau faire le siége de Jérusalem ; mais 
Parmée de luda lui livra une grande ba- 
taille, le mil en déroute, et lui tua cent 
quatre-vingt mille hommes.

Sennachérib, dans le cours de ses vic- 
toires , s’était donné le titre de roi des 
rois^apres cetéchec terrible,ü revint dans 
ses états, dépouillé de sa gloire et couvert 
de la honte que lui causait la porte presque 
totale d’une si puissante armée. Furieux de 
sadisgráce, il fit peser sur ses sujets la tyran- 
nie la plus cruelle. Les Juifs se virent par- 
ticuliérement exposés á sa colére ; il en fai- 
sait chaqué jour massacrer un grand nom
bre , et laissait leur corps dans les champs, 
sans permettre qu’on leur donnát la sépul- 
ture. Son caractere était si feroce qu il se 
rendit odieux á sa propre famille. Ses deux 
fils ainés conspirerent contre lui, et le tue- 
rent dans un temple consacré au dieu Nes- 
roch. Ces deux parricides coururent cher- 
cher un asile en Arménie; ils laisserent le 
tróne de Ninive á leur frére Asarhaddon.

a s a r h a d d o n .
Le  dernier des successeurs de Baladan , 

roi de Babylone , étant mort sans heritier,
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tout ce pays fut pendant huit ans plein de 
troubics et d’anarchie. Asarhaddon profila 
de ces dcsordres pour s’emparer de Baby- 
lone, qn’il réunit á son cmpire. La Syrie 
ct la Palestine reconnaissaient son aulorité; 
il porta ses armes dans le pays d’Israél, et 
fit captifs tous cenx que son pcre y avait 
laissés. Mais commc il ne voulait pas que 
ce pays demeurat désert, il le peupla de 
colonies qu’il fit venir des rives de FEu- 
phrate. Ses troupes réprimerent aussi la 
rcvolte des Juifs , et ramenérent prisonnier 
le rói Manassé, qui resta quelque temps 
dans les fers á Babylone ; dans la suite, on 
lui pcrmit de retourner á Jérusalem. Asar- 
haddon avait régné trente-neuf ans á Ni- 
nive et trcize á Babylone. Son régne futheu- 
reux ct glorieux. Saosduchin, son fils,appelé 
dansl’ÉcritureNabuchodonosorJuisuccéda.

NABUCHODONOSOR Ier.
Ce roi defit en bataille rangée le roi des 

Medes, dans la plaine de Bagan ; i! prit 
Ecbatane , la capitalc de la Medie , el re- 
tourna victorieux á Ninive. Le fameux Ho- 
lópherne, general des armees de Nabucho- 
donosor, rangea plusieurs pays soas sa do-

T03IE I. 6.. 
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mination , et se rendit par son orgueil, par 
ses victoires et par le nombre de ses soldáis,, 
la terreur de l’Orient. Mais comme il assié- 
geait en Judée la ville de Béthulie , une 
femme juive , nommée Judith , abattit ce 
colosse : elle entra dans sa tente, el le poi- 
gnarda, pour sauver sa religión et sa patrie.

La mort d’Holopherne ranima le courage 
des Juifs; ils batlirent complétement les 
Assyriens, et les obligerent de sortir de 
leur pays. .

Saracus , autrement nommé Chynalada- 
nus hérita du troné de Nabuchodqnosor.

SARACUS , AUTREMENT NOMMÉ CHYNALA- 

DANUS.

Sa r a c u s se fit mépriser par ses vicos et 
par sa lácheté. Tous les ressorts de l’état se 
détendirent ; les grands, n’étant plus 
retenus par aucun frein , répandirent le 
trouble et la confusión dans l’empire. 17un 
d’eux , nommé Nabopolassar, se rendit 
maitre de Babylone , ou il régna vingt et 
un ans.

Pour soutenir sa réyolte, il s’allia avec 
Gyaxare, roi des Médes. Leurs armées réu- 
nies assiégérent Ninive, la prirent, la dé-
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truisirent de fond en comble. Sara cus y 
perdít la vie.

Depuís la ruine de Ninive , Babylone de- 
vint la seule capitale de l’empire d’Assyrie. 
LesBabyloniensetles Médes s’attirérent par 
lenrs victoires la jalousie des autres peuples. 
Ne'chao , roí d’Égypte , voulant réprimer 
leur ambition , porta ses armes dans leurs 
etats , et remporta sur eux de grands avan- 
tagcs.

NABOPOLASSAR.
( An du monde 3378.—Avant Jésus-Christ 616. )

Le roi d’Assyrie voyait avec peine que 
la Syrie et la Palestine, profitant de la pro- 
tection de Ne'chao , s’étaient soustraites á 
son obe'issance. Son Age et ses infirmités ne 
lui permettant plus de commander ses trou
pes , il associa á l’empire son fils Nabucho- 
donosor, et il l’envoya en Judée , á la tete 
«Tune forte armée, la troisieme annee du 
régne de Joachim , roi de luda.

Nabuchodonosor battit les Égyptiens, 
conquit la Syrie et la Palestine , assiégea 
Jérusalem , s’en rendit maitre, fit mettre 
Joachim aux fers, emmena captifs plusieurs 
princes3ainsiqu’un grand nombre de Juifs ,
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et transporta en Assyrie tous les tresors da 
palais , avec une partie des vases du temple 
de Salomón.

C’est á cette époque que commenca la 
captivité des Juifs,qui durasoixante-dixans.

NABUCHODONOSOR II.

(An ¿u monde 33g8. — Avant Je'sus-Christ 6o6. }

Na b u c h o d o n o s o r  apprit en Judée, lamort 
de son pére ; il revint A Babylone , et prit 
possession de son vaste empire, qui com- 
prenait la Chaldée, la Syrie , l’Arabie , la 
Palestine. Ce fut pendant son regne que 
Daniel prophétisa, et s’acquit en Assyrie 
une grande renommee en interpretant les 
songes du roi, que les astrologues clial- 
déens n’avaient pu expliquer.

Nabuchodonosor venait de rétablir Joa- 
chim sur le troné de Juda. Ce prince se re'- 
volta,et leroienvoya contre lui des troupes; 
maiselles le trouvercntmort. Jéchonias, son 
fils, était sur le troné , et persislait dans la 
re'vollc.

Les Assyriens formerent le blocus de Jé- 
rusalem. Fatigué de la longueur de ce siége, 
Nabuchodonosor vint lui-méme prendre le
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commandement de son armée. II pressa les 
attaqucs, entra d<ans Jérusalem , enleva ce 
quí restait des Irésors íu temple el du palais, 
et les fit transporter á Babylone, oü il em- 
mena captifs le roi Jéchonias, sa mere , sos 
femmes, Ies grands du royanme et ses prin- 
cipaux officiers. En partant, d placa sur 
le troné Sedéelas, l’oncle du dernier roí. 
Ce prince ne fut pas plus soumis et plus re- 
connaissant que ses prédécesseurs ; il fit 
alliance avec Éphrée , roí d’Egypte , et 
rompit le serment de fidélité qu’il avait 
nrcté au roi de Babylone. , ,

Les Assyriens remporterent la victoire 
sur Ies Juifs et les Égyptiens ; apres un 
siége d’un an, Nabuchodonosor pnt d assaut 
la ville de Jérusalem , y fit un carnage e - 
froyaHe, ordonna qu’on tranchát la tcic 
aux deux fils de Sédécias, en presence g c  
leur pere. Les habitans de la ville les plus 
distingués 'subirent le méme supphce ; on 
creva Ies yeux a Sédécias, qm vecut e 
mourut prisonnier á Babylone. La vi e , e 
temple, furent pillés , brálés, et toutes 
les fortifications démolies. ,

Le roi, enivré d’orgueil par le suecos 
de cette guerre, se fit faire une stalue d or ,
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balite de soixante coudees. II ordonna a 
tous ses sujets de Fadorer, sous peine 
d’étre Jivrés aux flammes. Ce fut dans cette 
circonstance que trois jeunes Uc'breux, re- 
fusant de se préter á ce cuite idolatre, se 
sauvérent miraculeusement de la fournaise 
ardente oü ils avaient été jetes. Frappé de 
ce prodige, Nabuchodonosor défendit de 
blasphe'mer le Dieu des Juifs, et combla 
de faveurs les trois jeunes rnarlyrs.

Quatre ans aprés la destruction de Jeru- 
salem , Nabuchodonosor assie'gea Tyr, une 
des plus riches et des plus commercantes 
villes de l’Orient. Le roi des Tyriens , Sto- 
bal, se défendit avec vigueur; et pendant 
ce long siége les Assyriens souffrirent des 
fatigues incroyables. L’Écriture Sainte dit 
que toute tete en était'devenue chauve, et 
toute ¿paule pelée. Réduits á Fextrémité , 
les habitans de Tyr abandonnérent leurs 
foyers, et se retirérent dans une ile voisine 
qu ils fortifierent • ils y bátirent une nou- 
yelle Tyr, qui eñaca Fancienne par son 
e'clat et par sa gloire.

Nabuchodonosor , vainqueur dans toutés 
les guerres qu’il avait entreprises, ne s’oc- 
cupa plus qua agrandir et á embellir la

M.C.D. 2022



ville de Babylone. Mais au moment ou 
nen ne semblait devoír manquera sa fe
licité, un songo effrayant vint troubler 
son repos. Les prctres chaldc'ens ne purent 
rexphquer. Daniel seul Finterpréta, et 
imannonca queDieu, irrité de son orgueil, 
voulait le punir; qu’il serait privé pendant 
sept ans de la raison , et obligé de vivre 
avec les animaux des foréts. Les livres 
saints assurent qu’il fut transformé véri- 
tablement en hete.

Ces sept années de chátimenset d’cxil ac- 
comphes, Nabuchodonosor remonta sur le 
troné, plus puissant que jamais. II mourut 
aprés un régne de quarante-trois ans • les 
Assynens le regardérent toujours comme 
le plus grand de leurs rois.

ÉVILMÉRODÁCH.

Le fds de Nabuchonosor n’hérita pas des 
grands talensdeson pére. Ilnerégna quedeux 
ans , et se rendit si odieux par ses débau- 
ches et par ses cruautés, que ses parens 
conspirérent contre lui, et le tuérent. Ce 
fut lui qui fit jeter dans la fosse aux lions 
le prophete Daniel. L’histoire cite cependant
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un trait ¿'humanité de ce roí; ¡1 fit s g iLt  
Jéchonias de la prison ou on le detcnait 
depuis trente-sept ans.

yÉRIGLISSAR.

Ce prince, beau-frere du dernier roí, 
s’était mis á la tete des conjures qm l’a- 
vaient détróné. II /empara du troné ? ruáis 
son regne ne dura que quatre ans. U 
declara la guerre aux Médes; ceux-ci ap- 
pelérent les Perses k leur secours. Cyaxare, 
qui commandait les deux armées , luí hvra 

' bataille el le tua. Son fils luí succéda.

LABOROSOARCHOD.

Ce  roi vicieux se livra sans frein a tous 
les exces sa violence et ses débauches ré- 
volterent ses sujets, qui lui ótérent le 
troné et la vie. II ne régna que neu! 
mois.

NABONIT ou BALTHASAR.

( An du monde 3466. - Avant Jc'sus-Christ 538.)
Le s  Medes et les Perses , poursuivant le 

cours de leurs victoires, battirent Ies ar
mees assyrienncs, et'assiegérent Babylonc.
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Pendant ce sie'ge , au miheu cPun festín , 
Balthasar, selon l’Écriture, vit, sur la niu- 
raille, une mainqui tracait des caracteres 
myste'rieux. Daniel, appelé pour les expli- 
quer, dit au roi que Dieu avait re'solu de 
luí éter la vie , el de donner son royanme 
aux hiedes et aux Perses. Cette méme nuil, 
Gjrns, ayant trouvéle moyen d’introduire, 
par un canal souterrain , ses troupes dans 
la ville, Babylone ful prise , et Balthasar 
pe'i it. Telle fut la fin de Pempire de Ba
bylone, qui dura deux cent dix ans dc- 
puís la destruction de celui de Ninive.

FIN DE l ’h ISTOIRE d ’a SSTRIE ET BU TOME 
PREMIER,
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